
ITAUE DU NORD:
L'EAU QUI TUE A
FRAPPE 102 FOIS

SOUS LA PLUIE , LES SAUVETEURS S'AC HARNENT A SAUVER DES VIES

Le grenier à riz de I Europe est ainsi anéanti
Vercelli (AP). — La pluie a continué impitoyablement de se déverser sur le nord de l'Italie où les

inondations et les glissements de terrain ont semé la mort et la désolation au cours du week-end. Déjà
102 cadavres ont été dénombrés — pour la plupart dans la province de Vercelli, dans le triangle
formé par le cours des trois rivières responsables du désastre : la Sessia, l'Elvo et le Cervo.

Treize personnes au moins ont dis-
paru et des centaines d'autres sont
blessés.

L'eau, la boue...
Chaque heure qui passe montre

l'étendue du désastre, au fur et à me-
sure que les sauveteurs — des milliers
de soldats, des policiers et des civils
— creusent la boue et les débris à la
recherche de survivants ou de cada-
vres.

On estime maintenant que le nom-
bre total des victimes pourrait dépas-

ser celui des inondations qui , il y a
deux ans, avaient dévasté Florence et
Venise avaient fait 115 morts. Cette
fois, Florence a échappé aux flots, mais
Venise s'est retrouvée en partie sous les
eaux après trois journées de hautes
marées.

Le triangle
C'est le Piémont qui est le plus gra-

vement touché , et l'endroit le plus at-
teint , est ce triangle de Vercelli , au
nord-est de Turin qui est le grenier à
riz de l'Europe. La ville de Vercelli

elle-même a échappé aux flots, mais
des dizaines de localités plus au nord,
en particulier dans la région de Valle-
Mosso, sont détruites.

Là, plus de 60 personnes se sont
trouvées ensevelies sous des tonnes de
boue qui , dévalant des montagnes, ont
envahi  les maisons et les routes et
submergé les voitures. Dans le village
de Campore, une femme de 26 ans,
Mme Giovanna Codini , a perdu quatre
personnes de sa famille.

(Lire la suite en dernière page)

Près de Vercelli, des soldats et des volontaires recherchent dans les décombres de ces maisons emportées par les eaux
d'éventuels survivants.

(Téléphoto AP)

PRÉSIDENTIELLE:
VOTE POUR RIEN
AUX ÉTATS-UNIS ?

Les sondages étant de plus en pins confus

Humphrey : dans la foulée de
Johnson.

(Agip)

Nixon : le pavillon américain ne
doit pas servir de paillasson.

(Téléphoto AP)

Wallace : d'abord l'ordre dans la
rue.

(Téléphoto AP)

WASHINGTON (AP). — Journée de décision pour les électeurs
américains tandis que les derniers sondages laissent planer la plus
grande incertitude sur l'issue du scrutin.

Selon un sondage de l'Associated Press et les sondages des grands
instituts d'opinion publique, M. Nixon garde la tête mais M. Humphrey
grignote peu à peu son avance.

Le sondage de l'Associated Press
donne M. Nixon gagnant dans 24
Etats, totalisant 216 grands élec-
teurs, soit 54 de moins que la majo-
rité absolue requise. M. Humphrey,
pour sa part, paraît assuré de 21
grands électeurs et M. Wallace de
39 mais 20 Etats, totalisant 262
grands électeurs, sont indécis et M.
Humphrey a gagné du terrain ces
dernières semaines dans la plupart
d'entre eux.

Le sondage de l'Associated Press
a été fait avant la décision du pré-
sident Johnson d'arrêter les bom-
bardements et, de ce fait, il ne tient

pas compte de la réaction des élec-
teurs à ce sujet.

Du côté démocrate, on se frotte
les mains. M, Lawrence O'Brien, pré-
sident du parti de MM. Johnson et
Humphrey, a fait remarquer que, se-
lon les sondages des grands insti-
tuts d'opinion publique, M. Nixon
ne mène plus qu'avec deux points
d'avance sur M. Humphrey, contre
15 points lors de précédents sonda-
ges et il interprète ce glissement
comme l'assurance d'une victoire de
M. Humphrey.

(Lire la suite en dernière page)

Qu'il sorte vainqueur aujourd'hui de la bataille pour la Maison-Blanche ou H
H qu'il soit battu par M. Richard Nixon, M. Hubert H. Humphrey restera pour l'His- =
s toire l'homme d'une très belle promesse. j£

« Si je suis élu président des Etats-Unis, a-t-il annoncé il y a quelques jours, =
§5 l'une de mes premières décisions consistera à créer un ministère de la Paix I » ^Nommer des ministres de la Paix à la place des actuels ministres de la s
s guerre de la plupart des pays paraît être en effet une tâche des plus urgentes et =
H des plus louables. Un coup d'œil sur la carte du monde suffit pour convaincre les M
H peuples de l'utilité d'une semblable innovation.

Il est facile d'établir le programme que les ministres de la Paix devraient %.
H mettre en pratique. On y inscrirait, côté théorique, la recherche et l'analyse des j|
H causes des guerres qui, depuis que l'humanité existe, ensanglantent notre pia- =
H nète : causes morales, politiques, économiques, raciales, biologiques mêmes, etc. =
= On pourrait y ajouter l'étude des quatre mille ou cinq mille traités de paix que j
H les belligérants ont signés depuis l'aube de notre Histoire, en se demandant s
= pourquoi ces vénérables parchemins ne furent, en définitive, que de superbes =
j§ constats de faillite.

Côté pratique, le ministère de la Paix devrait veiller à la démobilisation des §§
H livres scolaires montant en épingle les belles batailles, c'est-à-dire l'art de s'entre- =
s tuer et de se haïr. Une section du ministère se vouerait bien entendu à la fabri- g
= cation d'armes de paix, d'avions de paix et de navires de paix ; elle aurait pour =
H tâche de fournir des munitions de paix en abondance à cet arsenal. Il n'est pas g
H difficile d'imaginer quelles pourraient être ces munitions, lorsque l'on regarde les ||
§f peuples qui meurent de faim. s
l| Nous ne parlerons que pour mémoire du désarmement et des efforts tendant =
= à la non-prolifération des armes nucléaires. Les tentatives entreprises jusqu'ici ont s
H beaucoup déçu. Le ministère de la Paix devra trouver autre chose.

Mais, comme il faut être deux pour faire la paix éternelle, un chapitre capi- §;
s tal du programme du nouveau ministère devrait comporter la suppression de la =
jl coupure du monde en deux, c'est-à-dire la destruction du mur de Berlin et des s
1 rideaux de fer et de bambou. Et, surtout, la création, de l'autre côté de ce mur ^
g et de ces rideaux, de ministères de la Paix eux aussi sincèrement attachés à la s
=j poursuite du but dont leur administration porterait le nom. Or là, des exemp les =
s récents nous l'ont hélas enseigné, il y a loin encore du rêve à la réalité. R. A. jl
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f UN MINISTÈRE DE LA PAIX ! \

Le refus
de Saigon

LES IDÉES ET LES FAITS

C

EST un paradoxe assurément que
les Etats-Unis qui ont pris les
armes il y a quatre ans pour

préserver le Viêt-nam du Sud des
infiltrations communistes du Nord et
de l'action de guérilla du Vietcong
révolutionnaire entièrement dévoué a
la cause de Hanoï, se trouvent au-
jourd'hui en opposition avec les auto-
rités de Saigon et ménagent au con-
traire leurs implacables adversaires
sous prétexte de mener à bien la né-
gociation de Paris. Ayant remisé les
couteaux aux vestiaires, lui et non pas
les autres, le président Johnson est en
quelque sorte dans la situation du gé-
néral De Gaulle quand il se décida à
traiter avec le F.L.N., en passant par
dessus bord les < pieds noirs » et les
musulmans fidèles à la France. La con-
séquence en fut pour cette dernière la
perte d'influence en Méditerranée. Les
mêmes causes produisant les mêmes
effets, le Sud-Est asiatique risque tôt
ou tard d'échapper à l'influence amé-
ricaine. Et le neutralisme vers lequel
on entend déboucher ne sera une fois
de plus que le masque derrière lequel
s'abrite le marxisme.

Politiquement et humainement, on
comprend donc la <t grande colère » de
M. Thieu. Il sait, lui et son régime, et
les catholiques et les bouddhistes qui
le soutiennent, à quelle boucherie —
on en a eu maints exemp les partout
où le communisme s'est implanté — il
est promis dès que le Vietcong s'em-
parera des leviers de commande à Sai-
gon. Evoquer la corruption de ce ré-
gime, comme si elle n'était pas pire en
système marxiste, est déplacer la ques-
tion. Du moins, avait-il des attaches
avec le monde occidental et les accords
de Genève de 1954 l'avaient ainsi
voulu.

On peut aussi disputer du point de
savoir si Thieu a raison de bouder les
négociations de Paris. Psychologique-
ment, la réaction négative s'exp lique,
puisque les Etats-Unis ont pris la déci
sion unilatérale de cesser les bombar
déments sur le nord. Mais l'abstention,
c'est laisser le champ libre, au cours
des discussions, à Hanoï et au F.N.L.
face à l'interlocuteur américain qui a
déjà pris son parti d'une « désesca-
lade ».

En attendant, le Vietcong triomphe.
Il s'apprête à venir en force dans la
cap itale française sous la conduite
d'une femme, Mme Nguyen Thi-binh.
Significatif surtout est le programme
en cinq points proposé par le F.N.L. :
retrait des forces américaines : forma-
tion d'un gouvernement élargi (au Viet-
cong) ; élections « libres » au Viêt-nam
du Sud (pourquoi pas au Viêt-nam du
Nord ?) ; réunification par étapes du
pays, sans contrôle étranger ; politique
de paix et de neutralité. Voilà où gît
l'imposture. Sous la férule d'un Ho Chi-
minh, le Viêt-nam pourra-t-il être vrai-
ment neutre ?

René BRAICHET

Heures rouges à Berlin-Ouest
BERLIN (ATS-DPA). — De forts détachements de police et un millier d'étudiants auxquels

s'étaient joints des membres du mouvement d'opposition extra-parlementaire A.P.O. se sont livrés,
lundi matin, à des batailles de rues au début du procès intenté à l'avocat de ce mouvement,

• Horst Mahler.
; Les manifestants, munis de casques et portant des drapeaux rouges, ont tenté de prendre

d'assaut le bâtiment, mais n'y sont pas parvenus, la police ayant opposé nne résistance sérieuse
au moyen de barrages hydrauliques et en utilisant ses matraques. Les étudiants, par la suite,
ont fait reculer les cordons de police d'une centaine de mètres. Des pierres et des bouteilles ont
été lancées.

La police a fait savoir que cent vingt représentants de l'ordre ont été blessés au cours des
echauffourees. Dix d'entre eux ont dû être hospitalisés.

Parmi les manifestants, vingt et un ont été blessés, dont sept ont été hospitalisés. En outre,
quarante-six arrestations ont été opérées.

Notre téléphoto AP : une vue de la manifestation.



L évangélisation par les moyens d'information
M .  Pierre Barthel à la Salle des conférences

APRÈS avoir présidé, dimanche matin,
un culte au temple du Bas, en pré-
sence des diverses communautés re-

ligieuses de la paroisse, M. Pierre Barthel
a donné dimanche soir, à la Salle des con-¦ férenecs , une très vivan te conféreene sur
le sujet suivant: l'évangélisation par les
moyers modernes d'information.

Comme le rappela M. André Perret en
l'introduisant , M. Pierre Barthel, qui en-
seigne aujourd'hui l'histoire ecclésiastique à
la faculté de théologie de Neuchâtel, a fait
une thèse sur Langage mythique et théolo-
gie biblique. Après avoir été pasteur près
de Montpellier, il a dirigé les émissions
protestantes à la radio de Strasbourg.

M. Pierre Barthel va donc parler essen-
tiellement de la radio, et un peu aussi de
la télévision. D y a en Suisse plus d'un
million d'appareils, tant de radio que de
télévision ; c'est dore que l'une et l'autre
possèdent une capacité de présence qui ne
s'est jamais réalisée jusqu'ici dans l'histoire.
Quand De Gaulle parle à la télévision,
trente millions de Français le voient et
l'entendent. Les émissions en Eurovision
groupent 60 à 80 minions de spectateurs.
Quant à la mondovision, elle atteint des chif-
fres fantastiques. Ainsi un homme sort de
la nuit et en un instant il devient une
grande vedette, et un autre, comme Mit-
terrand, par uns seule émission, perd tout
son crédit.

MOYEN LIMITÉ
Roms la première a compris l'impor-

tance de la radio et de la télévision, et
les protestants ont suivi. U ne faut cepen-
dant pas surévaluer le ministère de pas-
teur attaché à la radio, ni non plus le
signe. Le pasteur, devant le micro est un
homme seul ; il ne voit pas les gens aux-
quels il s'adresse. Et puis n'oublions pas
que le culte à la radio n'atteint que les
gens qui iraient à l'église s'ils n'en étaient
empêchés. C'est donc un moyen d'évangé-
lisation limité.

L'essentiel, c'est de ne pas affecter un
langage grandiloquent, comme si l'on
s'adressait à une, deux ou trois personnes.
C'est une erreur de penser que la foi nous
fait sortir de nous et que le croyant est
nn homme plus grand que nature. Plus la
foi est vécue, plus la parole est intérieure.
M. Barthel décrit l'émotion qu'il a érpou-
vée en visitant un home d'enfants débiles
et en parlant à des détenus libérés — émis-
sions différées — puis il aborde la télé-
vision. Victor Hugo, dans Notre-Dame de
Paris a dit : Ceci tuera cela. Aujourd'hui,
on pourrait répéter la phrase de Victor
Hugo, mais ce n'est plus le mot qui tuera
la sculpture, c'est l'image qui tue le mot.
A la télévision, l'image commande. Or le
malheur, c'est que nous avons' perdu le
sens de l'image en tant que symbole. Quand
le président Léopold Senghor écrit dans
un poème : « O feu, ô toi dont le bois n'est
pas le père et dont la cendre n'est pas la
fille », S utilise un symbole qui nous aide
à comprendre le buisson ardent, le feu qui

A. BARMETTLER
Fbg Hôpital 9 - NEUCHATEL

ne consume pas. Voilà ce que nous avons
à retrouver.à

ÉMISSION ENREGISTRÉE
Pour clore la soirée, M. Pierre Barthel

offrit à ses auditeurs une émission enregis-
trée sur le thème : Marie-Madeleine, la
femme du malin de Pâques. Cette mise en
scène a un inconvénient : elle délaie le tex-
te admirablement concis des Evangiles.

D'autre part, M. Barthel a fait apel àp des
comédiens, qui donnent ici et là dans
l'emph ase. Pathétique, éplorée, affolée, Ma-
rie-Madeleine est-elle encore la femme telle
que nous la montre l'Evangile, toujou rs si
discret ? On peut se le demander. C'est là
une belle émission, intéressante, peut-être
efficace, mais à notre sens, c'est du théâ-
tre.

Dans la discussion, M. André Perret a
pris la défense des cultes radiodiffusés,
contre M. Barthel qui leur reproche de
comprendre des temps morts. D'autre part ,
concernant le rôle dominant de l'image à la
télévision, on pourrait rétorquer à M. Bar-
thel que la télévision est en fait une syn-
thèse du son et de l'image. Il suffit , pour
s'en convaincre, de supprimer le son ; c'est
alors un défilé d'images qui n 'ont plus au-
cun sens. Quant à prétendre que la télévi-
sion tue le livre , c'est là , à notre sens, une
affirmation gratuite, et qui ne répond pas
à la réalité.

Ces quelques réserves n'enlèvent rien à
la valeur et à l'intérêt de cette belle con-
férence, qui nous a permis d'entrer de
plain-pied dans les problèmes passionnants
que se pose le pasteur chargé des émis-
sions religieuses à la radio et à la télé-
vision. Nous en remercions chaleureuse-
ment l'aimabe conférencier.

P.-L. B.

Nouveaux diplômés de l'Université
Voici les résultats de la session des exa-

mens d'octobre 1968 :
Faculté des lettres :, licence es lettres à

M. François Calame, du Locle ; M. Pierre-
Alain Chopard , de Tramelan (Berne) ; Mlle
Nicole DuPasquier , de Fleurier et Neu-
châtel ; Mlle Vrenely Ferrari, de Coldrerio
(Tessin) ; M. Gilles-Pierre Humbert-Droz,
de la Chaux-de-Fonds ; M. René Scheideg-
ger, de Huttwil (Berne).

Certificat d'études supérieures de langue
et littérature françaises modernes à M.
Ibrahim Nasr, d'Egypte ; Mlle Hamel Ma-
zaly, de Tunisie.

Certificat d'éhides supérieures de langue
et littérature allemandes à Mlle Christine
Estreicher , de Neuchâtel (mention bien) ;
Mlle Walburg Grafstein , d'Allemagne ; Mlle
Josette Maeder, de Miihleberg (Berne)
(mention bien) ; Mlle Christa Panhorst,
d'Allemagne, Mlle Françoise Rebetez, de
Bassecourt (Berne).

Certificat d'études supérieures de langue
et littérature italiennes à M. Alexandre
Steidle, d'Allemagne.

Certificat d'études supérieures d'histoire
à Mlle Hélène Augsburger, de la Chaux-
de-Fonds.

Certificat d'études supérieures de géogra-
phie et ethnologie a Mme Marie-Jeanne
Borel , de Neuchâtel , avec mention bien ;
Mlle Danièle Gottraux , de Chavannes-Ie-
Chène (Vaud) ; M. Vladimir Ivanov, de
Bulgarie , avec mention bien ; M. Jean-
Claude Perrin , de Noiraigue.

Certifica t d'études supérieures de philoso-
phie à M. Gilbert Boss, de Sigriswil (Ber-
ne).

Certificat d'études supérieures d'orthopho-
nie à Mlle Geneviève de Perrot, de Neu-
châtel, Mme Eliane Baer, de Granges (VD).

Faculté des sciences. — Doctorat es
sciences à M. Ernst Gucker , de Zurich.
Sujet de la thèse : Effe t du réseau cris-
tallin sur l'absorption LTV des centres Vie.

Licence es sciences, orientation géologie,
mention bien , à M. Michel Pochon, de
Dompierre (Fribourg).

Licence es sciences, orientation mathéma-
tiques, à M. Charles Vogel, do Corcelles-
Cormondrèche.

Diplôme de physicien à M. Long-Chang
Liu , de Chine, mention bien.

Diplôme de science actuarielle à M.
Jèan-Michel Hainard, des Bayards, mention
très bien ; M. Ergun Turker, de Turquie,
M. Didier Wertheimer, de Neuchâtel, men-
tion bien.

Faculté de droit et des sciences écono-
miques: Doctorat en droit à M. Jean-
Daniel Perret, de la Sagne et des Ponts-

de-Martel. Sujet de la thèse : la liberté
d'opinion face à l'Etat.

Licence en droit à MM. Mau rice Har-
tenbach , de Bâle et Zurich , mention bien ;
Frédéric Jeanneret , du Locle ; Martin-Mi-
chel Wallis , de Tramelan (Berne), mention
bien ; René Walther , de Wohlen (Berne),
mention bien.

Licence es sciences économiques (op-
tion : économie d'entreprise) à MM. Claude
Bétrix , de Neuchâtel ; Gérard Botteron , de
Môtiers ; Cipriano Caeiro , du Portugal ;
Jacques Lehmann , d'Eggiwil (Berne), men-
tion bien ; Walter Lehmann , de Zollikofen
(Berne) ; André Perrinjaquet, de Travers,

' mention bien ; Jean-Pierre Seure t, de Cour-
rendlin (Berne) mention bien ; Louis Vuil-
leumier , de la Sagne, mention bien.

Licence es sciences économiques (option:
économie politique) à MM. André Faivet,
de Soubey (Berne) ; Frédéric Hool , de Co-
lombier ; Daniel Liechti , de Miihleberg
(Berne), mention bien ; Florian Rochat , de
Neuchâtel , mention bien ; Giovanni Schaer ,
de Walterswil (Berne), mention bien.

Licence es sciences politiques à M. An-
dré Faivet, de Soubey (Berne) .

Licence es sciences sociales à Mlle Luce
Steigmeyer, de Klingnau (Argovie) mention
bien.

Faculté de théologie : Licence en théolo-
gie à Mlle Marie Leuba, de Buttes, men-
tion bien ; MM. Raymond Bassin, de Sau-
les ; Jacques de Perrot, de Neuchâtel ;
Jean-Frédéric Porret , de Fresens ; Jean-
Pierre Weber , de Vinelz (Berne) .

i

Les bénéfices attendus de l'AELE
Conférence - débat, sans débat, de l'Office économique neuchâtelois
L'invitation annonçait une conférence<té-

bat : un exposé suivi par conséquent d'une
discussion.

En fait , durant deux heures, dans une
aula de l'Université chauffée à la tempé-
rature d'une sauna , le nombreux auditoire
écouja un ambassadeur, lui posant une ou
deux questions furtives, les ambassadeurs
de la faculté des sciences économiques, de
l'industrie horl ogère et de l'industrie pri-
vée.

11 était trop tard, hier à passé 19 heures,
pour ouvrir le flot des questions naïves,
pertinentes ou insidieuses. Il fallut y renon-
cer et le conseiller d'Etat Fritz Bourquin ,
qui aime ce genre de séance et sait les
présider avec courtoisie et fermeté, s'y con-
traignit bien à regret.

L'homme assis au centre était une per-
sonnalité attachante. Sans avoir l'air d'y
toucher, avec humour et la répartie lé-
gère, l'ambassadeur Pierre Languetin, dé-
légué aux accords commerciaux et chef
de la délégation de l'Association européenne
de libre-échange (AELE) traça le bilan ob-
jectif de ce groupement économique, voi-
sin de palier du Marché commun. Il a
surtou t été utile sur le plan du développe-
ment des échanges, a permis un certain
apprentissage de l'intégration européenne
qui est loin d'être une réalité, n 'a pas
compromis la Suisse dans des aventures
politiques et, sur le plan interne, les in-
dustries suisses ont assez bien supporté
l'épreuve de la démobilisation tarifaire.

Aux côtés du conférencier : un ensei-
gnant, le professeur J.-L. Juvet, de l'Uni-
versité ; un éminent connaisseur des affaires
horlogères M. Charles-M. Wittwer, direc-
teur de la Chambre suisse à la Chaux-de-
Fonds, et deux chefs d'entreprises neuchâ-
teloises, MM. Michel Thorens (Dubied et
Cie S.A., à Neuchâtel) et André Jacopin
(Sté d'exploitation des câbles électriques
S.A. à Cortaillod).

Chacun deux ou trois questions à M.
Languetin qui fut magistral — et une ou
deux fois normand — dans ses réponses.

Malgré l'absence de discussion générale
— nous pouvons croire toutefois qu'elle
eût été fort animée à voir dans la salle,
à côté des étudiants, nombre de visages
connus de l'industrie, du commerce, de

l'artisanat neuchâtelois — cette conférence
de deux heures a été passionnante et d'un
bout à l'autre, d'un intérêt constant et
d'un rare enrichissement.

G. Mt

Démission
du président de

l'Institut neuchâtelois
Lors de la dernière séance dn conseil

de l'Institut neuchâtelois, M. L. de
Montmollin, préaident, a communiqué
sa décision irrévocable d'abandonner
ses fonctions à la fin du présent exer-
cice, soit le 30 juin 1969. « Ce sont,
note le Bulletin d'information de l'Ins-
titut , à côté de l'âge, ses conceptions
sur les conditions à remplir pour que
la direction d'une affaire soit efficace
qui l'ont poussé à prendre cette déter-
mination. M. de Montmollin s'est de-
mandé, au surplus, « si le système en
vigueur concernant les organes de di-
rection (conseil, bureau et compétences
respectives) ne devait pas être soumis
à un nouvel examen dans le but de
faciliter le choix des personnes appe-
lées à en faire partie ».

Dans l'impossibilité de délibérer lon-
guement sur une communication aussi
inattendue, le conseil de l'Institut a
pris acte de la déclaration du président
et chargé le bureau d'étudier la situa-
tion créée par cette décision et de lui
faire des propositions lors d'une séance
qui devrait être convoquée au début
de 1969.

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. — 30 octobre. Canaris,

ConstantinnJoseph-Aristide, fils de Jean Gou-
ras, étudiant en sciences économiques à Neu-
châtel, et de Françoise-Catherine-MaTie, née
Nappez. 31. Knœpfler, Marianne, fille de
François-Jacques, avocat à Neuchâtel , et de
Kerstin-Margarcta, née Raberg ; Jeannottat,
Hugues-Matthieu , fils de Michel-Pierre , la-
borantin à Peseux, et de Ginette , née Brail-
lard .

PUBLICATION DE MARIAGE. — 4
novembre . Arabon i, Arnaldo-Giovanni , appa-
reillent, et Charmillot, Cécile-Marie-An tel-
nette, les deux à Neuchâtel.

DÉCÈS. — 1er novembre. Giroud née
Vaucher, Cécile-Anna, née en 1889, ména-
gère à Neuchâtel, veuve de Fritz-Edmond ;
Fontana, Isidor, né en 1913, tapissier à Neu-
châtel , divorcé de Marie-Sylvie, née Gumy.
2. Maillard née Dolay, Régine-Nelly, née en
1896, ménagère à Neuchâtel , épouse de
Jean-Henri. 3. Bleuler, Ernst-Friedrich , né en
1878, ancien typographe à Neuchâtel , veuf
de Wilhelmine-Arsénie , née Perret.

COMMUNIQUÉS
i i

Une sérieuse compensation
Comme partout ailleurs, l'automne a ter-

ni la campagne genevoise. Mais il est des
compensations. En cette saison, une fleur
peut y pousser encore et cette fleur s'ap-
pelle chance. Le 9 novembre, en effet, à
Laconnex tourneront les sphères de la Lo-
terie roman de. Et quelle planche à bil-
lets : un gros lot de 100,000 francs, et '
trente de 1000 francs. Les plaisirs ' de la
ville , nous n 'en médirons pas ! Mais la
campagne est aussi source de bonne fortu-
ne, voire de fortune tout court.

Li'Orchestrc «Je
la Suisse roniande a

la Salle des conférences
Jeudi soir, 7 novembre, à la Salle des

conférences, le concert de la Société de mu-
sique sera réservé à l'orchestre de la Suisse
romande dirigé par son chef titulaire Paul
Klecki. Il exécutera d'abord le « Tombeau
de Couperin » , œuvre orchestrale que Ravel
composa en 1920 en l'honneur de la musi-
que française du XVIIIe siècle. Le solis-
te du concert est Byron Janis qui jouera
le 3mc concerto pour pian o de Serge Pro-
kofieff. En seconde partie , l'orchestre de
la Suisse romande donnera une des trois
plus importantes symphonies de Mozart ,
celle en mi bémol majeur , dite « Le chant
du cygne ».

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel 4 novembre

1968. — Température : moyenne 6,8, min :
5,5, max : 8,2. Baromètre : moyenne 713,6.
Eau tombée : 127 mm. Vent dominant :
direction : sud-ouest, force : faible à modéré
de 13 h à 20 h, nord modéré à assez fort
Etat du ciel : couvert, pluie.

Niveau du lac du 4 nov. à 6 h 30: 429,12
Température de l'eau 13 °

Vous n'aimez pas nettoyer vos vitres?
Des jeunes filles les poliront à votre place !
T Ecole supérieure de jeunes filles

g j  de Neuchâtel organise réguliè-
rement des voyages d'étude et

des camps de ski, îles uns aussi pro-
fitables que les autres pour les gran-
des élèves.

Mais pour visiter Rome lorsque le
baccalauréat est en poche, se ren-
dre en Bourgogne, en A lsace, pour
parfaire ses connaissances, ou dans
des camps de ski pour y faire une
provision de santé et de bonne hu-
meur, il est indispensable de dispo-
ser d'une caisse plus ou moins rem-
plie !

L'argent ne tombant pas  du ciel,
élèves et directeur ont cherché un
moyen d'en gagner. Un stand a été
tenu pendant la Fête des vendanges,
les anciennes élèves restent fidèles à
leur école et elles lui font souvent
des dons très appréciables et très ap-
préciés. Toutefois, les élèves actuelles
ont décidé de participer p lus active-
ment encore au remplissage de la
caisse.

« Travaillons pour gagner quelques
f r a n c s, offrons nos services à gau-
che et à droite. *

Pour ce faire , des circulaires ont
été tirées et remises aux jeunes fi l les
qui les enverront à leurs paren ts et
connaissances. Par lettre, elles propo-
sent leur aide pendant l'après-midi
pour, par  exemple, mettre de l'ordre
dans un grenier, débarrasser des ca-
ves des monceaux de journaux ou
de bouteilles vides qu'on y découvre
généralement, ramasser les feuilles
mortes dans les jardins, laver des voi-
lure ou (quel bonheur pour toutes
les ménagères!) rendre un brillan
fantastique à toutes les vitres de vo-
tre appartement.

Le salaire qif elles loucheront, un
minimum de trois francs par heure,
ce qui n'est pas excessif, sera versé
intégralement au Fonds de courses
de l'Ecole supérieure de jeunes filles
de Neuchâtel.

L'idée n'est-elle pas  ingénieuse ? Il
va sans dire que chacun peut pi -of Uer
de ces aides en téléphonant simple-
ment au secrétariat de l'école. Nemo
est certain que, d'ici à une semaine,
toutes les vitres du canton seront
merveilleusement brillantes de propre-
té ! NEMO

Monsieur et Madame Jean-Louis Wyss-Werro, à Saint-Aubin, et
leurs enfants :

Monsieur Jean-Louis Wyss, à Saint-Aubin ;
Madame et Monsieur Jiirgen Chopard-Wyss, à Chez-le-Bart ;

Monsieur et Madame André Wyss-Deschenaux, à Gorgier, et
leurs fils André , Nicolas et Pierre ;

Madame Frédéric Wyss-Leuenberger , à Berne ;
Mademoiselle Olga Lanbscher, à Nennigkofen ;
Mademoiselle Estelle Girard , à Saint-Aubin,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès de

Madame Jean-Louis WYSS
née Aline LAUBSCHER

leur chère mère, belle-mère, grand-mère, sœur, belle-sœur, tante,
cousine et amie, enlevée à leur tendre affection , dans sa 88me
année , après une courte maladie.

2024 Saint-Aubin, le 3 novembre 1968.
(Charrières 4)

Je vous donne ma paix.
Jean 14 : 27.

L'inhumation aura lieu à Saint-Aubin , le mercredi 6 novem-
bre 1968.

Culte au temple à 13 h 30 où le corps sera déposé.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La direction de la fabrique Béroche S. A., à Chez-le-Bart

a le pénible devoir de faire part du décès de

Madame Aline WYSS-LAUBSCHER
mère de MM. Jean-Louis et André Wyss, administrateurs.

L'inhumation aura lieu à Saint-Aubin , le mercredi 6 novem-
bre 1968.

Culte au temple à 13 h 30 où le corps sera déposé.

Le personnel de la fabrique Béroche S. A., à Chez-le-Bart,

a le pénible devoir de faire part du décès de

Madame Aline WYSS-LAUBSCHER
mère de Messieurs Jean-Louis et André Wyss, administrateurs.

Pour les obsèques, se référer à l'avis de la famille.

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes, Valais, nord et centre des Grisons :
le cjel restera en général couvert, mais les
précipitations cesseront graduellement à par-
tir de l'ouest dans le courant de la journée.
La limite des chutes de neige s'abaissera
jusque vers 700 à 1000 mètres. Quelques
brèves éclaircies pourront se développer
l'après-midi surtout dans le Valais central.

En plaine, la températu re oscillera entre
4 et 8 degrés. La bise sera faible à mo-
dérée sur le plateau et le vent du nord-
ouest modéré en montagne.

Evolution pour mercredi et jeudi : nébu-
losité changeante et pluies régionales. Aug-
mentation graduelle de la température.

CETTE SEMAINE

Imperméable 9 fr.
Vos cadeaux de naissance
Bavoirs - Sorties de bain - Pyjamas
stretch - salopettes, etc.
(WjjMgj H Gd-Rue 5 - Seyon 16

ïrfSagbj Neuchâtel

La maison Ed. SCHMID FILS
F O U R R U R E S

F. Schmid, suce. Tél. 5 19 53
et GILLES STYLIST

C O I F F U R E  vogue. Tél. 4 31 21
vous reçoivent à la rue de la Serre 11
Neuchâtel

Fernand Aubry
visagiste - Paris

SOINS GRATUITS
conseils - démonstration

aujourd'hui et demain

Pharmacie TRIPET
Seyon 8 - Tél. S 45 44

Ce soir, Salle des conférences,
à 20 h 30

THE MUDDY WATERS
BLUES BAND

Rythm and Blues Blues
Soûl Music USA
Prix des places : Fr. 6.—, 8.—, 10.—

Service culturel Migros

Ce soir, à 20 h 15, à la
Maison des syndicats

réunion de la Ligue
des locataires 

infr Le cours
CJ jf ) de journalisme
S.«*r universitaire

de M. René Braichet, chargé de cours,
reprend mercredi 6 novembre, à 14 h 15,
salle C. 52
Recommencement du cycle de 2 ans
Auditeurs admis y compris les élèves des
classes supérieures du Gymnase, de l'Ecole
supérieure des jeunes filles, de l'Ecole nor-
male et de l'École de commerce.

Restaurant LA GRAPPE, LA COUDRE
la spécialité du mardi :

L'OSSO BUCO

CE SOIR, de 17 h à 19 heures

Consultations juridiques
pour les femmes
au Restaurant Neuchâtelois

Centre de liaison des sociétés féminines

^Mu^cMrvem
Monsieur et Madame

Pascal PATRONO-MARINELLI et Ma-
ria-Rosaria ont la joie d'annoncer la
naissance de

Stéf ania
27 octobre 1968

Maternité Colombier
Pourtalès Chaillet 1

Monsieur et. Madame
Maurice WERMEILLE et leurs fils
Olivier et Marc ont la joie d' annoncer
la n aissance de

Sylvie
le 3 novembre 1968

Maternité Pourtalès En Pellu 3
Neuchâtel 2074 Marin

^—^^—^——-— ¦TOUrmUMMM'Mr Ti

La Société de musique « La Céci-
lienne », le Landeron, a le douloureux
devoir de faire part du décès de

Monsieur Joseph LÏNDER
leur cher ami musicien , très dévoué
membre actif depuis 1931 et membre
d'honneur de la société, père d'André,
Gilbert et Martial , membres actifs.

Les contemporains de 1917, du Lande-
ron ont le pénible devoir de faire part du
décès de leur ami

Monsieur Joseph LINDER
Pour les obsèques, prière de se réfé-

rer à l'avis de la famille.

IN MEMOR1AM
Novembre 1963 — Novembre 1968

Charles NAINE
Cinq années ont passé et ton beau

souvenir reste gravé dans oos cœurs.
La famille.

Le conseil de fondation de l'Institut
suisse de police a le pénible devoir d'an-
noncer le décès de

Monsieur Ernest BLEULER
3ère de M. Willy Bleuler, membre fonda-
teur et secrétaire de l'Institut suisse de
police.

Mes temps sont en Ta main.
Ps. 31 :16.

Monsieur et Madame Gérold Basler-
Bolle et leurs enfants David et Isabelle ,
à Rothrist ;

Monsieur et Madame Ph . Basler-Stirne-
mann, leurs enfants et petits-enfants, à
Grânichen, Olten, Bellinzone et Baden ;

Le docteur et Madame Victor Bolle-
Ecklin, à Bôle, et leurs enfants :

Monsieur et Madame André Jacot-
Bolle et leurs enfants , à Auvernier ;

Monsieur Louis Bolle, aux Hauts-Ge-
neveys ;

Mademoiselle Anne-Rose Bolle , à Kai-
serslautern (Allemagne).

ainsi que les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès de

leur fille, sœur, petite-fille, nièce, cousine

Evelyne
que Dieu a reprise à Lui, après un acci-
dent de la rovite, à l'âge de 12 ans.

Rothrist (AG), le 3 novembre 1968.
(Roggenweg 8)

L'incinération aura lieu le 6 novembre
1968, à Olten.

Culte au temple de Rothrist le mercredi
6 novembre, à 14 heures.
En souvenir d'Evelyne, pensez à la Fon-

dation pour le cheval, 3000 Berne,
c.c.p. 30-921, ou au home d'enfants

Schiirmatt, c.c.p. 50-72
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le personnel de la maison Ritz & Cie
, a le profond chagrin de faire part du

décès de leur cher patron

Monsieur Léon RITZ
don t il gardera un bon souverir.
éamKr^B4^anmmmmmiaaaÊ^mB^M^^gaBBrwaf an^Bm^^m^

Madame Alice Ritz ;
Monsieur et Madame Martial Ritz-

Steullet et leur fils Martial-Arno, à Peseux ;
Monsieur et Madame Berthold Ritz, à

Valangin ;
Monsieur et Madame Philippe Ritz et

leurs enfants, à Fontenais (J.B.) ;
Mon sieur et Madame Alphonse Bernhard-

Ritz et leurs enfants, à la Neuveville ;
Monsieur et Madame Pierre Ritz , à Neu-

châtel ;
Madame Silvia Hostettlér et ses enfants ,

à la Chaux-de-Fonds ;
Monsieur et Madame Jean Ritz et leurs

enfants, à BfUe ;
Monsieur et Madame Robert Gerbcr-

Moser et leurs enfants, à Neuchâtel ,
ainsi que les familles Barbezat , Céré-

ghetti , Roy, parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès de

Monsieur Léon RITZ
maitre menuisier

leur cher époux, papa, grand-père, frère,
beau-frère, oncle , parent et ami , que Dieu
a rappelé à Lui , dans sa 80me année,
après quelques jours de maladie.

Neuch âtel, le 4 novembre 1968.
(Parcs 153)

11 y a plusieurs demeures dans
la maison de mon Père. Je vais
vous préparer une place.

Jean 14 :2.
L'incinération , sans suite , aura lieu mer-

credi 6 novembre.
Culte au temple des Valangines, à 11 h.
Domicile mortuaire : chapelle de l'hôpi-

tal des Cadolles.
Culte pour la famille à la chapelle de

l'hôpital des Cadolles, à 10 h 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le cours de perfectionnement de l'Insti-
tut suisse de pblice a été ouvert hier
par M. Georges Béguin, président du Con-
seil de fondation. Les participants ont été
salués par M. Henri Verdon , président de
la ville de Neuchâtel , au nom du Conseil
communal. Les élèves romands ont assisté
à un séminaire sur le thème du « droit
de la personnalité humaine durant l'en-
quête pénale » trai té et dirigé par M.
Hans Schultz, professeur de droit à l'Uni-
versité de Berne. L'après-midi, ils ont en-
tendu un magistral exposé du commissaire
principal Montreuil , professeur à l'Ecole
nationale supérieure de police de Saint-Cyr
au Mont-d'Or, près de Lyon, sur « Les
gangs internationaux » . Quant aux partici-
pants de langue allemande , ils ont traité
des thèmes de circulation routière : les
accidents, droits routiers militaires, doua-
niers, droits de priorité des véhicules sani-
taires, de police et de service du feu,
dispositions pénales. Les débats étaient di-
rigés par M. Aloïs Pfister, chef de la
sous-section de la circulation routière de
la direction fédérale de police.

A l'Institut suisse
de police
« Gangs »

internationaux

Messieurs,
; Je viens d'apprendre qu 'à Mulhouse,

où j'ai habité avant de venir à Neu-
châtel, on a trouvé un moyen efficace
pour lutter contre le pullulement de
ces volatiles indésirables. Ayant obser-
vé que ces oiseaux avaient élu domi-
cile dans le haut clocher de l'église
Saint-Etienne (protestante), la ville a
chargé un homme agile de grimper
dans le clocher et d'enlever régulière-
ment les œufs que les pigeons pon-
daient dans tous les recoins du clo-
cher. Evidemment tous les pigeons de
Mulhouse ne nichaient pas dans le
clocher de cette église, mais il y en
avait des centaines, et on a observé
que depuis cette opération de « con-
trôle des naissances > , il y a beaucoup
moins de pigeons en ville. En obser-
vant où ils se rassemblent pour nicher ,
peut-être arriverait-on à un résultat sa-
tisfaisant à Neuchâtel ? Du moment que
cela a si bien réussi à Mulhouse ? On
pourrait toujours essayer !

Agréez mes salutations distinguées,
M. Brinkmann ,

Neuchâtel.

L'exempte
de Mulhouse

SAINT-BLAISE

(c) L'anniversaire de la Réformation
a été célébré cette année au temple pa-
roissial de Saint-Biaise en présence d'un
auditoire particulièrement nombreux et
attentif. Sous la direction de Mme Ecklin,
le chœur mixte renforcé exécuta urtë
magttifiquë ' liturgie de 'GusAtvë Dtirèi,
pour introduire, avec l'officiant la pre-
mière partie du culte. Puis le pasteur
J. Février prononça la prédication en
s'inspirant du texte de 1 Corinthiens 13 :
« ces trois choses demeurent : Ut foi ,
^espérance et l'amour, mais la plus gran-
de c'est l'amour *. Ce fut  un rappel
des vérités essentielles mises en lumière
par la Réforme du XVIe  siècle, en mê-
me temps qu 'une exhortation à marcher
dans l'amour et la charité en ce temps
de recherche et de communion œcumé-
nique.

Un service de sainte cène, termina
ce culte d'anniversaire.

Culte de la Réformation



L'INDÉPENDANCE : c'est à cela que
tiennent le plus les personnes âgées
TELLE EST LA PREMIÈRE CONSTATATION DE L'ENQUÊTE DU
CENTRE SOCIAL PROTESTANT SUR LES BESOINS DU 3me ÂGE

ĵ iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii '

LA vieillesse et ses besoins posent aux
aînés une série de problèmes aigus
qu 'il faudra bien résoudre le plus ra-

pidement possible pour éviter une aggra-
vation de la situation dans ce .domaine très
particulier.

Le Centre social protestant , sur mandat
du Conseil synodal de l'Eglise réformée
évangélique neuchâteloise, a donné à tous
ceux qui ont la délicate tâche de se pen-
cher sur ces questions, un document de
travail de base, le. premier aussi complet.
C'est le fruit d'une enquête scientifique-
ment menée par une équipe dirigée par
M. Francis Gerber, de la Chaux-de-Fonds,
licencié en théologie, qui s'est chargé de
ce travail sociologique.

DIX PERSONNES AVEC CHACUNE
50 QUESTIONS

Ce rapport , dont nous avons brièvement
fait mention samedi, comprend quatre-vingts
pages dont qu a rante contiennen t une foule

de renseignements, aussi bien sociologiques
que purement statistiques sur la situation
des personnes âgées actuellement dans le
canton.

Pour mener à bien cette enquête , dix
personnes (enquêteurs , assistants sociaux ,
stagiaires, etc.) ont été nécessaires. Chacune
d'entre elles a posé cinquante questions à
un certain nombre de vieillards, recueil-
lant autant de renseignements sur tous les
aspects de la vie que mènent les vieilles
gens, des besoins qui sont les leurs.

Trois cent cinquante exemplaires de ce
rapport ont été édités. 11 n 'en reste plus
que cinquante, qu 'il est possible de se pro-
curer gratuitement au Centre social pro-
testant de Neuchâtel ou de la Chaux-de-
Fonds. ..

UN INSTRUMENT DE TRAVAIL
POUR ALLER PLUS LOIN

C'est, nous l'avons dit, un document de
base d'une étonnante richesse, un instru-
ment de travail qui, nous le souhaitons,
permettra aux aînés portant quelque res-
ponsabilité quant à l'avenir des vieillards,
d'aller plus loin encore sur le chemin de
solutions diverses dignes de résoudre les
problèmes lancinants du « troisième âge » .

Ces problèmes, ils apparaissent tout au
long de cette étude et nous allons en par-
ler dans une suite d'articles qui s'ouvre
aujourd'hui.

Le Centre social protestant le dit d'ail-
leurs lui-même : il s'agit là d'une première
étape. En contact étroi t avec la fondation
« Pour la vieillesse », il poursuivra son tra-
vail tant sur le plan de quelques réalisa-
tions pratiques qu 'au niveau des études
dont une enquête en cours sur le travail
à temps partiel pour les personnes à l'âge
de la retraite.

LE TAUX DE VIEILLISSEMENT
S'ACCROIT

Première constatation des enquêteurs au
terme de leur entreprise : le taux de vieil-
lissement augmente régulièrement en Suis-
se, de manière très particulière dans le
canton de Neuchâtel. Le taux de vieillis-
sement est le pourcentage des personnes
de plus de 65 ans par rapport à l'ensemble
de la population.

Sur le plan suisse, les taux de vieillis-
sement ont passé de 5,5 % en 1880 à
8,6 % en 1941 et à 10,4 % en 1960. Pour
le canton, les chiffres sont : 4,4, 10,3 et
11,6. Ce phénomène est expliqué en pre-
mier heu par la chute du taux de natalité,
stabilisé depuis 1941 aux environs de 0,3
pour mille et par l'allongement de la durée
moyenne de la vie. L'index d'âge (pou r-
centage des personnes de plus de 65 ans
par rapport à celles de moins de 20 ans)
suit également une courbe ascendante.

Selon les statistiques, la population neu-
châteloise va se stabiliser vers 1980 à
172,000 habitants, avec une proportion de
personnes de 65 ans et plus égale à 133
pour mille de la population totale, soit
22,883 habitants !

Les derniers chiffres (janvier dernier) in-
diquent que, pour une population de
164,696 habitants, on compte 20,194 per-
sonnes de 65 ans et plus, soit 122 pour
mille.

ENQUÊTE SUR QUATRK POINTS
L'enquête du CSP a por té principa lement

sur :
• l'état de santé et le degré d'indépen-

dance ;
• le logement ;
• la situation fi n ancière ;

(Avipress - J.-P. Baillod)

9 les contacts avec le monde et les
diverses occupations.
. Le vieillissement se manifeste d'une ma-

nière différente d'un individu à l'autre, le
nombre d'années ne constituant pas un cri-
tère suffisant pour déterminer le degré de
vieillesse ; c'est pourquoi l'on considère en
premier lieu l'aptitude ou l'inaptitude des
personnes interrogées à mener une vie rela-
tivement indépendante, leur degré de vali-
dité et leur état psychologique.

Selon l'aide dont elles ont besoin, on
distingue :

9 les personnes totalement indépendantes;
9 les personnes considérées comme in-

¦ dépendantes ;
• les personnes semi-indépendantes ; .
• les personnes handicapées.
La proportion de personnes indépendantes

(n'ayant recours à aucune aide pour les
actes quotidiens) qui déclarent aller tout
à fait bien, varie entre 9 et 12 pour cent
des personnes interrogées ; leur vie est « à
peine ralentie » c'est-à-dire qu'elles ont par-
faitement réussi à s'adapter à la diminu-
tion progressive de leurs possibilités ;_ sim-
plemen t, elles acceptent « de se ménager
un peu » .

D'autre part , il faut considérer que 10
à 15 pour cent des personnes visitées sont
franchement handicapées ; on compte par-
mi elles une majorité de grands vieillards
(plus de 80 ans) ; elles ont besoin d'une
aide quotidienne , ou même de la présence
quasi constante d'une tierce personne.

Souvent, ces handicapés constituent pour
l'entourage une charge très lourde, assu-
mée avec beaucoup de dévouement ; mais
il serait salutaire de pouvoir décharger
de temps en temps les familles, en accueil-
lant ces personnes âgées handicapées dans
un hôpital de jour , ou une maison d'ac-
cueil, pour des week-ends et des séjours
do vacances.

Restent les personnes • considérées com-
me indépendantes » (qui bénéficient d'une
aide partielle , régulière ou occasionnelle ,
dont elles pourraient au besoin se passer
sans perdre leur indépendance), et les per-
sonnes « semi-indépendantes », qui reçoivent
une aide partielle indispensable.

La majorité des vieillards interrogés ap-
partient à ces deux groupes, dont il est
impossible de fixer exactement les limites
respectives. L'aide reçue (spécialement d'un
conjoin t, d'enfants mariés ou célibataires ,
qui vivent souven t sous le même toit)
permet de stabiliser leur situation et de
sauvegarder le maximum de leur indépen-
dance. En effet, quel que soit leur han-
dicap, la totalité de ces personnes tiennent
absolument à rester indépendantes, chez
elles.

Cette détermination, souvent clairement
exprimée, confirme la règle fondamentale
de la gérontologie actuelle : le maintien des
personnes âgées le plus longtemps possi-
ble à domicile, doit commander notre poli-
tique de la vieillesse, non par la force des
choses (parce qu 'on ne trouve pas de pla-
ces dans les établissements spécialisés), mais
pour des raisons humanitair es et économi-
ques.

Dans les cas où ce maintien n 'est vrai-
men t plus possible, ne serait-il pas profi-
table d'opter en faveur de formes qui sau-vegarden t l'indépendance des personnes
âgées en leu r assurant les soins nécessai-
res : l'hôpital de jour, en particu lier 7

Hautbois et orgue avec H. Fauquex et A. Luy
Au temp le de la Coudre

A l'occasion de la fê le  de la Réforma-
tion, un très nombreux public a assisté
à ce traditionnel concert du premier di-
manche de novembre. C'est avec plaisir
que nous avons retrouvé le jeu aisé, lu-
mineux et admirablement équilibré d'An-
dré Luy. On ne pou vait mieux mettre
en valeur les nouvelles ressources d'un
instrument qui vient d 'être doté de « mix-
tures * plus étoffées et qui a de ce fa it
sensiblement gagn é en mordant et en
éclat.

En soliste, André Luy, nous a pré-
senté trois œuvres qui résument parfaite-
ment les diverses tendances du 'baroque *.
Baroque italien avec ce Caprice de Fres-
cobaldi, étonnant de couleur et de di-
versité, avec son introduction fuguée,
ses épisodes tantôt brillants, tantôt de

caractère pastoral, sa vigoureuse conclu-
sion.

Baroque français avec quelques pages
de ce Louis Marchand qui renonça à se
mesurer avec J.-S. Bach et qui n'en
passait p as moins, à l'époque, pour l'un
des plus célèbres virtuoses de l'orgue.
Une Fugue grandiose et d'une rare plé-
nitude ; une basse de trompette p leine
d'humour, un dialogue peut-être plus
brillant que riche de substance, parsemé
de traits rapides el de dessins en dou-
bles notes.

Enfin le baroque allemand avec la
splen dide Toccata et fugue en ré (dite
Dorienne) de Bach. Magistrale in terpré-
tation d'André Liry qui a su rendre aussi
bien le dynam isme de la Toccata que
l'extraordinaire densité d' une fugue —

la plus, longue de toutes celles que Bach
a composées pour l'orgue — dont tous
les éléments, même les plus secondaires,
sont issus du sujet initial.

UN PEU DÉÇ U
En revanche, le hautboïste Hubert

Fauquex m'a un peu déçu. Cet ancien
p remier prix du Concours de Genève
n'était manifestement pas dans un de
ses meilleurs jours et n'a pas  toujours su
nous faire oublier les difficultés de l'ins-
trument. Nous avons certes apprécié son
jeu expressif dans les mouvements lents
de la Sonate en ut mineur de Vivaldi.
Par contre, j 'aurais souhaité plus d'aisan-
ce dans le phrasé, plus de souplesse dans
les nuances... et moins de « pépins * dans
les deux allégros.

L'interprétation d'un Concerto en f a
de Bach — constitué en fait de frag-
ments de cantates — fu t  sensiblement
meilleure, malgré les exigences d'une par-
tition essentiellement dynam ique qui ne
laissait guère à l'exécutant le temps de
reprendre son souff le .

Comme toujours, André Luy, parfait
accompagnateur, se révéla aussi attentif
à mettre en valeur la sonorité du soliste
qu 'à suggérer le climat expressif propre
à chaque épisode.

L. de Mv.

La revision de la Constitution fédérale
a été évoquée à Corcelles-Cormondrèche

De notre correspondant :
A Corcelles, au temple du bas du village,

les dirigeants de la « Branche aînée des
Unions chrétiennes masculines neuchâteloi-
ses » ont tenu leur traditionnelle « rencon-
tre d'automne » samedi dernier. Il appar-
tin t à l'actif président du comité cantonal ,
M. Fernand Monnier de saluer les parti-
cipants ainsi que les représentants de l'é'di-
lité du village, soit l'ingénieur P. Duckert,
président de commune et M. J.-L. Perret,
député. Il salua également M. Louis Gui-
san , de Lausanne, conseiller aux Etats et
membre de la commission suisse de travail
pour la revision totale de la constitution
fédérale. La chorale de Beau-Site (la Chaux-
de-Fonds), dirigée par son directeur M.
Pierre Macquat , agrémenta cet après-midi
de chants.

Le pasteur S. Charpilloz introduisit cette
rencontre par une méditation rappelant cette
parole des Ecritures qui annonce « toutes
choses nouvelles » . Les aînés ne doivent
manquer aucune occasion de faire entrer
« Celui » qui frappe à la porte et qui doit
entrer chez nous.

UNE IMPORTANTE REVISION
M, Louis Guisan aborda la délicate

question de la révision de la constitution.
11 rappela les refontes de notre Constitution
nationale de 1848, puis 1874, inspirées de
l'évolution. Ce fut un véritable éventail de
tou t ce que comporterait cette nouvelle re-
fonte, dans les domaines constituant notre
pacte national. Domaines dont l'inventaire

soigneusement étalé donna d'emblée matière
à réflexion à l'auditoire. Après l'avis des
juristes du Palais fédéral , la commission
a mis au point un questionnaire envoyé au-
prè s de très nombreuses instances de tout
le pays, où toutes les opinions semblent
bien être représentées.

Le questionnaire mis au point constituera
un premier indice de la marche à suivre.
Et M. Guisan d'exposer le schéma d'une
partie des chapitres — les principaux —
dont il faudra s'occuper, aussi bien dans
l'étude du problème que dans les conclu-
sions auxquelles aboutira cette commission.
La vaste enquête et les avis des nom-
breuses instances consultées constitueront
un guide pour la commission ad hoc.

L'HEURE DE LA DISCUSSION
L'avis exprimé avec fermeté par un des

auditeurs a été écouté avec beaucoup d'in-
térêt, qui estimait que tant de points de
l'actuelle constitution — avec les modi-
fications apportées jusqu 'ici au fur et à
mesure qu 'elles s'imposaient — constituent
une entité, un moyen, qui devrai t suffire
encore longtemps à notre bonheur.

Au cours d'une collation, le président
de commune a salué tous les participants
à cette réunion. Cette c rencontre » lais-
sera des marques profondes dans les sou-
venirs qu 'évoqueront — au fur et à mesure
de l'évolution des événements de notre po-
litique nationale — tous ceux que surprit
inévitablement l'étalage des problèmes sou-
levés par l'orateur vaudois.

rransplantatîon spectaculaire cet après-midi au Jardin anglais
Les ormes, malades, céderont leur place à des essences rares

Z

ES ormes, victimes d'un minus-
cule champignon, disparaissent
peu à peu des forêts et des

parcs du monde entier. Ceux de Neu-
châtel n'ont, hélas, pas  échappé à la
maladie et, peu à peu, ils doivent
faire connaissance avec Ut scie et
céder leur place à d'autres essences.

Les gigantesque ormes du Jardin
anglais, probablement plantés lors de
son aménagement entre 1826 et 1830,
ont été ou seront t'rès prochainement
abattus. Mais leur disparition ne pro-
voquera pas un grand vide puisqu'ils
seront immédiatement remplacés par
d'autres arbres de grandes dimen-
sions !

Nous avons rencontré M. Claude
Baudin , jardinier communal, au mi-
lieu d' une pelouse à l'ouest de la
Rotonde.

— Demain après-midi , entre quin-
ze et seize heures, se dressera ici un
arbre haut de cinq à six mètres.

— Vous voulez dire cinq à six
décimètres probablement ?

— Non, nous transplanterons un
arbre âgé d'une trentaine d'armées
déjà : un fagus sylvatica laciviata, de
la famille des fagacées, ou plus sim-
plement un fayard, dont on ne con-
naît que quelques exemplaires à Neu-
châtel. Il sera transporté de Genève

à Neuchâtel à l'aide d'un camion-
grue et en compagnie de plusieurs
autres arbres. Sa motte, à elle seule,
pèse deux tonnes et il sera néces-
saire de creuser un véritable cratère
pour le planter !

D'autres arbres seront transplantés
demain après-midi, notamment, près
du trottoir de l'avenue du l er-Mars,
à la hauteur de la rue Pourtalès, un
copalm d'Amérique de quinze ans,
haut de quatre mètres. Il produit un
suc résineux qui sert à fabriquer le
baume de Tolu. Cet arbre, en au-
tomne, est remarquable, il prend une
teinte merveilleuse, un rouge rappe-
lant celui de la vigne vierge.

Dans l'allée centrale sera p lacé un
mûrier des vers à soies, originaire
l'Asie, déjà cultivé en Chine deux
mille ans avant l'ère chrétienne et im-
porté en Europe au sixième siècle.
Son âge : dix ans.

POURQUOI DES ARBRES
GENE VOIS ?

On pourrait s'étonner que la com-
nune de Neuchâtel achète ses ar-¦>res dans le canton de Genève. La
raison est simple : les jardi ns publics ,
es quais, les pelouses aménagées sur

- 'es places sont des ornements mer-
>eilleux. Les pépin ières de la com-

Les célèbres magnolias du Jardin DuPeyrou auront prochai-
nement des frères en pleine ville !

(Clichés archives)

mine contiennent naturellement un
y and nombre de plan ts et c'est par-
ni eux notamment qu'ont été choisis
es tilleuls récemment plantés au Jar-
lin anglais.

Toutefois , il paraît intéressant aux
jardiniers de planter des essences peu
connues. Des recherches ont permis
de découvrir les trois arbres qui se-
ront transplantés demain et qui ne
manqueron t pas de soulever l 'intérêt
et l'admiration du public. Des pro-
jets sont en vue pour doter les prin-
cipaux arbres de plaquett es portant
nom, espèce et âge de chaque spéci-
men. Le Jardin anglais possède à
lui seul de remarquables arbres, no-
tamment le fayard pendant, à l'ouest
du Casino et, plus au nord, le splen-
dide « arbre aux quarante écus * qui,
actuellement , ressemble à une im-
mense f lèch e d'or.

220,000 MÈTRES CARRES
DE PARCS

La ville de Neuchâtel agrandit cha-
que année la surface de ses p rome-
nades publiques. Elles comptent
36,000 m2 de plus que l'an dernier,
soit un total de 220,000 m2, ce qui
représente environ 6,10 mètres carrés
par tête d'habitant !

DES MAGNOLIAS  EN PLEINE
VILLE

Les deux acacias p lantés dans les
petites pelouses qui entourent la fon-
taine à l'ouest du bloc Cristal-City,
ont eux aussi disparu, victimes des
ans. Une expérience va être tentée,
à laquelle nous souhaitons d'ores et
déjà p leine réussite : deux magnolias
seront plantés à ' cet endroit , soit en
p leine ville.

Les autorités communales et les
jardins espèrent que chacun saura
respecter ces arbres et leurs fleurs
lorsqu 'ils seront en floraison. Il y a
que lques jours, des centaines de pen-
sées ont été arrachées par  des imbé-
ciles qui, malheureusement, n'ont pas
été encore découverts.

Car, tout au long de l'année, les
jardiniers tra vaillent sans relâche pou r
que nous puissions bénéficier de pro-
menades et de parcs fleuris. Défi ,
dix-neuf mille oignons de tulipes sont
enterrés, qui feront la j oie des yeux
l'année prochaine.

Des arbres, du gazon, des fleurs...
Les citadins semblent trouver normal
d' en rencontrer à tous les carrefours.
Puissent-ils les regarder et les admi-
rer avec toujours plus d'intérêt !

RWS

Les ormes disparaissent les

uns après les autres. Qui se
souvient encore du géant de
la rue de l'Evole, disparu en

1964 ?

U'fiinPinnTi-i'i ¦.m,[̂ ^̂ ^̂ r<Ki'iT,,H,)i

Pauvres pigeons (suite)
Monsieur le rédacteur ,
Permettez-moi de compléter la lettre

de R. Favre, parue lundi dans votre
journal.

Je sais que de nombreuses réclama-
tions ont été faites , au sujet de la des-
truction massive des pigeons , tant à la
Société protectrice des animaux , dont je
fais par tie qu 'à la police, mais il n'est
pire sourd que celui qui ne veut en-
tendre...

Il a même été fai t la suggestion de
détruire les oeufs dans les nids, comme
cela se fait ailleurs et même à l'étran-
ger ; la chose est, paraît-il , trop compli-
quée. Je veux bien le croi re, mais pour-
quoi , les personnes qui réclament , pour
la plupart des propriétaires d'immeu-
bles, je pense, ne s'arrangent-elles pas

de surveiller et de pallier les massacres ?
Les mouettes , qui sont des oiseaux aqua-
tiques et que j' aime beaucoup, viennent
aussi déposer leurs crottes sur les toits ,
contre les façades , voire même contre
les vitres, cela est normal , alors pour-
quoi s'acharner sur les pauvres pigeons ?

Les pigeons : véhicules de maladies ?...
Il y a dans le monde bien des êtres
humains , à mon avis, plus contagieux
que des innocents pigeons qui font la
joie de beaucoup de personnes, de tous
âges qui aiment à les nourrir dans
leurs mains.

Veuillez agréer , Monsieur le rédac-
teur , l'assurance de ma parfaite consi-
dération.

J.-A. Frieden , Neuchâtel

Concert pour la Réformation
A LA COLLÉGIALE

Dans notre église collégiale que,
malheureusement , aucune f l eur  ne
parait en cette fê te  de la Réforma-
tion, un très nombreux pub lic se
pressait , dimanche, pour écouter deux
musiciens qu 'il apprécie de longue
date : André Lévy, violoncelliste, et
l'organiste titulaire du lieu, S. Du-
commun. Tous deux offrirent un très
beau concert, au cours duquel Jean-
Sébastien Bach fu t  noblement servi.
La fusion entre les deux instruments

y f i t  vibrer l'allégresse, la joie : « Ré-
jouissez-vous, chrétiens » , dans un sty-
le enjoué, à la fois charmeur et dé-
votieux. Le choix des deux préludes
et des deux fugues en si mineur et
en ré majeur, qui ouvraient et ter-
minaient le concert — ces derniers
surtout — mirent un magnifique point
final à la série des concerts de cet
automne , justement appréciés d' un pu-
blic fidèle.

M.  J.-C.
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f u t  d'emblée étroite, ce que l'on re-
marqua lorsque fu t  donné un choral
où les accords du violoncelle, pleins
et amples , s'unirent à l'orgue. M.
Lévy avait fai t  choix de la suite en
ut majeur série de danses : Alleman-
de, Courante , une Sarabande de no-
ble allure, des Fourrées et une Gigue,
d'allure vive, bien rythmée, et que
l'artiste sut parer d'agréables cou-
leurs. Au long des quatre mouvements
de la sonate en ré majeur , l'intime
fusion des instruments fit  grande im-
pression à l'auditoire, qui demeure
reconnaissant aux deux musiciens de
celte réussite remarquable.

Seul , M. Ducommun joua, en par-
ticulier, deux magnifiques chorals ; il

Jeep écrasée
par une locomotive

à la gare
Le chauffeur
est indemne

Les C.F.F. font actuellement installer
sur les quais de la gare de Neuchâtel
des amenées d'eau destinées à alimenter
les réservoirs des vagons-restaurants. Une
entreprise de la ville creuse ces jours
une tranchée qui traverse perpendiculai-
rement les quais. Hier, au début de
l'après-midi, un chauffeur de cette mai-
son, M. Alexandre di Francesco, 34 ans,
domicilié au Landeron , qui circulait en
jeep, s'engagea sur les voies 1 et 2,
dans l'intention de gagner le chantier
proprement dit. Une rame de vagons,
sur la première voie, l'empêcha de voir
une locomotive de manœuvres qui circu-
lait sur la seconde. Le mécanicien, d'ail-
leurs, ne vit la jeep qu 'à une dizaine de
mètres, alors qu 'il était trop tard pour
éviter le choc. Le chauffeur de la jeep
tenta bien de passer sa marche arrière,
mais en vain. Son véhicule fut projeté
à quelques mètres et complètement dé-
moli. Le malheureux s'en tire avec une
chance incroyable : transporté à l'hôpital
Pourtalès souffrant de blessures à la tête
et an pied gauche, il a pu regagner son
domicile dans la soirée—



Fiduciaire Offre à vendre à Bevaix :

I « Iw & C F i  maison fami l ia le  en construction comprenant
1 • **¦«»¦«¦» salle de séjour, 3 grandes chambres, cuisine
comptable dlpl. féd. moderne, salle de bains, "W.-C. séparés, ter-

rasse, grand sous-sol, garage,
—jgaj. Terrain d'environ 700 m2 aménagé, situation
BBlj ,a tranquille. Pour traiter : 70,000 francs.

¦̂ ^^ ¦̂ ^  ̂ A n c i e n n e  maison avec 2 appartements et
^Qr nombreuses dépendances, au centre du vil-

lage. Possibilité de créer nouveaux logements.
2024 SAINT-AUBIN
Tél. (038) 6 76 49 Prix intéressant.

A VENDRE

Terrains à bâtir
YVERDON — « Plein Soleil >,
Entièrement aménagé. Fr. 35.—
le m2.
CHESEAUX — «Sous Noréa».
Belle vue sur le Jura et le lao
de Neuchâtel. Fr. 30.-/32^-
le m2.
MONTAGNY SUR YVERDON
— Parcelle de 1888 m2.
Fr. 20.— le m2.
TUILERIES - DE-GRANDSON
— « Belle Combe ». Parcelles
de Fr. 22.— à Fr. 30.— le m2,
suivant situation.
TUILERIES - DE - GRANDSON
— «Le Coteau >. Prix des
parcelles : Fr. 20.— à Fr. 28.—
le m2.
VILLARS-BURQUIN — « Sur
l'Eglise ». 1 parcelle de 2056
m2 à Fr. 15.— le m2. Eau,
écoulements et électricité à
proximité. Vue magnifique.
VILLARS-BURQUIN — « La
Granges-aux-Meules ». Prix des
parcelles : Fr. 12.— à Fr. 20.—
le m2. Eau, écoulements et
électricité sur place. Très belle
vue.
CHEYRES — Lotissement pour
caravaning et -week-end. Pros-
pectus à disposition.
YVERDON — Région du futur
technicum. Très belles parcel-
les pour locatifs. Prix :
Fr. 50.— le m2 + participation
à l'aménagement.
YVERDON — t Cheminet-Des-
sous ». Terrain à bâtir pour
grands locatifs.
YVERDON — Près du centre
de la ville. Terrain à bâtir
pour locatifs. Surfaces à con-
venir.

LA NEUVEVILLE
A louer, au chemin de la Récille, un con-
fortable

appartement de 3!/2 pièces
Loyer 357 fr., charges non comprises.

Garages 50 fr.
Toutes les pièces de vastes dimensions.
Vue sur le lac et les Al pes. Jardin avec PIS-
CINE PRIVÉE.
Pour de plus amples renseignements, s'adresser
à :
IMMO BAU AG BERNE, Belpstrasse 16, 3000
Berne. Tél. (031) 25 15 22.
Bureau d'architecture H. Racheter, rue de la
Gare, 2500 Bienne. Tél. (032) 3 52 77.

MÉTAUX PRÉCIEUX S. A.,
Neuchâtel,

cherche

serrurier-constructeur
de nationalité suisse, ou étranger avec
permis C

Avantages sociaux d'une grande entreprise.

Faire offres écrites ou se présenter au
service du personnel. Pour de plus amples
renseignements, prière de téléphoner au
No (038) 5 72 31.

B
BREITUNG

chronographes

demande

personnel féminin
pour différents travaux d'horlogerie en fabri-
que. Personnes consciencieuses seront mises au
courant. Se présenter ou faire offres au dépar-
tement de fabrication, Montbrillant 3, la Chaux-
de-Fonds. Tél. (039) 313 55.
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WEBER S. A., Emmenbrucke
fabrique d'articles et d'appareils
électrotechniques

cherche, pour son bureau de
Neuchâtel,

dessinateur
Activité i dessins de tableaux

électriques, schémas,
devis, travaux de bu-
reau divers.

Entrent en considération i dessi-
nateur q u a l i f i é  ou électricien
ayant de bonnes connaissances
du dessin technique.

Faire offres manuscrites, avec
curriculum vitae, copies de cer-
tificats, photo et prétentions de
salaire , à

WEBER S. A., 2001 NEUCHATEL
FBG DU LAC 2 - CASE POSTALE 1136

j 0a  Sjfet. i

Importante entreprise de Neuchâtel cherche, pour ses \ j
services administratifs, !

EMPLOYÉ 1
DE €®MMEEG£ 1

avec apprentissage ou formation équivalente, ayant plu-
sieurs années de pratique.
Langue maternelle française et excellentes connaissances ;
d'allemand désirées. j

Age idéal : 25 à 35 ans.

Nous offrons un travail varié et intéressant à une per- j
sonne capable d'assumer des responsabilités pour un
poste offrant des possibilités d'avancement.

Excellente rémunération et avantages sociaux d'une j
grande maison. ¦- - ¦- .  ¦¦ ¦ . .J

Entrée immédiate ou date à convenir. '.

Faire offres sous chiffres P 900,223 N, à Publicitas S. A., ;
2001 Neuchâtel.

Importante manufacture horlogère du Jura neuchâtelois cherche

UN COLLABORATEUR
pour son département des ventes.

Le candidat, après une période d'introduction, sera appelé à
assurer l'exécution des ventes sur le plan administratif pour
un certain nombre de marchés. Parallèlement, il prendra contact
avec les clients de ces marchés lors de leur visite à l'usine.

Pour ce poste, qui offre un travail captivant et de belles
possibilités de développement, nous demandons, en plus d'une
formation commerciale complète, une très bonne connaissance
de l'anglais et de l'allemand, ainsi que de l'enthousiasme.

Prière d'adresser offres, qui seront traitées avec discrétion ,
sous chiffres PP 5561 au bureau du journal.

Nous offrons, à notre siège social

à Zurich
un poste d'avenir intéressant en matière

de gérance d'immeubles
à un spécialiste qualifié

— de 35 ans au plus
— de langue maternelle française
— possédant une solide formation commerciale

Prière d'adresser une demande d'emploi manuscrite et la
documentation nécessaire à la

Société suisse ' d'Assurances \Ê?r\C\Jvwwl
générales sur la vie humaine \̂ ^̂ i:;ï::T t̂W^

Case postale, 8022 Zurich ^̂ ^̂ ^^

Pour faire face aux exigences de son expan-
sion, entreprise de la métallurgie cherche,
pour son bureau de construction de Neuchâtel,

TECHNICIENS-CONSTRUCTEURS
qui seront chargés de travaux de développe-
ment dans le domaine de la construction de
machines de production.

Cet emploi offr e à des candidats , bilingues
(français-al lemand) d'intéressantes possibilités
d'avenir au sein d'une société qui assurera
d'excellentes conditions de travail.

Adresser offres complètes sous chiffres AY 5525
au bureau du journal .

A louer à l'Evole, pour le
24 décembre ou date à con-
venir,

appartement meublé
comprenant cuisine — salle à
manger — salon Louis XV —
chambre à coucher Empire,
salle de bains, tout confort,
420 fr., charges comprises.
Téléphoner aux heures de bu-
reau au 4 35 22.

????????????
On demanda à louer

GARAGE
do préférence à l'est
de Neuchâtel.
Adresser offres écri-
tes à DF 5571 au
bureau du journal

????????????

Fonctionnaire com-
munal cherche, dans
quartier tranquille,

appartement
4 à 5 pièces
avec g a r a g e , pour
le printemps 1969
ou date à convenir.
Adresser offres écri-
tes à FH 5573 au
bureau du journal.

Je cherche, libre tout de suite ou pour date
à convenir,

petite fabrique ou local
de 400 à 500 m2 environ

à louer ou éventuellement à acheter, à Neu-
châtel ou aux environs. Accès facile pour ca-
mion.
Faire offres sous chiffres AC 5568 au bureau
du journal.

Enchères publiques
Le greffe du tribunal du district de Neuchâtel vendra, par
voie d'enchères publiques,

XE JEUDI 7 NOVEMBRE 1968, dès 14 h 30
dans la grande salle du Casino de la Rotonde, à Neuchâtel,
un important lot do

tap is a Orient
de diverses dimensions, notamment des pièces de :
Meched, Kachan , Tabriz, Afghan, Ispahan, Chirai, Hamadan,
Bahktiar, Kirman, Afchar, Ghoum, Kurdistan, Boukhara,
Belouch, Abadeh , Yezd, Anatolie, Caucase, Berbère, Pakistan,
Chine, etc.
Conditions : paiement comptant, échutes réservées.
Exposition : jeudi 7 novembre 1968, de 13 h 15 à 14 h 30.

Greffe du tribunal.

Etude Clerc, notaires.
2, rue Pourtalès - Neuchâtel -
Tél. (038) 514 68

A VENDRE (éventuellement à
louer), pour raison d'âge, à
Neuchâtel,

hôtel-
restaurant

de 1er ordre avec immeuble
locatif.

Libre immédiatement ou pour
date à convenir.

Affaire importante et moderne.

A VENDRE MAISON DE CAMPAGNE
A 3 km de téléski, piscine chauffée,

petite maison en bon état de 2
appartements sans confort, 32,500 fr. ;
pour traiter, 7500 francs.

Région Châtel-Salnt-Denis, villa neuve
tout confort, 62,500 fr. ; pour traiter,
10,500 francs.

En Valais, région Saint-Léonard, petite
villa entièrement transformée, con-
fort, 28,500 fr. ; pour traiter, 8500 fr.

Même région, magnifique appartement
complètement rénové, tout confort,
22,500 fr. ; pour traiter, 8500 francs.

Même région, petite maison en trans-
formation, garage, 10,500 fr. ; pour
traiter, 5500 francs.

En Gruyère, grange à transformer,
8000 fr. ; pour traiter, 3000 francs.

Région Châtel-Saint-Denis, chalet neuf
de 50 m2, 32,500 fr. ; pour traiter,
12,500 francs.

Tessin, rustico avec terrain , à rénover ,
20,000 francs.

A 12 km de Lausanne, fermette en bon
état, 4500 m2, 65,000 francs.

Faire offres sous chiffres AS 9465 F,
aux Annonces Suisses S.A. < ASSA »,
1701 Fribourg.

(luj Commune de Cortaillod

MISE AU CON COURS
Le Conseil communal de Cortaillod
met au concours un poste

d'employée de bureau
Traitement selon capacités et cor-
respondant à l'une des classes de
l'échelle des traitements des magis-
trats et fonctionnaires de l'Etat.
Entrée en fonction : 1er février 1969
ou date à convenir.
La préférence sera donnée à une
personne pouvant justifier de quel-
ques années de pratique.
.Tous les renseignements peuvent
être obtenus au bureau communal.
Les offres de service, accompagnées
d'un curriculum vitae et de réfé-
rences, doivent être adressées au
Conseil communal jusqu'au 19 no-
vembre 1968, sous pli fermé portant
la mention « Postulation >.
Cortaillod, 31 octobre 1968.
Conseil communal.

r——— 
J^àttfe ) Neuchâtel
( Nj/J y Villa locative

p ois ™ de 4 appartements
Neuchâtel de 2> 3, 4 et 4 pièces, 2 garages, central par
„ . . appartement, bonne construction, grand verger,
" magnifique situation et vue étendue, dans le haut

offre à vendre de la ville
V. J

A vendre à Saint-Biaise,

GROUPES LOCATIFS
de

20 appartements
par immeuble. Très bonne construction.
Vente par groupe ou par immeuble.

Pour tous renseignements, visites, etc., s'adres-
ser sous chiffres AS 7932 G, Annonces Suisses
S.A., 1211 Genève 4.

lil l II lift pour l'architecture

MU II lift pour votre IMMEUBLE

AU II Vin pour votre VILLA

Ail II VIA pour votre FABRIQUE

ApTIHIA pour vos TRANSFORMA-

Tél. (038) 8 55 44.
NEUCHATEL - SERRIÈRES

Touraine, rue Pierre-de-VIngle 14

Immeuble
ou 1000 m» de ter-
rain sont cherchés
pour atelier do mé-
canique. Adresser
offres écrites à
EG 5572 au bureau
du journal.

IV
L'annonce
reflet vivant
du marché

Nous cherchons

FILLES DE BUFFET
Débutantes acceptées

TéL (038) 5 94 55

LAUENER & Cie, ilécolletaps d'horlogerie
à 2025 Chez-le-Bart

engage :

un mécanicien de précision
un aide-mécanicien

Logements à disposition .

Faire offres écrites ou se présenter.
Tél. 6 71 48

H \0M A. Rarmett ler , agent général~
^ /̂ff §/ff W fb S de l'Hôpital 9 - Neuchâtel

Quel

inspecteur ou représentant
bien introduit, voudrait se joindre à notre
équipe de vente jeune et dynamique ?
Revenu garanti pendant la période d'essai, cais-
se de retraite et avantages sociaux d'une grande
entreprise.
Discrétion totale assurée.

Adresser offres écrites avec « curriculum vi-
tae > ou téléphoner au No 516 22.

Pour date à convenir, nous
cherchons

fille
pour aider au restaurant et à
la cuisine.
Famille Hans Baumann , hôtel-
restaurant Les Bugnenets,
2058 le Pâquier.
Tél. (038) 717 50.

Nous cherchons, pour entrée
immédiate, un ou une

expéditionnaire
pour notre département exp é-
dition étranger.
Personnes actives et conscien-
cieuses.
Faire offres à Rubeli, Guigoz
& Cie, faubourg de l'Hôp i-
tal 35, Neuchâtel.
Tél. (038) 5 40 26.

Institut universitaire cherche

secrétaire
habile et consciencieuse, quelques
années d'expérience, connaissance de
l'anglais. Travail à temps partiel.
Adresser offres écrites à AB 5565
au bureau du journal.

On cherche,' dans grande localité
industrielle,

vendeuse
en parfumerie

très capable, expérimentée, de toute
confiance ; âge : 22 à 30 ans.

Prière de faire offres, avec photo
et prétentions de salaire, sous chif-
fres 80062 -12 à Publicitas S. A.,
2000 Neuchâtel.

A LOUER
à proximité
du centre

BEAU STUDIO
MEUBLÉ
tout confort. Libre
tout de suite.
Conviendrait pour
dame ou demoiselle.
Adresser offre» écri-
tes sous chiffres
LN 5579 au bureau
du journal.

A LOUER
à Bevaix

appartement
de 5 pièces, tout
confort , dans villa
de 2 logements, avec
cuisine amén agée,
machine à laver la
vaisselle, frigo 240 1,
cuisinière électrique,
cheminée de salon,
t a p i s  dan s toutes
les pièces, W.-C. sé-
parés. Tél. 6 66 44.

Baux a loyer
à vendre à l'Impri-
merie de ce tournai
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1111! COULEURS-VERNIS
pPSgnjl INDUSTRIE - BATIMENT - AUTOMOBILE j

WÊM ENTREPRENEURS
^^^^^^^^^ Utilisez notre dépôt, rue Louis-Favre 32

NEUCHATEL - Tél. 5 52 71 - 5 00 65
Couvert de 7 h à 12 h et de 13 h 30 à 17 heures

ROCOPON ACRYLIQUE
Dépositaire R. Perrot

* . ,  . . . .

Les Jouets...

pour
petits et grands s'achètent aux

JOUETS WEBER

I Estée Lauder

i Couture Colour Set...
A f. ' ' ,...,, ...,,, ...._ ... ....,..,.,, .̂..r:....̂ .....,,......: ---, r .r , £j . 
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\ Lors de votre prochain achat des mode et le vernis à ongles assorti. Tout en traitant vos lèvres, il leur mule, ce vernis tient plus long- i
î produits Estée Lauder vous rece- Le rouge à lèvres est composé donne un éclat velouté et irrési- temps et soigne vos ongles encore \
t vrez gratuitement ce ravissant set d'une des crèmes les plus précieu- stible. Et le coloris du vernis à mieux. j
t d'Estée Lauder—un rouge à lèvres ses du monde, la fameuse crème ongles est une vraie sensation ! 
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| RE-NUTRIV dans un coloris- RE-NUTRIV d'Estée Lauder. Mélangé selon une nouvelle for- SLD/A ÛULC^\̂u^cÔ2Ay \
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Couper ici! «=%CQ t
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\ ç Madame, nous vous offrons gratuitement sur présentation "T|ï""̂ k ^8̂ "̂  ̂

" \W&*. "T" 17̂ ""̂ """"" " - - '¦'" Jffe ""' ""'' ^il I à
A de ce BON le précieux set Estée Lauder reproduit ici [ Jffi ésS j» ^Iwk g - 0̂ '' " ; ¦ ¦'¦¦¦ " ""*%?• t i

\ .MMBMMjMMimMiBIMMMMMMBlBMB en reconnaissance de votre fidélité envers notre maison. Ilf̂  ̂ft ;fè| ^HtJ 
'~~
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\ W-^ " '' "- ' d.'-K i WÂ '• i Ce cadeau vous est offert à l'occasion de votre JgL *£P ̂k^r JL ^1 |'| IjlB&' v ,. 1 (

\ 
" .}' _ j gj j fj HU •¦̂ &&*&--\ prochain achat des produits Estée Lauder et/ou aramis validité illimitée. '' ! f c "''\ \

è I (É .T ^^^wlfÉrallrâllf ' 
(îanS notre Parfumerie'mais avant tout lors de ,;:; [ , °°̂ ^^^a^ Jïo8if i \

' B~^8
"̂ '̂ iyÉdttllÉl la consultation personnelle par l'esthéticienne d'Estée :f,- -''4î *t«| J

J BwhM f m t tm i || j Lauder qui |[ : iLs ——r-y ' I \

i Parfumerie-Bouti que du jeudi au samedi (7 au 9 novembre 1968) ï
i Haute Coiff ure .. , , _jt . i i . ^-i nom ¦ ¦ à
\ Rue du Concert 6, Neuchâtel se tiendra dans notre parfumerie à votre entière et j

| 
Tél. 5 U 74 unique disposition. adresse S

f jji \̂ 
Vu sa 

valeur, il ne pourra être remis qu'un seul cadeau par cliente. / f*. à
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NETTOYAGES
logements - bâtiments - vitres

ponçage imprégnation de parquets

MARCEL CLOTTU
Gorges 4 - NEUCHÂTEL

g 5 29 04
MOTO^I Po

ur 
l'entretien de

muiyj i vos vélos vé)omo.

VE LOS E { teurs
' motos. Ven-

H——-Jl; te " Achat ¦ Répa-
rations.

G. CORDEY
Ecluse 47-49 - Tél. S 34 27

1

HILDENBRAND
FERBLANTERIE

SANITAIRE
Saint - Nicolas 10

Radio I TV - Radi°< e,c-
; Télévision II Radio*

iiSH Mélody \
Tél. (038) 5 27 22
Rue des Flandres 2 - Neuchâte l

I 

BOUDIN A LA CRÈME |
La véritable SAUCISSE ; |

A ROTIR DE PORC
de campagne

On porte à domicile

Machines mécaniques - Coffres-forts
Achat - Vente - Echange - Expertise
R. Ferner, rue du Parc 89, tél. (039)
2 23 67 la Chaux-de-Fonds.

DÉMÉNAGEMENTS
petits transports

Transport de pianos

M. MAFFLI Tél. 8 22 22 Peseux ;
ou 8 13 63

B*̂ *̂ |̂ *̂ ^ *|̂ ""
M*' "" | — ¦ — ¦ 

, 
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ET voici... QCR|P|| Q

*8 Ji la fibre révolutionnaire
iP̂ iiwPJ 

lt 
| cfoyce @| sympathique comme !a Saine

«yi  ̂
1 incroyablement facile à entretenir...

£3\\ \ f̂i >̂\ *knift t̂ i»^ -̂̂ IB JH
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TÉLÉVISEURS
PRTLTPS

BIMMJNOPHOIVE
SARA

NATIONAL
4 marques

choisies parmi
celles qui offrent

le plus
de garantie
aux clients.
VENTES -

LOCATION
SERVICE

Hug & Cie,
NEUCHATEL
Concessionnaire

PTT

l ancien nouveau
l Transformation de vestons croisés
'. au prix de 48 fr. 50

R. POFFIT - Tailleur
Ecluse 10 - Tél. 5 90 17

I NEUCHATEL

iS^i

ÉCRITE AUX en vente au bureau du journa
OBH ™MM HBH ¦¦ B igffBHH i ii'nî n ssan

OE¥ILBISS !
à la fois humidificateur

et inhalateur
plus hygiénique - silencieux

! ( ¦ 
-™! i

- -y I
M mÊ,ih 

¦ 
I

¦ 
Contre l'air sec - pour |
une saine atmosphère r

I
au travail et chez soi

fr.49.-/fr.79.- '
En démonstration :

1 vitre
cassée

Schleppy, vitrier
Tél. 5 21 68

Charmettes 16

Pour cause imprévue,
à vendre superbe

salle
à manger
Louis XV
à l'état de neuf.
Tél. 5 28 32,
ou dès 19 h, 5 82 70.



Mieux vaut ne pas trop arroser
son départ au service militaire

Une audience du tribunal de police du Val-de-Travers

De notre correspondant régional :
Hier à Môtiers, le tribunal de police du

Val-de-Travers a tenu une audience sous la
présidence du juge Philippe Favarger. M.
Adrien Simon-Vermot, substitut , occupait le
poste de greffier.

Une affaire où P. B. était accusé d'in-
jures, voies de faits et menaces, a été re-
tirées du rôle. Un retrait de plainte est
parvenu in extremis.

Pour fêter son prochain départ à l'ar-
mée, F.G. ressortissant français travaillant
à Fleurier, s'embarqu a le 9 mai dans l'au-
to de son copain J. P. de Bougeailles. Deux
amis suisses se trouvaient avec eux. Ils fré-
quentèrent quelques cafés et s'arrêtèrent fi-
nalement au cercle des Bayards.

Soudain F. G. disparut. Il se mit au vo-
lant de la voiture , chose aisée car le pro-
priétaire avait laissé les clefs de contact.

F. G. prit la direction des Verrières.
Dans un virage, la machine carambola, sor-
tit de la route et dévala le talus. F. G.
fut éj«jté du véhicule.

Il fut conduit à l'hôpital de Fleurier,
souffrant d'une triple fracture au bassin et
d'une commotion cérébrale. Soumis à une
prise de sang, le résultat de l'analyse révé-
la une alcoolémie de 2,20 gr pour mille
une heure et demi après l'accident

Cette incartade a eu des conséquences
graves pour F. G. Outre ses blessures, il
a subi une longue incapacité de travail ; il
a payé 1,500 fr. de frais médicaux et s'est
engagé à recheter une voiture à son ami.

Les renseignements de la gendarmerie de
Fleurier sur le prévenu sont bons. Il
n'avait pas encore 20 ans lors de l'accident

Ces faits et les blessures de la victime
ont incité le juge à se montrer indulgent.
En effet, F. G. a été condamné à deux
jours d'arrêts sans sursis pour ivresse au
volant, 100 fr. d'amende pour perte de
maîtrise et à 113 fr. de frais judiciaires.
Le propriétaire de l'auto J. P. a payé 20 fr.
d'amende par mandat de répression pour
avoir laissé les clefs à sa machine.

CYCLISTE IVRE
Le 14 septembre R. R. de Fleurier com-

mençait ses vacances. Pour lui, cela de-
vait s'arroser. L'après-midi il but une bière
dans un café et un demi de blanc à domi-
cile.

Puis il enfou rcha son vélo dans l'inten-
tion de se rendre dans un établissement
public. En roulant avenue de la gare à
Fleurier, il zigzaguait. Il faillit provoquer
un accident sur la place de la Gare. Il
n'avait pas, auparavant obtempéré à l'or-
dre d'un gendarme lui enjoignant de s'ar-
rêter.

Conduit au poste R. R. fut soumis aux
tests habituels appliqués en cas d'ivresse.
Le résultat donna une alcoolémie de 2,31 gr
pour mille. Pendant un mois, il fut inter-
dit à R. R. de rouler à bicyclette.

Il a admis spontanément les faits et a
éc'opé de deux jours d'arrêts sans sursis
pour ivresse au guidon et de 109 fr. 90 de
frais.

APRÈS UNE COLLISION
Le 31 juillet, une collision s'était produi-

te à l'intersection des rues Jean-Jacques

Rousseau et du Progrès à Couvet. R. K.,
de cette localité avait brûlé une priorité et
fut condamné à 80 fr. d' amende par man-
dat de répression. Sa voiture a subi pour
3800 fr. de dégâts.

Lors de la collision , la voiture de R. K.
de Lausanne ne roulait pas sur la droite
mais sur la gauche de la route car elle
venait de dépasser une voiture en sta-
tionnement.

R. K. fit opposition au mandat de ré-
pression. Son argumentation consistait à di-
re : « Mon attention était attirée par un
danger éventuel à gauche...

—¦ Cela ne doit pas vous empêcher de
rouler à droite , lui rétorqua le président.

R. K. reconnu coupable de circulation à
gauche et de vitesse non adaptée aux con-
ditions de la route paiera 50 fr. d'amende

et 22 fr. 40 de frais. Son auto a eu des
dégâts estimés à 4500 fr . et R. K. fut
blessé.

RENVOI POUR PREUVES
La fin de l' audience a été consacrée au

cas de F. B. de Saint-Sulpice accusé d'avoir
frappé sur la tête et la nuque un voisin
venu dans l'immeuble de B. rendre visite
à son amie et d'avoir injurié ce voisin avec
lequel il vit en mauvaise intelligence depuis
onze ans...

Ce fut en réalité un dialogue de sourds,
plaignant et prévenu soutenant des thèses
contradictoires. Comme le juge avait l'im-
pression de découvrir un petit relent d'une
certaine liqueur , les débats ont été ren-
voyés à une date ultérieure pour adminis-
trer des preuves.

Une fin et un commencement pour
la Maison des Hirondelles à Buttes

De notre correspondant :
L'asile de Buttes appelé depuis 1946 « Les

hirondelles , a été fondé en 1858 par le
pasteur Evard sur l'instigation d'une fem-
me de cœur , Mlle Tanner afin d'élever et
d'éduquer des fillettes dont les familles ne
pouvaient s'occuper et surtout leur donner
l'affection à laquelle elles avaient droit.

Pendant 110 ans, cette institution n 'a
pas failli à sa tâche et a accueilli des cen-
taines de fillettes et des dizaines de gar-
çons, dès 1942. La loi votée par le peuple
neuchâtelois en décembre 1967 concernant
la prise en charge par l'Etat des maisons
d'enfants a eu pou r effe t de changer du
tout au tout la mission de la Maison des
Hirondelles de Buttes. La loi à laquelle
nous faisons allusion ci-dessus ne s'appli-
quait pas en l'occurrence à l'institution
charitable butteraune en raison de l'éloi-
gnement du Val-de-Travers par rapport au
chef-lieu , du manque de cadres qualifiés et
à une évolution profonde des exigences en
ce qui concerne les maisons d'enfan ts.

Le comité des Hirondelles qui se compo-
se de 19 personnes habitant tou tes le Val-

de-Travers et que préside M. Samuel Ju-
vet , à Buttes , expose dans son compte rendu
de l'exercice 1966-67 quels ont été ses sou-
cis en apprenant que la nouvelle loi neu-
châteloise ne mettrait pas l'établissement
dont il s'occupe au bénéfice des disposi-
tions entrées en vigueur.

LOCAUX EXIGUS
Le rapport établi par son président et

approuvé par le comité précise aussi que
l'effectif des enfants placés à Buttes était
sans cesse en diminution. C'est alors que
le comité des « Perce-Neige • qui s'occupe
des enfants mentalement déficients s'inté-
ressa à l'immeuble de Possena. Installés à
Fleurier dans des locaux trop exigus, les
enfants relevant de l'activité charitable du
groupement des « Perce-Neige » occupent
maintenan t la Maison des Hirondelles.

C'est au cours de l'assemblée générale ex-
traordinaire des membres du comité des
Hirondelles que fut décidé le chan gement
de mission de la Maison , celle-ci étant oc-
cupée depuis le 1er juillet dernier par les
enfants confiés à « Perce-Neige » .

En étroite collaboration avec Mme Jean
Curtis de la Chaux-de-Fonds, responsable
des Maisons de ¦ Perce-Neige >• au canton
de Neuchâtel , le bureau du comité des Hi-
rondelles a donc signé un bail de trois
ans renouvelable de part et d' autre. Les
administrateurs des Hirondelles ont décidé
de maintenir leur activité qui aura pour
but l'entretien du bâtiment ; le président
a été chargé de liquider les affaires cou-
rantes.

SOUTIEN EFFICACE
Le rapport retrace encore la vie de la

Maison avant l'arrivée des enfants confiés
à « Perce-Neige » et le travail de Mlle Em-
my Gerster, directrice de la Maison jus-
qu'au 31 mai dernier. M. Marcel Gruber,
chef de station, à Buttes , a été nommé
membre du comité, le représentant de
l'Etat se trouvant être M. Jean Haefli de
Fleurier.

Si 1'institiution a pu, pendant un grand
nombre d'années, faire face à de nombreu-
ses difficultés, elle le doit à toutes les per-
sonnes, qui l'ont soutenue.

F. Jt.

Un concert d'une haute qualité musicale
Organisé par les artistes eux-mêmes,

le concert que nous - avons entendu, di-
manche en f in  d'après-midi, à la Salle
de musique de Couvet a été une réussite
artistique. Mlles Christa von Hey debrand,
Colette Juillard et M.  Gilbert Jaton
avaient composé un programme varié que
le pub lic a suivi avec beaucoup d'inté-
rêt et dont toutes les pièces ont été lon-
guement applaudies.

Celt e audition nous a permis d'ap-
précier un jeune musicien du Vallon,
en l'occurrence M.  Gilbert Jaton, insti-
tuteur à Fleurier, qui n'a eu que très
rarement l'occasion jusqu'ici, de faire
étalage de ses dons de violoniste. Mève
de M. Stéphane Romascano, premire vio-
lon solo de l'Orchestre de chambre de
Lausanne, Gilbert Jaton prépare un bre-
vet d'enseignement du violon et souhaite
passer un jour sa virtuosité. Ses inter-
prétations de dimanch e nous font pen-
ser qu'il pourra — un jour — fai re
carrière musicale.

FOUGUE
Sa technique et son jeu sont d'un ex-

cellent niveau et son exécution de la so-
nate No 4 de Wilhelm de Fesch a été
pour nous un sujet de contentement.
Accompagné par Mlle Jutt lard au piano,
M . Jaton a joué cette partition avec
fougue tout en cherchant à ne p as s 'éloi-
gner de la vérité artistique. Le 3me
mouvement de cette œuvre fu t  tout par-

ticulièrement émouvant à écouter ; le
bis que les auditeurs ont accordé aux
deux interprè tes de celte sonate était mé-
rité. Mlle Christa von Hey debrand, pro-
fesseur au Gœtheanum de Dornach et
au Conservatoire de Bâle et qui f u t ,
elle aussi, le professeur de M.  Jaton,
possède une technique sûre quelle met
au service de l'expression. Son jeu est
d' une grande richesse et son coup d'ar-
chet brillant.

PASSION
Elle a joué avec passion, le Rondo

en si mineur de Franz Schubert, admi-
rablement accompagnée par Mlle Juil-
lard. Dans la sonate pour deux violons
de Jean-Marie Leolair, les deux inter-
prètes ont eu quelque peine à harmoni-
ser intimement leur jeu dans les pre-
miers mouvements surtout, mais l'allé-
gro ma non troppo de cette partition a
été for t  bien rendu. Le duo pour violon
et alto de Mlle von Hey breband donné
en première audition à Couvet est une
œuvre intéressante, parsemée de contras-
tes et bien propre à mettre en valeur la
technique des instrumentistes.

Comme altiste et jouant une autre
de ses compositions en soliste, Mlle von
Heydebrand a su créer une atmosphère
particulière dans une variation et fan -
taisie sur le thème du « Ranz des va-
ches » . Le moins qu'on p u i s s e  dire de
celte partition, truffée de difficultés et

changeant constamment de tempi, c'est
qu'elle procède d'une écriture originale .

Mlle Colette Juillard de Môtiers, a été
une accompagnatrice parfaite ; elle a su
s'ef facer au profit des deux violonistes
tout en gardant la juste mesure dans son
jeu d'accompagnement.

Elle a joué avec brio et un sens avisé
des nuances, le rondo de la sonate No 1
de Ludwig von Beethoven et « A ufsch-
wug » de Robert Sch umann. Dans cette
dernière œuvre, son jeu extrêmement dé-
pouillé a fai t  merveille.

BONNE ACOUSTIQUE
Les trois artistes de ce beau concert

qui avaient interprété en début de p ro-
gramme une sonate pour 2 violons et
piano de Jean-Baptiste Lœillet, ont été
rappelés par des applaudissements nour-
ris. En bis, Mlle Juillard a donné « Rê- .
verie » de Claude Debussy ; Mlle von
Hey debrand , M. Jaton et Mlle Juillard
ont exécuté l'adagio d'une sonate de
Haendel pour deux violons et piano ;
enfin, Mlle von Heydebrand a joué un
air tiré de l'Arlésienne de Bize t, accom-
pagnée par Mlle Juillard.

L'acoustique de la Salle de musique a
magnifiquem ent servi ïaudition de ces
trois interprètes.

F. Jt

Chez les « Compagnons »
(c) Le directoire des Compagnons du théâ-
tre et des arts a tenu séance à l'hôtel de la
Poste, à Fleurier , sous la présidence de M.
Georges Droz, G.M.R.

Il a décidé de n 'organiser désormais l'ex-
position des € peintres du dimanche . que
tous les deux ans, soit en même temps que
le Comptoir du Val-de-Travers. D'autres
expositions biennales seront mises sur pied
selon une nouvelle formule.

Deux nouveaux sociétaires ont été admis :
MM. Biaise Galland , avocat à Neuchâtel ,
et Gilbert Bourquin , journaliste et écrivain ,
à Bienne.

NOUVELLES CEINTURES AU JUDO-CLUB
De notre correspondant :
Les judokas du Val-de-Travers se sont

entraînés samedi après-midi sous la direc-
tion de maître Kondo, 6me dan , envoyé
du Kodokan pour la Suisse, dans leur lo-
cal du quartier de Saint-Gervais à Couvet.
Ce sont une vingtaine de membres du
club, dames, enfants et actifs , qui ont suivi
l'enseignement de Maître Kondo. En fin de
séance, celui-ci a dirigé des examens pour
l'obtention de nouvelles ceintures. Gian-Pie-
tro Buffeti, Giuliano Minisini et Felipe
Bcrlana ont passé ceinture jaune alors qu 'ils
étaient encore débutants il y a 5 mois ;
Aloïs Schimmer est devenu ceinture verte

et Angelo Tognetti a réussi la ceinture
bleue.

Les membres du Judo-club du Val-de-
Travers, société que préside M. Robert Cham-
pod , de Couvet, s'entraîne plusieurs fois
par semaine. MM. Claude Balmelli (ac-
tifs), Giuseppe Della-Rica (dames) et Geor-
ges Isely (enfanis) s'occupent de l'entraîne-
ment des judokas du Val-de-Travers qui
savent aussi cultiver l'amitié par des sorties
et des réunions sympathiques.

La dernière sortie du Judo-club remonte
à quelque 10 jours. Le samedi, 26 octo-
bre , 25 membres de la Société sont allés
visiter une grotte de la vallée de la Loue.

102 ans... et bien vaillante!
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De notre correspondant :
Tout le village s'était donné rendez-

vous samedi auprès de Mme Elise Frick
qui entrait dans sa 103me année. La
première visite f u t  celle du Dr Schmidt ,
avec des félicita tions et des fleurs. Vin-
rent ensuite celles du pas teur Monin
et celles de Mlle BastarOlli, première
secrétaire du département de l'Intérieur,
apportant les vœux du Conseil d'Etat.
Les accordéonistes sous la présidence
de M.  William Jeannet et la fanfar e
des Verrières présidée par M.  Mich el
Persoz offrirent , en musique, leur té-
moignage de vénération à la centenaire
abondamment fleu rie. Le Chœur mixte
remit un cadeau par l'intermédiaire de
son présiden t, M.  Louis Jeann in. M.  Ro-
bert Hainard , président de commune,

trouva les justes paroles de circonstan-
ce et mit l 'accent sur la vie de tra vail
qui f u t  celle de la jubilaire. Cette der-
nière , avec ie bon sens et la simplicité
qui la caractérisent, remarqua que « le
travail ne l'avait pas tuée » .

Le frère de Mme Frick , M.  Rudi Ber-
ger, âgé lui-même de 89 ans, au cours
d'un petit discours original, révêla que,
selon ses calculs, les 102 ans de sa
sœur représentent 1224 mois, 5304 se-
maines, 37,255 jours et 894,120 heures.

Les gâteries de toute sortes n 'ont pas
manqué à la vénérable aïeule mais,
comme on l'a aussi relevé, c'est à la
sollicitude constante de son entourage,
en particulier de sa fille , Mlle Frick ,
que nous devons l'honneur de posséder
une chère et vaillante centenaire.

(c) Depuis plusieurs années, la paroisse
ré formée évangélique de Noiraigue organise
une rencontre à l'occasion de la Réforma-
tion.

C'est donc dimanche dernier qu'un pu-
blic de plus en plus nombreux s'est réuni
dès le début de l'après-midi à la salle des
spectacles où un thé a été offert et au cours
duquel M. Jean-Jacques Blanc de Môtiers
s'est présen té à l'accordéon dans les meil-
leurs morceaux de son répertoire.

Pour le plus grand plaisir des spectateurs ,
la jeune Anne-Lise Barbier , de Boudry
a évolué sur scène dans une danse for t
gracieuse sur une musique de Frédéric
Chopin, danse qui a été répétée au coure
de la soirée.

Les enfants de l'école du dimanche eux
aussi se sont produits dans l'exécution de
quelques chants mimés.

Après le repas, la soirée s'est poursuivie
dans une ambiance fraternelle et a été
agrémentée par des tours de prestidi gitation
exécutés par M. Willy Bornand.

Ce fut une journée pleinement réussie
dont le bénéfice sera attribué à des œuvres
locales, missionnaires et paroissiales.

La paroisse réformée
organise

une rencontre

Etat civil d'octobre
NAISSANCES : 2 octobre : Zefferer ,

Eric, fils de Johann-Siegfried et de
Francine-Marguerite, née Kobel (nais-
sance à Neuchâtel) ; 10 octobre : Ryter ,
Yvan-Etienne, fils de Maurice-André et
de Esther-Marie, née Egger (naissance
à Couvet) ; 28 octobre : Andrey, Mark-
John , fils d'André-Norbert et de Joy,
née Hill (naissance à Fleurier),

DÉCÈS : 28 octobre : Landry, née
Piaget-Antoinette, née le 11 juillet 1889,
veuve de Léon-Arnold (décès à Neu-
châtel).

PUBLICATIONS DE MARIAGE : 6.

Les skieurs se préparent
(c) Sous les auspices de l 'Association du
s k i l i f t , un cours destiné aux person-
nes des deux sexes de plus de 15 ans,
va débuter aux Verrières. Dirigé par
M. Jules Mayoraz , instructeur, et avec
la collaboration de plusieurs moniteurs ,
il comprendra trois soirs en halle , puis
sur le terrain , quatre leçons pratiques,
dès l'arrivée de la première neige.

UN SAINT -SULPISA N SE DISTINGUE
M. Marcel Ryser , ancien conseiller

général vient de se distinguer en
obtenant son certificat de maîtrise
fédérale de mécanique à l'âge de 39
ans ainsi que nous le mentionnions
hier.

M. Ryser a suivi durant 2 années
les cours du soir qui se déroulaient
3 fois par semaine à la Chaux-de-
Fonds. Depuis 3 mois tous les soirs ,
il retrouvait ses collègues afin d'étu-
dier le plus possible , puis récem-
ment , il a subi les examens prati-
ques et théoriques longs d'une se-
maine à Genève aux termes desquels
il s'est vu décerner son certificat
de maîtrise fédérale de mécanique,

ayant été un brillant élève, puis-
qu'il se classe au lime rang avec
une moyenne de 4,5. C'est un beau
résultat.

M. Ryser était le plus ancien des
élèves suivant les cours , il a dû tra-
vailler d'arraché pied tout en rem-
plissant ses devoirs de chef de fa-
brication à la fabrique Universo
No 5 à Fleurier, et mettre toutes
ses facultés en œuvre , n 'étant plus
tout jeune et ses cours d'apprentis-
sage étant loin derrière lui . Il a bien
sûr fourni de gros efforts et sacri-
fices.

Dans quelques semaines , il recevra
son diplôme fédéral .

Un Espagnol
tué à Lutry

(c) Lundi, vers 14 h 40, sur la route
principale Lausanne-Vevcy, un automobilis-
te espagnol domicilié à Lausanne , Manuel
Feijoo, 24 ans, a perdu la maîtrise de sa
machine au lieu dit les Grandchamps,
commune de Lutry. La voiture est allée em-
boutir le pilier du portail d'entrée d'une
villa et le conducteur , éjecté, fut tué sur
le coup.

[Notre ¦ ¦encj M efc©|
Dans la nuit de dimanche à lun-

di, après le passage du dernier train et
avant le passage du premier, un nou-
veau cambriolage a été commis dans la
région.

Cette fois le ou les mal faiteurs s'en
sont pris à la gare de Travers (CFF)
où ils ont pénétré en fracturant une
fenêtre au rez-de-chaussée du côté «est».

Après avoir pénétré dans les locaux
de service, trois tiroirs ont été fractu-
rés et deux tiroirs ouverts et visités.
Probablement cherchait-on la clef et le
code pour ouvrir le coffre. Ce fut en
vain.

Aucune somme d'argent n'a disparu.
Le dispositif d'alarme installé au cof-
fre-fort même n'a pas fonctionné car
ce meuble n'a pas été touché. Le chef
de gare, qui habite l'immeuble n'a rien
entendu car il dort au premier étage et
dans la partie opposée aux bureaux. La
police a ouvert une enquête.

Après les vols au tronc des églises
de Môtiers et Fleurier, le cambriolage
d'un magasin de chaussures et d'un
kiosque à Fleurier, ce nouveau mau-
vais coup à Travers peut laisser suppo-
ser qu'on a affaire au même ou aux
mêmes individus.

G.D.

Cambriolage
à la gare
de Travers

(c) Depuis une semaine , Mlle Roth ins-
titutrice du degré inférieur et maîtres-
se de stage, a dans sa classe et ceci
pour quatre semaines, une stagiaire
sortant de l'école normale qui se voue-
ra à l'enseignement. Il s'agit de Mlle
Sylvia Notz du Locle.

Dans la classe du degré moyen, la
titulaire actuelle Mme Nelly Meier-
Steffen quittera son poste à fin novem-
bre pour des raisons familiales, c'est
une institutrice qui la remplacera.

Nouvelles scolaires

Une sépulture décente pour
le spéléologue de Besançon

(c) Malgré trois tentatives menées suc-
cessivement par trois équipes de spéléolo-
gues le corps de Jacques Gouget qui a
trouvé la mort dans le gouffre du Pa-
radis , près de Besançon , n 'a pu être re-
monté à la surface. l'ourlant ses amis et
toute l'équipe des spéléologues du Doubs
et de la région ont formé en quelque sor-
te le serment de donner une sépulture dé-
cente au malheureux spéléologue. En ef-
fet , lors de la dernière expédition , diman-
che soir, on devait constater que le corps

de Jacques Gouget s'était encore enfoncé
dans la faille de 25 cm environ où il se
trouve bel et bien coincé. Aussi , le grou-
pe spéléologique du Doubs a décidé de
tenir une réunion décisive demain soir au
restaurant de la Foire à Besançon où tous
les spécialistes de ce genre d'expéditio»
sont invités. 11 s agira de mettre au point
l'opération de sauvetage. Des spéléologues
suisses seront présents . Cette opération doit
obtenir le concours d'hommes expérimen-
tés mais elle doit également être menée
avec un matériel des plus modernes.

Oui à la construction du Intiment
administratif à Sainte-Croix

(c) Une importante séance du Conseil
communal de Sainte-Croix avait lieu hier
soir à 19 h 30, en la salle du Conseil
communal. En début de séance , un con-
seiller fut assermenté en la personne de
M. Adrien Jaccard , socialiste , qui rem-
place un citoyen ayant quitté la localité.

L'objet principal à l'ordre du jou r, soit
la décision de construire un bâtiment ad-
ministratif, dans lequel se trouveraient la
poste, la grande salle et des appartements
a tenu en haleine les conseillers pendant
plus de deux heures. Le problème prin-
cipal, en raison des grosses dépenses en-
visagées était une éventuelle hausse des
impôts ou un rendement locatif plus élevé
que celui init ialement prévu , ceci pour
hâter cette construction. Le Conseil discuta
égalemen t, de façon approfondie , les in-
térêts intercalaires , en réduisant au maxi-
mum le temps de construction , ce que les
architectes présents , MM. Barbey et Guil-
laume réfutèrent par des arguments perti-
nents. En effet , le volume de cette cons-

truction qui durera trois ans , demande un
laps de temps suffisant pour qu 'il n 'y ait
aucune surprise. Finalement , le Conseil vota
la construction par 55 voix contre 14. Par
contre , le vote n 'engage que le Conseil.
La dépense devisée à 2,320,000 fr. sera
soumise selon une décision du Conseil
lors d'une des dernières séances de celui-
ci au vote populaire. Précisons que , dans
le vote obtenu hier soir , il n'est envisagé
aucune hausse d'impôt.

CHAMPAGNE
Derniers devoirs

(c) A Champagne a été enseveli dans
l'intimité M , Max Gchri , ancien direc-
teur de Lignât S. A. à Péroset, décédé
dans sa 68me année . Le défunt était
malade depuis plusieurs années. M.
Gehri était le père du Dr Gehri, habi-
tant Bonvillars. M. Gehri avait passa-
blement voyagé en Afrique , en CÔte-
d'Ivoire en particulier.

L'Union des paysannes neuchâte-
lolses, section Val-de-Travers, a le ' péni-
ble devoir d'annoncer le décès de

Mademoiselle

Berthe STUTZ
membre de la société.

Travers, le 4 novembre 1968.
Le comité.
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Le comité de la fanfare des Usines

Dubied « L'Helvétia » a le pénible devoir
d'annoncer à ses membres le décès de

Monsieur

Hans BUTTIKOFER
père de Monsieur Rodolf Rutt ikofer ,
membre actif .

CINÉMA. — Colisée (Couvet), 20 h 30 :
«La Mariée était en noir » .

PHARMACIE DE .SERVICE. — Perr in
(Fleurier).

PERMANENCES MÉDICALE ET DEN-
TAIRE. — Votre médecin habi tuel .

Boucherie C. Siragy
Fleurier , tél. (038) ï> II ««S
Bœuf , veau , porc 1er choix. Saucisson ,
saucisse au foie pur porc. Escargots,
cuisses de grenouilles.
Tous les jeudis bouilli cuit.
Service ù domicile.

(c) Hier matin, la Robellaz, sur
Buttes était couverte d'nne mince
couche de neige. Dans l'après-midi,
la neige était descendue au-dessous
de la Montagnette sur Flenrier. La
température a sensiblement fraîchi.
C'est la première offensive de l'hi-
ver.

Première neige

PAYERNE

(c) La société des accordéonistes « Les Gais
Pinsons > a donné sa soirée annuelle, en
Beaulieu , en présence d'un nombreux pu-
blic, qui apprécia vivement les charmantes
productions musicales présentées, sous la di-
rection de M. Charles Porchet , professeur.

En deuxième partie , les spectateurs purent
applaudir le ventriloque « Roger et César » ,
finaliste de la Grande chance, ainsi que les
acteurs du Cercle théâtral de Lausanne , qui
interprétè rent deux comédies gaies : « Les
Petits Plats dans les grands » , de William
Aguet , et « La Façon de s'en servir » , de
Max Régnier.

Avec les « Gais Pinsons »
YVERDON

(c) Un maraîcher d'Yverdon avait consta-
té récemment qu'une plantation de courges
avait été littéralement saccagée à coups de
bâton. La gendarmerie a réussi à identi-
fier les coupables qui ne sont autres que
quatre jeunes écoliers qui habitent non
loin des cultures en question et qui seront
déférés à la Chambre des mineurs.

Violente collision
(c) Dimanche , vers 23 heures, un accident
s'est produit à l'avenue Haldimand. Une
voiture lucernoise qui se dirigeait vers le
quartier de Clendy a brusquement freiné
pour prendre en charge un auto-stoppeur.
Une voiture qui suivait ne put ralentir as-
sez tôt et entra en collision avec l'arrière
de celle qui la précédait. Le véhicule lu-
cernois, après avoir été projeté en avant ,
déracina un arbre et emboutit une troisiè-
me voiture qui était parquée au bord de
l'avenue.

Vandalisme

(c) Trois véhicules qui étaient garés
dans différents parcs de la ville ont
été endommagés par d'autres véhicules.
Des dégâts plus ou moins importants
ont été constatés , mais aucun des fau-
tifs ne s'est encore annoncé à la po-
lice.

Après un accident à la poste
Nouvelles dispositions

(c) Depuis l'accident tragique survenu le
31 octobre dernier à la poste d'Yverdon
au cours duquel une fillette de 4 ans
avai t perdu la vie, des dispositions ont été
prises afin que de tels accidents ne se
produisent plus. Sur les pieds métalliques
des trois tables placées dans le hall prin-
cipal, on fixera des tables de bois re-,
couvertes de plaques synthétiques. Celles-ci
seront boulonnées.

Actes imbéciles

(c) M. André Rochat, maître de mathé-
matiques au collège d'Yverdon depuis 1955,
vient de mourir dimanche soir , à l'âge
de 50 ans, à l'hôpital cantonal de Lau-
sanne après une assez longue maladie. 11
était connu comme étant un fort mathé-
maticien. U a passé sa jeunesse à Au-
bonne où sa famille réside encore. Rap-
pelons que le défunt avait fondé et orga-
nisé, dès 1964, un séminaire de mathé-
matiques pour ses collègues d'Yverdon, un
des premiers du genre dans le canton.
Malgré sa maladie , c'est avec une téna-
cité remarquable qu 'il se consacra à cette
tâche jusqu 'au bout.

Collision
(c) Lundi à 16 h 10, un accident de la
circulation s'est produit au canefour Hal-
dimand-Cordey. Une voiture appartenan t
à une ressortissante hollandaise habitant
Yverdon circulait dans l'avenue Haldimand
en direction de Payerne. Elle entra en
collision avec une autre auto débouchant
de la rue Cordey. Dégâts matériels.

Deces
d'un mathématicien

NAISSANCE: 16 octobre : Teresa Gor-
don, fille de Manuel et d'Enriqueta Her-
mosilla (maternité de Couvet) .

31 octobre. Anne-Marie-Christine
Courvoisier, de Francis-Philippe et de
Yolande-Emilie née Jaquet (maternité
de Couvet).

MARIAGE : Werner Uelligger, Ber-
nois, et Anne-Marie-Madeleine Barrât ,
Vaudoise, le 11 octobre.

DÉCÈS : 25 octobre
^ 

Ruth-Alicia Pella-
ton-Aellen, née le 2o mai 1901.

Publications de mariage : cinq.

Etat civil d'octobre
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Avis mortuaires

Maintenant, Seigneur, tu laisses
ton serviteur s'en aller en paix,
selon ta parole,

. Car mes yeux ont vu ton salut.
Luc 2 : 29.

I Mademoiselle Berthe Vaucher, à Tra-
• vers ;

Monsieur et Madame Edouard Vau-
cher, aux Geneveys-sur-Coffrane, leurs
enfants et petit-fils :

Monsieur et Madame Eric Vaucher
et leur petit Pieric, à Maidstone

(G.-B.) ;
Monsieur et Madame Jacques Vau-

cher, à Meyrin ;
Monsieur Marcel Vaucher, aux Gene-

veys-sur-Coffrane ;
• la famille de feu Luther Jeanneret-
Deblue ;

la famille de feu Charles Jeanneret-
Huguenin ;

la famille de feu Léon Jeanneret-
Matthey-Doret ;

la famille de feu Charles Vaucher-
Martin ;

la famille de feu Ami Vaucher-Ram-
seyer ;

Madame Albert Vaucber-Matthey et
ses enfants, à Couvet ;

Madame Edouard Noverraz-Vaucher ,
ses enfants et petits-enfants, au Fer-
reux (France),

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la grande douleur de faire part
du décès de

Madame

Ernest Vaucher-de-la-Croix
née Rachel JEANNERET

leur chère mère, belle-mère, grand-
mère, arrière-grand-mère, belle-sœur,
tante et parente, que Dieu a rappelée
à Lui , le 4 novembre 1968, à l'âge de
88 ans.

Travers, le 4 novembre 1968.
L'ensevelissement aura lieu à Travers

le mercredi 6 novembre .
Prière de famille au domicile mor-

tuaire, Grand-Clos, à 12 h ' 45.
Culte au temple à 13 h 15.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part



POTIMS itUTOUR DE LA RONDE
Vaste projet de construction des Coo-

pératives réunies, mis à l'enquête à la
Chaux-de-Fonds. Il s'agit d'un complexe
en plein centre de la ville, le « grand
magasin » ou « super-marché *, ce que
vous voudrez , portant le nom de la rue
où il sera édi f ié , « La Serre ». Tous les
bureaux vont sans doute s'y concen-
trer, mais l'on prévoit en outre de créer
un grand restaurant coopératif,  un pa r-
king souterrain pour 35 voitures, première
initiative de ce genre, et qui sera exem-
plaire , puisque f on  commence tout de
même à sentir quelques difficultés de
stationnement dans une ville réputée pour
n'en avoir guère, du moins comparée

à toutes les autres de Suisse ou de
Navarre.

Cette société aura encore dans une ex-
cellen te situation un chésal rue de la
Serre 90, d'où ses anciens entrepôts on:
émigré vers les nouveaux de la rue du
Commerce. Du pain sur la planche ,
puisque la boulangerie mitrone là !

A l'ouest, du nouveau
Le Centre secondaire multilatéral des

Forges, que l'on va inaugurer, possède dé-
sormais une vaste aula de trois cents pla-
ces, avec scène, cinéma, foyer-bar : de quoi
organiser toute la vie culturelle décentrali-
sée que l'on voudra et que réclamait na-
guère un conseiller général. En effet, con-
férences, concerts, expositions, petits specta-
cles de variétés pourront s'y donner dans les
meilleures conditions, puisque l'entrée est
indépendante des collèges et qu'elle donne
directement sur l'avenue des Forges. Au-
trement dit, on peut dire désormais à la
Chaux-de-Fonds : « A l'ouest, du nou-
veau... , Grébille.

Auto contre camion
(c) Hier soir, peu avant 19 heures,
alors qu'il entreprenait une manœuvre
devant l'immeuble Hôtel-de-Ville 9, un
camion conduit par M. R. D, de la
Chaux-de-Fonds, a été tamponné par la
voiture de M. P. M, Dégâts matériels.

Priorité de droite
(c) Deux voitures, conduites respecti-
vement par MM. R. B, du Locle, et
C. M., de la Chaux-de-Fonds, sont en-
trées en collision hier soir vers 20 heu-
res, à l'intersection des rues de
l'Abeille et de la Serre, la seconde
n'ayant pas respecté la priorité de
droite. Dégâts.

Etat civil de la Chaux-de-Fonds
du 4 novembre

Naissances : Burkhalter, Laurent, fils de
Jean-Pierre, employé de bureau, et de Gil-
berte-Marguerite, née Mathez ; Burkhalter,
Jacques, fils de Jean-Pierre, employé de
bureau , et de Gilberte-Marguerite, née
Mathez ; Naula , Stephan-Alexandre, fils de
Jean-Pierre-Antoine , employé de commerce,
et de Lucienne-Daisy, née Turrian.

Promesses de mariage : Duding, Daniel,
horloger, et Petit, Eveline-Simone-Raymoa-
de ; Pavoni, Mario-ltalo-Sandxo, jardinier,
et Froidevaux, Marie ; Crevoisier, Charles-
Jules-Alfred, retraité, et Rottet, Alice.

Décès : Dahinden, René-Alfred, maçon,
né le 28 octobre 1938, époux de Agnès-
Marie-Thérèse , née Grotzinger , dom. Blo-
ciéshcim , France ; Lebet, Wilhelm-Joseph,
retraité , né le 6 novembre 1887, époux
de Elwina, née Grumbach , dom. Nor d 183 ;
Humbert-Droz-Laurent, née Hentzler, Julie-
Jeanne, ménagère, née le 2 janvier 1884,
veuve de Humbert-Droz-Laurent, Charles-
Auguste, dom. Ph.-H.-Matthey 21 ; Gui-
nand, Paul-Pierre, chef d'atelier, né le 15
décembre 1904, époux de Marie-Louise,
née Prétôt , dom. le Locle ; Antoniazza,
Louis, représentant, né le 23 mars 1901,
époux de Laetitia-Cornélie-Suzanne, née
Albertini , dom. Grenier 24.

• A LA CHAUX-DE-FONDS
CINÉMAS 20 h 30. — Corso : «Le Pacha».
Plaza : Le Tour du monde en quatre-vingts

jours
Ritz : Le Miracle de l'amour.
Eden : ,\nna Karénine.
Scala : Une femme au bois ou la prison-

nière du désir.
EXPOSITIONS, MUSÉES. — Horlogerie :

quatre siècles de création horlogère. His-
toire de la mesure du temps.

Histoire naturelle i collections africaines,
Doubs et Haut-Jura.
Histoire : présentation nouvelle de docu-

ments neuchâtelois.
Manoir : peintures de Claudine Houriet
PHARMACIE : Coopérative, Paix 70. Dès

22 h. No 11.
MÉDECINE : 2 10 17.
Ancien stand, 20 h : grande fumerie de

pipes. Fête de la bière.

• AU LOCLE
CINÉMAS. — Lux, 20 h 30: Le Mystère

de l'amour .
Centrexpo' : Helmut Bellmann , peintre.
Pharmacie d'office. — Breguet.
Permanence médicale et dentaire. — Le

No 17 renseignera .

Réfectoire pour 120 personnes
Le nouveau réfectoire des Fabriques d'assortiments réunies (F.A.R.)
a officiellement été ouvert hier. Cette construction préfabriquée
rendra de grands services au personnel habitant l'extérieur. Elle

pourra accueillir 120 personnes à chaque repas.
(Avipress - R. Cy)

Nouveaux magasins
(c) Parallèlement à l'augmentation de la
population et au développement de certains
quartiers, de nouveaux magasins s'ouvrent
au Locle. Il y a quelques jours, c'est un
marchand de tissus qui a ouvert boutique
à la rue de la Côte. Prochainement, c'est
un jeune Loclois qui inaugurera une nou-
velle droguerie à la rue du Marais.

Semaine protestante
(c) « La Bible et la nouvelle renaissance »,
tel était le titre de la conférence donnée
hier soir, à la Maison de paroisse, par le
pasteur Paul Fueter. Cet exposé ouvrait la
Semaine protestante 1968. Demain, M. Al-
fred Bourquin parlera du Midi protestant ,
reportage qu 'il a fait dernièrement lors d'un
voyage organisé dans cette région par le
pasteur Jacques Bovet.

Enfin , sous les auspices de la CIMADE
et des centres sociaux protestants, la soirée
de jeudi sera consacrée à une œuvre œcu-
ménique d'entraide : les bidonvilles de Mar-
seille.

LoeloiseHe...
Lors de la récente assemblée de la

« Fédé * du Locle , le sympathi que
garde fores t i e r  Ju les  Ducommun a
réussi l' exp loit de lire d' une seule ti-
rade deux longs procès-verbaux . Alors
le président , en guise de conclusion ,
ajouta avec chaleur :

— Merci , Squibbs 1
Plaisanterie ou pas , le compliment

était bien mérité. Quand on s appelle
Chevalier (Gilber t p our les amis), on
a forcément  des manières chevaleres-
ques.

R. Cg.

| Qui sera
| le nouveau directeur
| de la Musique militaire ?
= (c)  A la suite du dé part de M.
= Ubaldo Rusca , la Musi que militaire
= du Locle et la Fanfare de Saint-
H Imier avaient engag é un professeur
H de conservatoire de France en qua-
= lité de directeur commun. Or, bien
H qu'ayant déjà signé un contrat, ce
H musicien a renoncé au dernier mo-
= ment à venir s'établir dans le Jura.
gf Dans l'attente de trouver un nou-
= veau chef ,  la Musique militaire
= avait fai t  appel il y a quelques
== mois à un de ses membres, M.  Ro-
s ger Perret, lequel dirige également
= la populaire « Miliqueite ». Cepen-
= dant , comme la Fanfare de Saint-
§[ Imier a déjà engag é un nouveau di-
§3 recteur , il est question de nommer
== officiellem ent M. Perret au poste
!| qu 'il assume actuellement dans l'in-
H têrim. Ce serait là une belle récom-
= pense pour ce musicien de valeur.
= C'est jeudi soir, au cours de son
p assemblée générale, que la société
H prendra une décision à ce sujet.
= Pour l'instant, la Musique mili-
= taire pense surtout à son procha in
S concert du 23 novembre. A cette
= occasion , elle s 'est assuré le con-
= cours de la chanteuse Ariette Zola.

9 Lors du 9me congrès du parti
suisse du travail qui s'est tenu ce
week-end à la Chaux-de-Fonds , M. Fré-
déric Blaser, directeur des travaux pu-
blics de la ville du Locle, a été élu
membre du comité central et membre
du comité directeur de ce parti. De
plus, il a présidé la première séance
de ce congrès.

&SiHk S Ë̂ll^Si^SËËiËMËe! ¦ ¦ ¦ Ës Jl

PAS LA DERNIÈRE!
La première nei ge tombée hier

sur le Jura (neuchâtelois , vaudois et
jurassien ) et le chasse-nei ge de la Vue-
des-A lpes a f a i t  sa p remière sortie. Il
est intervenu à 17 h 30 entre le p lat
de Boinod et les Hau ts-Geneveys, et
dans la nuit encore p our dé gager la
route d' une couche de 3 à i centimè-
tres de nei ge mouillée: La route a
été recouverte de sel et le trafic s'est
déroulé sans accrocs. Les pneus à nei-
ge sont dorénavant, recommandés.

Les champs, eux, sont blancs et sur

les crêtes du Jura la couche attei-
gnait 10 à 15 centimètres à Chasserai
et au Chasseron notamment.

La « Bosse * de Tête-de-Ran a re-
vêtu son manteau (nos p hotos) mais il
n'y a pas encore de quoi chausser les
lattes t

A la Chaux-de-Fonds et au Locle , la
neige n'avait pris que dans les p âtu-
rages environnants et dans les jardins
publics mais c'est encore bien maigre
et très mouillé...

(Avipress - G. C.)

lEaaaaaaa
25 ans d'activité

(c) Hier , la direction de la fabrique Seitz
fêtait les 25 ans de service de Mlle Renée
Béguin. Le présiden t du Conseil d'adminis-
tration a tenu à être présent pour cette
occasion, d' autant plus que la jubilaire a
été nommée mandataire commerciale de

. l'entreprise.
Mlle Béguin est née à Hérimoncourt

(France) en 1926. Ses parents rentrèrent
au pays si bien que c'est aux Brenets
qu'elle fit ses classes primaires et secondai-
res puis l'école de commerce au Locle et
entra en octobre 1943 dans l'entreprise
créée aux Brenets par Pierre Seitz.

INFORMATION ET ORIENTATION PROFESSIONNELLE
IL- Le rôle du conseiller de profession !1)

M. Paul Grandjean, conseiller de pro-
fession-informateur pour le Val-de-Ruz, si-
tue le problème de l'organisation de l'Orien-
tation professionnelle. « L'Orientation pro-
fessionnelle, dit-il en substance, a deux
objectifs intimemen t liés à atteindre : d'une
par t, diriger les élèves sur les filières d'en-
seignement et de formation professionnelle
qu 'ils peuvent suivre avec le plus de chan-
ces possibles ; d'autre part, inciter les fu-
turs jeunes gens et jeunes filles à se pré- .,
parer aux fonctions pour lesquelles ils sont
aptes, aptitudes que l'orientation s'efforcera
de déterminer ».

L'orientation peut être définie ainsi : « la
partie constituante d'un système d'éduca-
tion qui cherche, de façon méthodique et
organisée, à aider l'élève à prendre les dé-
cisions les plus favorables à son adapta-
tion sociale et au succès dans une carriè-

Les examens d'orientation
Pou r les jeunes , une orientation bien con-

çue peut compléter , voire remplacer avan-
tageusement les barrages que constituent
les examens qui aboutissent finalement à
la « sélection par l'échec ».

Les examens d'orientation, précise M.
Grandjean, permettent de déceler les ap-
titudes des candidats ainsi que leurs in-
térêts. Ils sont suivis d'une discussion avec
le candidat et d'un entretien avec les pa-
rents. Une enquête sur le caractère de
l'élève est menée discrètement en collabo-
ration avec les maîtres.

Quels sont les moyens dont dispose le
conseiller de profession pour situer un
élève?

M. Grandjean nous en donne la réponse.
Le niveau d'intelligence tout d'abord sera
déterminé par le ' niveau scolaire atteint au
moment où se situe l'orientation. Un cer-
tain nombre de tests permettra de déceler
les aptitudes intellectuelles et pratiques, in-
telligence dans le secteur verbal, numérique
habileté manuelle, par exemple. Les apti-
tudes pourtant ne suffisent pas toujours.
Il est indispensable de connaître encore les
intérêts du candidat Celui-ci peut avoir
des aptitudes , mais pas de volonté. Par
ailleurs, il est indiqué de connaître son
état de santé, ses conditions familiales et
le lieu géographique dans lequel habitent
ses parents. Un enfant de la Joux du Pla-
ne, par exemple , aura des difficultés à sui-
vre la section pratique du technicum. Il
lui sera plus facile de suivre les centres
de formation de la région dans laquelle
il habite, à Fontainemelon, par exemple.

Doué pour le dessin technique : l'orienteur l'avait remarqué.
(Avipress - ASD)

Les désirs de l'enfant ne correspondent
pas toujours à ses possibilités.

Le conseil de l'orienteur
A la suite de l'examen, de l'entretien

avec le candidat et avec ses parents, le
conseiller de profession peut donner son
approbation au choix de la profession. Il
peut aussi faire des réserves qu'il motive-
ra. Il peut encore inviter le candidat à
changer de direction. Il peu t même lui
conseiller d'attendre une année avant de
prendre une décision définitive. Un séjou r
en Suisse allemande pourra lui être béné-
fique.

L'examen d'orientation est-il obligatoire ?
Non , mais il est utile car sans lui le oan-

On circule de nouveau
(c)  Les travaux de canalisations d'eau ,
électricité et écoulement de la sta-
tion cantonale d'é quarissage de M ont-
mollin sont entres dans leur p hase
terminale et, bien que la route can-
tonale ne soit pas encore complète-
ment remise en état , la circulation
se fa i t  à nouveau .

Succès des tireurs
(c) Cette année encore la société des
tireurs «La Rochette » a connu une
intéressante activité sous la présiden-
ce de M. H. Steineman fils. Deux
tireurs ont reçu une maîtrise de
campagne, MM. F. Stiibi et P. Ger-
ber. Par ailleurs, le secrétaire J.-L.
Glauser a été nommé commissaire de
tir.

didat pourrait s'engager peut-être sur un
chemin sans issue et pour le moins perdre
son temps ou gaspiller ses forces. Certes,
des échecs ne peuvent être totalement évi-
tés mais si tout concourt au bien de l'en-
fant — examens, attitude des parents —
l'avenir peut être envisagé avec confiance.

La conscience avec laquelle travaille le
conseiller de profession du Val-de-Ruz doit
inciter les parents à répondre affirmative-
men t à la circulaire qui leur est adressée
chaque année au début de l'été. Précisons
encore que si les parents le désirent, un
examen psycho-technique plus fouillé peut
être mené à la Chaux-de-Fonds.

X X X
Dans un dernier article, nous aborderons

le problème de l'information profession-
nelle qui précède l'examen d'orientation.

A. S.
1) Voir édition d'hier.

Vente paroissiale
et grand bazar

(c )  Organisée par un comité composé
de personnes dévouées et depuis long-
temps à la brèche , la vente paroissia le
de l'E g lise réformée Fontainemelon -
les Hauts-Geneveys s'est déroulée à la
halle de gymnastique . L'après-midi , un
grand bazar a attiré les amateurs de
f l e u r s  et d' ouvrages de lingerie p répa-
rés par le groupe des dames de la
couture.

Un souper-raclet te a été servi avant
la soirée récréative à laquelle la f an-
fare  « L'Ouvrière » a prêté son con-
cours .

M chevreuils abattus
(c) Durant la période de la chasse
aux chevreuils, 54 de ces animaux
ont été abattus sur le territoire du
Val-de-Ruz et présentés dans les dif-
férents postes de gendarmerie du dis-
trict.

Jour d'offrande
et théâtre

( c )  La paroi sse de l'Eg lise réformée
a organisé dimanche une jou rnée d' o f -
frande.  Elle a commencé par un cul-
te de famil le  à l'issue duquel les
pochettes ont été recueillies. Plus de
200 f idèles  se sont ensuite retrouvés
à la halle de gymnastique où un ex-
cellent repas leur a été servi. L' après-
midi , les adultes ont assisté à une
représentation de la comédie en 5 ac-
tes de G.-B. Shaw « Pygmali on », exé-
cutée par les comédiens de « L'Aven-
ture » ; des jeux ont été organisés
par des cheftaines cadettes pour les
enfants  de moins de 10 ans. Après le
spectacle , les partici pants ont pris un
goûter en commun puis se sont ren-
dus à l'ég lise pour un service d'ac-
tion de grâce avec Sainte cène.

Concert pour
les malades

(c)  Hier soir , le Yodleur-club du Val-
de-Ruz , sous la direction de M. Ju-
les-Auguste Girard a donné un concert
à l'hôp ital de Landeyeux au grand
plaisir des malades et du personnel.

Lu commission de musique de
l'EHEN u siégé à Dombresson

Avant une grande rencontre en mai prochain

La commission de musique sacrée de
l'Eglise réform ée évangélique neuchâte-
loise présidée par M.  André Jeanneret,
de Couvet, a tenu une importante séan-
ce à la salle de paroisse de Dombresson
et a notammen t décidé qu 'une rencontre
des chœurs de paroisse — la dernière
s'étant déroulée à Ne uchâtel en 1965 —
aura lieu à la Chaux-de-Fonds le 18
mai 1969. Au cours de celte jo urnée,
il est prévu, le malin , une participation
des chœurs aux services religieux qui
seront célébrés dans les cinq sanctuai-
res. A cette occasion sera chantée une
nouvelle liturgie dont le texte a été
préparé par M.  Henri Bauer, pasteur à
Fontainemelon et la musique par M.
Claude Dtibuis, compositeur à Lausan-
ne. Cette liturg ie simple et fort  belle
pourra être in troduite par les chœurs
paroissiaux même les plus modestes,
dans toutes les paroisses.

L'après-midi aura lieu, vraisemblable-
ment à l'Eglise Farel, une manifestation
musicale avec la participa tion de tous les
choristes — on en prévoit plus de 600 —qui chanteront ensemble ou par grou-
pe , a capella ou avec accompagnement
d'orchestre. Le programme de cette ma-
nifestation sera mis au point d'ici au
milieu de janvier.

Par ailleurs, la commission technique

prévoit l'organisation en 1996, d'une ses-
sion d' examens en vue de l'obtention
du diplôme d'orgue. Les cours théori-
ques, si les inscriptions sont suffisantes,
commenceron t en janvier prochain sous
la direction de M.  Pierre Sancho, pro-
fesseur au conservatoire de la Chaux-
de-Fonds. Les cours d'orgue qui vont
débute r incessamment sont confiés com-
me par le passé à M.  André Bourquin ,
professeur et organiste au Locle.

A. S.

De jeunes Loclois
au Louverain

(c) Le 21 septembre dernier , malgré la
pluie et le froid , la kermesse des jeunes en
faveur du Louverain avait remporté un
grand succès (plus de 3000 fr.). Le dernier
acte de cette manifestation a eu heu hier
soir, au centre de jeunesse des Geneveys-
sur-Coffrane comme il se devait.

A cette occasion , les membres du comité
loclois ont retrouvé les responsables des au-
tres villes et villages du canton. Une brève
soirée et une petite collation ont marqué
cette sympathique réunion.

Une volée de nouvelles infirmières
Une volée internationale de nouvelles in-

firmières a été libérée dernièrement à Fri-
bourg, à l'issue d'une très digne cérémonie

qui a eu lieu à la Galerie d'art du musée
de Fribou rg. Pas moins de sept nation s
sont en effe t représentée s : la Suisse par

L'instant tant attendu, depuis trois ans...
(Avipress Gremaud)

6 Fribourgeoises, trois Genevoises et deux
Jurassiennes , la France, le Congo, Haïti, le
Maroc, l'Espagne et Malte.

Dans son allocution, M. Paul Genoud ,
directeur de la santé publique , releva que
l'école d'infirmières de Fribourg est entrée
dans son giron pour la première fois,
après avoir été dans celui de l'instructi on
publique. Et il nota que l'école vient
de passer un cap nouveau , en ouvran t plus
largement ses portes aux Fribou rgeoises
et aux Suissesses, avec l'aide de l'Etat
de Fribourg. Et s'adressant aux nouvelles
diplômées, il leu r rappela que le cycle
de trois ans d'études qu 'elles viennent d'ac-
complir n 'est pas un achèvemen t, mais
qu 'il se poursuit dans le cadre des struc-
tures de l'hôpital moderne.

S'exprimèrent d'autre part, le médecin
de l'école, le Dr Lapp, et le Père
Jean Nicod S. J., tandis que le quatuor
du Conservatoire de Fribourg jouait une
sonate et que les élèves présentaient elles-
mêmes une jolie exécution de « l'Hymne
à la joie » de Beethoven. La directrice
de l'école, sœur Andrée-Marie, remi t les
diplômes et les broches de l'école aux
diplômées et diplômés (3 hommes faisaient
partie de la volée) , parmi lesquels on trou-
vait les sœurs Béatrice Wuest, Carmen Mo-
doux, Madeleine Quinclet, (Fribourg), Ma-
deleine Salgat (Cornol, Jura) , Michèle
Schindler (Bulle), Denise Vemier (Delé-
mont) , ainsi que MM. Eugène Chategny
(Corserey Fr) et Ludwig Riedo (Fribourg) .
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Si vous désirez qu'une Information
passe dans la FAN, si vous avez quel-
que chose à nous signaler, adressez-vous
à notre correspondant régional, M. An-
dré Schenk, instituteur à Dombresson ,
tél. 717 59, au correspondant de la
FAN pour votre localité ou à la ré-
deation (5 65 01). Nous versons une ré-
tribution pour toutes les informations
utiles. Discrétion assurée.

Téléphonez-nous !

Pharmacies de service. — Marti , Cernier ;
Piergiovanni , Fontaines.
PERMANENCE MÉDICALE ET DEN-

TAIRE : votre médecin habituel

. . . .. v i ¦ ; '-' ¦ , 
¦> V '• c ¦ ¦ • - . ' , ¦ ' ¦ 'T fl



Après les routes, les murs

De notre correspondant :
Une nouvelle épidémie d'inscriptions

s'est répandue dans le Jura . Il semble
cette fois que l'on abandonne les rou-

tes où elles sont systématiquement ef-
facées par la voirie, pour les murs et
propriétés privées. Ici, en plein centre
de Corn ol. (Avipress - Bévi).

Droit de vote aux femmes et drapeau
jurassien au Grand conseil bernois

Au cours de la première séance de sa session de
novembre, le Grand conseil bernois a abordé deux
questions qui ne manquent pas d'intérêt : le droit de
vote des femmes sur le plan cantonal et le drapeau
jurassien.

Mais auparavant, M. Guido Nobel, pré-
sident, a déclaré, lors de son allocution
d'ouverture qu'il a prononcée devant les
neuf conseillers d'Etat, pouvoir qualifier
d'« historique » la remise du rapport de
la « Commission des 24 », rapport qui
permettra « de trouver une solution satis-
faisante au problème jurassien aussi bien
pour les uns que pour les autres ». De
son côté, M. Pierre Gassmann (soc., De-
lémont), proposa une modification de l'or-
dre du jour. A la suite des divers événe-
ments qui se sont produits ces derniers
temps, souligna l'orateur, il serait souhai-
table que le Grand conseil bernois consa-
cre un débat aux troupes « de piquet »
dans le Jura. Ce problème mérite bien
d'être traité ici, d'autant plus que les Grands
conseils de Genève et Bâle-Ville l'ont por-
té à leur ordre du jour. Toutefois, aucune
décision n'a pu être prise, cette proposi-
tion devant premièrement être examinée
par la conférence des présidents.

M. Ernst Stauffer, né en 1914, chef
décolleteur à Bienne, prête ensuite serment
en tant que nouveau député. Il remplace
M. Schvrander, démissionnaire pour des
raisons professionnelles.

DROIT DE VOTE AUX FEMMES
A l'issue d'un long débat — 13 ora-

teurs étaient inscrits — le Grand conseil

a décidé par 90 voix contre 75 (celles du
PAB) d'accepter la motion présentée par
le groupe radical demandant l'introduction
du droit de vote et d'éligibilité des femmes
sur le plan cantonal.

Bien que le gouvernement se soit dé-
claré d'accord de favoriser l'extension des
droits politiques de la femme, il ne pou-
vait pas, ainsi que l'a relevé M. Henri
Huber, président du Conseil exécutif , ac-
cepter la motion radicale. Seul un postu-
lat pouvait être agréé. Le moment, tou-
jours selon le gouvernement, n'est pas bien
choisi pour présenter un tel projet au peu-
ple. Car, lors de l'examen de la loi ayant
donné la possibilité aux communes d'oc-
troyer le droit de vote aux femmes, il avait
été relevé que les communes conservaient
l'entière liberté de décision. Maintenant,
on voudrait les forcer indirectement à pren-
dre une décision qui ne les satisfait pas
toutes.

Au cours de la discussion, M. Raoul
Kohler (rad., Bienne) s'est déclaré cons-
terné d'entendre plusieurs députés s'oppo-
ser à un tel projet. Dans le Jura, presque
toutes les communes ont accepté de con-
sidérer les femmes comme étant les égales
de l'homme puisqu'elles ont presque tou-
tes obtenu le droit de vote. Le processus
est en marche, on ne peut l'interrompre.
Quant aux adversaires du projet de loi

cantonale, ils pourraient être qualifiés d'ad-
versaires du principe dn droit de vote des
femmes.

FLOTTEZ DRAPEAUX...
On a ensuite passé à un autre problè-

me, celui du drapeau jurassien. M. Wal-
ter (ind., Bienne), dans l'interpellation qu 'il
a développée, demandait que le drapeau
jurassien soit hissé au même titre que le
drapeau bernois lors des fêtes et cérémo-
nies, et même au Grand conseil. Bien que
ce drapeau soit considéré par beaucoup
comme étant l'emblème des séparatistes,
son emploi pourrait être plus fréquent.
Et l'orateur de déclarer que même si le
drapeau bernois était tout à coup pris
pour emblème par une bande de tral'i-
cants de drogue, il demeurerait tout de
même le drapeau cantonal et continuerait
ù flotter dans le ciel cantonal. Alors, pour-
suivit-il , le drapeau jurassien pourrait être
l'emblème de la partie française dn can-
ton.

Après avoir relevé que tous les parti-
culiers, dans l'ensemble du canton, ont
toute latitude de User le drapeau juras-

sien lorsqu'ils le jugent bon, M. Huber,
président du Conseil exécutif , relève qu'il
serait délicat d'insister auprès des autori-
tés, ainsi que le souhaite l'interpellateur,
pour qu'elles fassent un plus large usage
du drapeau jurassien.

« D'autre part , nous ne voyons pas la
nécessité d'autoriser les districts et les com-
munes de l'ancien canton à hisser un dra-
peau qui n'est pas le leur », dit encore M.
Huber qui poursuit : « Il n'est pas d'usage,
lors de manifestations organisées par la
Confédération ou par les cantons, que les
représentants des autorités arborent les em-
blèmes de pays ou de cantons voisins et
amis. Cela se fait uniquement dans des
cas spéciaux, par exemple lors de récep-
tion, et il n'est pas nécessaire, pour régler
de pareils cas, de promulguer des disposi-
tions légales particulières ».

En ce qui concerne les bâtiments offi-
ciels, tel l'Hôtel de ville de Berne, le pré-
sident du gouvernement relève que les éeus-
sous des trente districts du canton figurent
sur sa façade sud. « Les écussons juras-
siens y figurent en bonne place, à côté
de ceux des districts de l'ancien canton ».
Lors des sessions du Grand conseil, on
hisse le drapeau cantonal, symbole de la
souveraineté cantonale, laquelle repose sur
l'ensemble du peuple de l'ancien canton
et du Jura. Et M. Huber de conclure :
« Nous ne voyons pas la nécessité, en l'état
actuel des choses, de renoncer à cette ma-
nière de faire ». Sur quoi M. Walter s'est
déclaré insatisfait de la réponse qui lui
a été donnée.

Aujourd'hui, le Grand conseil poursuivra
l'examen des affaires de la direction des
transports.

M.-G. Chemique

Près de Courtelary, une
collision fait un mort
La victime était une personnalité de Saint-Imier

Hier, peu après 18 h 30, un accident
mortel est survenu près de la fabrique
de chocolat à Courtelary, M. Maurice Lin-
der, commerçant à Saint-Imier, remontait
le vallon au volant de sa voiture, lorsque
subitement, probablement pris d'un malaise,
il entra en collision frontale avec une au-
tomobile qui descendait en direction de
Courtelary, automobile conduite par M.
Giordano Pozza, Italien, domicilié à Cor-
moret. Le choc fut extrêmement violent.
On ressortit des décombres de la machine

M. Maurice Linder qui rendit le dernier
soupir à l'arrivée du médecin. Agé d'une
cinquantaine d'années, le défunt était très
connu dans le vallon de Saint-Imier. Il
avait repris, il y a plusieurs dizaines d'an-
nées, en compagnie de son frère Georges
(décédé récemment), le commerce pater-
nel de combustibles, eaux minérales et ma-
tériaux de construction. M. Maurice Linder
était membre de plusieurs sociétés de Saint-
Imier et faisait partie du conseil d'adminis-
tration des télésièges des Bugnenets, orga-
nisation pour laquelle il s'est dépensé sans
compter. Cette mort tragique a jeté la
consternation dans tout le vallon , où Mau-
rice Linder était avantageusement connu.
Quant à M. Pozza, il a été transporté chez
uu médecin qui lui a prodigué les soins
que nécessitait son état. Il a pu ensuite
regagner son domicile. Les deux voitures
sout hors d'usage.

.

Les rives du Doubs sont sauvées
dans la région de Bellefontaine

L'usine qui sera abandonnée dès 1970
(Avipress Bévi)

Lorsqu'il y a quelques années, on apprit
que les Forces motrices bernoises (FMB),
qui exploitaient déjà l'usine de Bellefon-
taine, avaient l'intention de construire dans
le même secteur, entre Saint-Ursanne et
Ocourt, une série de barrages au fil de
l'eau, ce fut un beau tollé dans toute
la région. C'est alors que se constitua la
société « Pro Doubs », section jurassienne,
avec, comme objectif premier, la mise sous
protection du cours d'eau et de ses rives.

Cet objectif est attein t aujourd'hui au-
delà de toute espérance et les principaux
dangers qui planaient sur la région, cons-
tructions de bidonvilles, aménagement dé-
sordonné de camps de tourisme, naviga-
tion intempestive sur le Doubs, etc, pa-
raissent définitivement éloignés. Quant aux

barrages, il y a longtemps que les FMB
y ont sagement renoncé. La société va
même plus loin , puisqu 'elle a annoncé à la
commune de Saint-Ursanne qu 'elle aban-
donnerait en 1970 l'usine de Bellefontaine.
Cette usine nécessitait en effet de coûteux
travaux , notamment pour la reconstruction
de son barrage . D'autre part , la produc-
tion d'électricité est faible et le prix de
production du couran t élevé. Si nos rensei-
gnements son t exacts, après les investisse-
ments nécessaires', le courant reviendrait
à 6,5 centimes le kWh alors qu 'on peut
en fabriquer ailleurs à 2,5 centimes. On
comprend dès lors que la société bernoise
envisage l'abandon de l'usine de Bellefon-
taine et le réaménagement des rives du
Doubs à cet endroit.

Bévi

Les Services indiasËrieis
de Tramelan s'expliquent

A la suite de la nouvelle que nous avons
publiée dans notre édition du vendredi 1er
novembre, les Services industriels de Tra-
melan ont publié le communiqué suivant :

Dans le courant de cette année, de gra-
ves négligences ont été découvertes dans
la tenue des comptes des Services indus-
triels. Cet état de choses a obligé la com-
mission de surveillance et le Conseil mu-
nicipal à prendre des mesures exception-
nelles afin d'établir une situation claire
avant la fin de l'année.

Dans le cadre de ces mesures et sur
proposition de la fiduciaire chargée de
ce travail, tous les comptes débiteurs fu-
rent établis et une procédure de recou-
vrements mise au point. Aussi, dans le but
de renseigner d'une manière approfondie
sur l'envoi de nombreux rappels durant la
semaine écoulée, nous pensons utile de
préciser ce qui suit :

1. Lors d'une remise à jour complète
d'une comptabilité, et ceci d'autant plus
lorsqu'elle se fait dans des circonstances
difficiles, il est toujours possible que des
rappels soient adressés à tort. Dans ce
cas, nous prions les personnes touchées
d'apporter la preuve de l'erreur dont elles
sont l'objet D'ores et déjà, au nom de
la direction des Services industriels, nous
leur présentons nos excuses.

2. Tous les débiteurs qui reconnaissent
le bien-fondé de la réclamation reçue sont
invités à s'acquitter de leur dette dans les
délais prévus.

3. Si certaines factures devaient donner
lieu à des contestations, nous prions les in-
téressés de passer au plus tôt au guichet
de S.I.T. afin de demander les renseigne-
ments désirés. La situation éclaircie, s'ils
restent débiteurs, qu'ils veuillent également
régler rapidement leur dû.

4. Pour les factures très anciennes at-
teintes par la prescription, nous faisons ap-
pel à l'honnêteté, au sens de l'équité et
au sens civique de tous ceux qui recon-
naîtront avoir totalement oublié de payer
les montants réclamés.

5. S'il s'avérait que certaines sommes
dues ne puissent être payées intégralement
dans le cornant de novembre, nous pressons
les débiteurs intéressés de prendre sans re-

tard contact avec la direction des Services
industriels afin de réunir les éléments d'un
accord. Si les circonstances l'exigent, les
différends pourront être soumis à une com-
mission restreinte et les plaignants entendus.

6. Dans quelques cas pénibles, en rai-
son d'une situation matérielle rendue diffi-
cile par la maladie, l'infirmité, la vieillesse,
le dossier pourrait être étudié en collabo-
ration avec notre Service social. Là en-
core, les personnes eu cause voudront bien
passer au bureau des Services- industriels.

7. Pour les débiteurs qui ne se mani-
festeraient d'aucune manière, nous devons
attirer leur attention sur le fait que dès
l'échéance, la procédure de recouvrement
sera poursuivie conformément aux lois exis-
tantes.

Nous sommes persuadés que la quasi-
totalité de nos concitoyens et concitoyen-
nes approuveront ces mesures prises, fina-
lement, dans l'intérêt de tous.

Les Services industriels jouent un rôle
de premier plan dans la vie d'une cité telle
que la nôtre. Les autorités se doivent donc
de faire tous leurs efforts pour qu'ils puis-
sent remplir leurs obligations dans les meil-
leures conditions possibles et dans l'inté-
rêt général. Que chacun veuille bien nous
aider dans cette tâche et faire preuve de
compréhension.
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BELFORT

Les économies
du «père Célestin »

été volées
(c) Celui que les habitants dn quartier de
la vieille ville, à Belfort, appellent « le père
Célestin » est accablé. Tous les malheurs
fondent sur lui en même temps. H y a quel-
ques mois, il a dû vendre le bistrot qu 'il
tenait depuis des années à l'enseigne du
« Café de la Loire ». Dimanche soir, Céles-
tin s'est rendu chez des voisins pour regar-
der la télévision en leur compagnie. En ren-
trant à son domicile, vers 23 heures, il a
constaté que la porte d'entrée de son loge-
ment avait été fracturée et que sa chambre
avait été fouillée de fond en comble. De
l'armoire du retraité, une cassette avait dis-
paru, avec les 3 millions d'anciens francs
français, soit 30,000 fr., qu'elle contenait

Un conseiller national, artiste
de cabaret, a fait rire Bienne!

La presse bien pensante avait poussé
de hauts cris quand, lors des dernières
élections au Conseil national, les Indé-
pendants d'Argovie avaient porté sur
leur liste un amuseur public, M.  Alfred
Rosser, célèbre depuis un quart de siè-
cle pour sa création du « S.C. Laepp li »,
type de militaire ahuri , naïf et rou-
blard à la fois , qui f i t  et fait encore les
délices du public alémanique. « Laeppli
au Conseil national, ironisa-t-on, ce se-
rait la f in  de tout ! » M . Rosser fu t
néanmoins élu haut la main et il a mon-
tré depuis qu 'un artiste de cabaret peut
aussi être un bon conseiller national.
Donnant suite à l'invitation de la sec-
tion de Bienne de <f Alliance des indépen-
dants, M.  Rasser se présenta hier au
Palais des congrès, devant un public en
or.

Dans une première partie , il rappela
l'histoire du cabaret, l'extraordinaire dé-
veloppement qu'il prit en Suisse aléma-
nique pendant la dernière guerre, à la
suite des artistes chassés par le troisième
Reich, évoqua le « cornichon * et le
« cactus * qui créèrent le sty le typique
du cabaret helvétique, frondeur et témé-
raire, en lutte constante avec la censure
timorée des autorités fédérales. « Mais,
dit-il , le cabaret , qui ridiculise les tares,
se montre irrespectueux des po uvoirs éta-
blis, n'a pas pour rôle de rechercher
des solutions, ne doit pas prêcher. Pour
défendre des thèses ou des principes,
il faut se lancer dans la poli tique, et
c'est ce que j'ai fait bien volontiers
quand on me l'a demandé. »

Puis, abandonnant le rôle du politi-
cien pour celui de l'amuseur, M.  Ras-
ser présenta quelques-unes de ses compo-
sitions les plus réussies, dont on ne cesse

d'admirer la minutieuse mise au po int.
Il fu t  tour à tour le pédant conférencier
d'oulre-Rhin, le marchand de champi-
gnons, le gamin d'école, l'ouvrier italien
et, bien entendu, le « S.C. Laeppli * dé-
chaînant tes rires et les applaudissements
enthousiastes.

Rasser a non seulement un immense
talen t, mais c'est encore un idéaliste aux
idées généreuses. On pourrait lui appli-
quer, en le variant un peu, ce mot de
La Bruyère : « On croyait trouver un
comédien. On est tout étonné et ravi
de trouver un homme. *

R. W.Série d'accidents ef de
blessés dans le ca nton

Hier, vers 10 h 15, une voiture zuricoise,
qui circulait de Berne en direction de Lau-
sanne, est sortie de la route au Lœwen-
berg, près de Morat. Elle a démoli un
mur qui avait été construit la semaine der-
nière et s'est immobilisée sur le toit. 10,000
francs de dégâts.

Vers 17 h 45, une voiture hollandaise
qui circulait à la Bernstrasse, à Morat,
a accroché un écolier qui était au guidon
d'un vélo. Le petit Klaus Hclfer, de Mon-
tilier, a été blessé à la jambe droite.

Vers 18 heures, à Ulmiz, une « Jeep »
militaire a heurté une génisse qui a été
blessée.

Vers 18 h 45, un camion frigorifique
avec remorque, le tout pesant 12 tonnes,
circulait de Berne en direction de Morat.
Entre Champagny et Buchillon , le chauf-
feur roula trop à droite, en raison de la

circulation en sens inverse, de sorte que
le camion s'enfonça et se renversa sur le
flanc droit. Il fallut faire appel aux pom-
piers de Berne, ainsi qu'à une entreprise
spécialisée, pour remettre le camion sur
roues. Les dégâts sont évalués à 8,000
francs. Au moment où la circulation était
entravée, et bien que le signal de panne
ait été correctement posé, trois voitures
se télescopèrent. Dégâts : 2000 francs.

Mariage du gruyère et du
vin blanc vaudois à Bulle

De notre correspondant :
Renouvelant une heureuse expérience inau-

gurée l' année dernière , la Société de dé-
veloppement de Bulle met sur pied , en
collaboration avec l'Office de propagande
des vins vaudois et les restaurateurs bul-
lois, une semaine gastronomique, du 2 au
10 novembre.

Samedi , en la grande salle des Halles,
a été célébré un mariage peu commun ,
celu i de la Quinzaine des vins vaudois et
de la semaine gastronomique bulloise, qui
promet déj à d'être des plus féconds. Il
s'agissait en fait d'une manifestation de
l'amitié où gens du lac et de la montagne
trouvèren t un parfait terrain d'entente... à
table. Il est vrai que ce n'est là qu 'une

des nombreuses attaches du pays de Vaud
avec la Gruyère et le canton de Fribourg.
Les vignobles de Lavaux , de Vevey, de
Chardonne doivent beaucoup aux défri-
chât! rs des seigneuries, abbayes et couvents
de Fribourg. Et puis le territoire fribour-
geois s'insère profondément dans celui de
Vaud , avec un regard gourmand vers les
arpents précieux. Toutes ces bonnes rai-
sons de fraterniser furent évoquées par les
échanges de bonnes paroles, de meilleurs
crus et de savoureux amuse-bouche. Et
puis, le blanc et le gruyère font tellement
bon ménage...

Pour couronner le tout et permettre à
chacun de s'exprimer, tout le monde en-
tonna un retentissant « Liauba » à la suite
de l'armailU portant uno pièce de gruyère
sur l'oiseau.

COURTEP1N

(c) Hier, vers 21 h 15, M. Willy Lorétan,
domicilié à Courtepin , circulait au volant de
sa voiture de Morat en direction de son
domicile. Peu avant Courtepin , à la sortie
d'un virage à droite , le véhicule dérapa, fut
déporté sur la gauche et alla s'écraser con-
tre un arbre sur la gauche. Sérieusement
blessé, M. Lorétan fut transporté à l'hôpital
Daler, à Fribourg. La voiture est démolie.

Voiture contre
un arbre : un blessé

FRIBOURG

(c) Hier, vers 13 h 45, un automobi-
liste domicilié à Cormano sur Locarno,
circulait de la rue de l'Industrie en
direction de Pérolles, à Fribourg. En
quittant imprudemment un « stop », son
véhicule heurta une cycliste motorisée,
Mlle Mireille Dubas, âgée de 17 ans,
de Fribourg, qui fut blessée sans trop
de gravité.

Cycliste motorisée
blessée

VILLARBENEY

(c) Hier, vers 8 h 30, Mme Félix
Allemann, domiciliée à Villarbeney
(Gruyère), se trouvait avec son fils
Yves, âgé de 5 ans, dans le bâtiment
du parc avicole exploité par son mari.
Elle était placée sur un monte-charge
lorsque ce dernier céda et s'abattit
d'une hauteur de cinq à dix mètres.
Mme Allemann et son fils furent griè-
vement blessés, notamment aux jam-
bes. Bien que souffrant de fractures,
Mme Allemann put se hisser jusqu 'à
une fenêtre et appeler au secours. Les
deux blessés furent conduits à la cli-
nique Garcia, à Fribourg.

Un monte-charge
s'abat : deux blessés

BULLE

Hier , au cours d'une battue dans le
bois de Bouleyres, près de Bulle, la
gendarmerie de Bulle a retrouvé un
homme dont la disparition lui avait
été signalée. Il s'agit de M. Pierre Phi-
lipona , 36 ans, domicilié à Bulle, qui
fut  découvert gisant Inanimé sur un
tas de bois, près de la Péreyre. Il de-
vait se trouver à cet endroit depuis
un certain nombre d'heures. 11 fut
transporté à l'hôp ital de Riaz. Hier
soir , il était toujours dans le coma.

Retrouvé inanimé
en forêt

ESTAVAYER

(c) Deux Staviacois ont obtenu à l'aéro-
drome d'Efcuvillens leur brevet de pilote
civil. Il s'agit de MM. Jean-Yves Chatton ,
médecin-dentiste, et Claude Maeder, meu-
nier.

Des livres
pour la jeunesse

(c) Patronnée par les membres du corps
enseignant broyard , une exposition de li-
vres pour la jeunesse s'est ouverte dans
une salle de la Grenette, à Estavayer. De
nombreuses écoles primaires du district ont
visité en compagnie de leurs maîtres cette
in téressan te exposition.

Nouveaux pilotes

(c) Ancien président du Grand conseil
fribourgeois et ancien conseiller national,
M. Armand Droz vient d'être appelé aux
fonctions de conservateur du musée d'Es-
tavayer par le Conseil communal. Passion-
né du passé de sa cité, M. Droz possède
une grande connaissance dans le domaine
des choses anciennes. Il public d'ailleurs ac-
tuellement dans un hebdomadaire staviacois
un feuilleton qui retrace sous une forme
romancée , la vie du chef-lieu au début
de ce siècle. Sa présence au musée local
contribuera certainement à mieux faire con-
naître ce petit joyau du patrimoine fribour-
geois.

Nouveau conservateur
du musée

(c) Hier, à 12 h 15, une collision s'est pro-
duite entre une automobile et une motocy-
clette à la rue Lienhardt — route de Bou-
jean. Le motocycliste , M. Miguel Marti n,
domicilié ruelle du Bas 10, manœuvre, bles-
sé à la tête, a été conduit à l'hôpital de
disUic L

Collisions et blessés
(c) A 12 h 30, hier, une collision a eu lieu
entre deux automobilistes à la place Heil-
mann, faisant des dégâts seulement.

A 14 h 15, sur la route de Neuchâtel , un
camion et une automobile sont entrés en
collision. Une personne a été légèrement
blessée.

A 17 h 40, M. Hans Denz, domicilié à
Brugg, a été renversé par une automobile
au Pasquart. Son état a nécessité son trans-
fert à l'hôpital de Beaumont.

50 ans de mariage
(c) M. et Mme Charles Simon-Donier,
habitant Allée de la Champagne , ont fê-
té le cinquantième anniversaire de leur
mariage.

Motocycliste blessé

(c) Entre samedi et dimanche, des in-
connus se sont introduits par une imposte
restée ouverte dans la fabrique d'appareils
électriques Paul Kocher, à 1m Westerholz
5. Après avoir fracturé le guichet du bu-
reau du premier étage ainsi que le tiroir
d'un pupitre métallique, les voleurs ont em-
porté une cassette contenant une somme de
3,800 fr. environ. Une enquête est ouverte.

Décès d'une personnalité
(c) On conduit aujourd'hui, mardi, à sa
dernière demeure, M. Henri Estoppey qui
vient de s'éteindre dans sa 82me année,
après une longue et douloureuse maladie.
Il fut directeur pendant plus de 50 ans
de la fabrique Estoppey-Addor à Bienne.
M. Estoppey fut durant de nombreuses
années membre des autorités locales et
communales. Il fut également le président
dévoué de l'hôpital Wildermeth et mem-
3re fondateur avec son camarade Bernard
Breguet , décédé en juillet dernier , de l'As-
lociation patronale horlogère dont il fut
mssi le président.

Le bureau
d'une fabrique

cambriolé

y c> La iraout onncue couccie en iaveur
de la maison de vacances des écoliers de
Bienne à Grindelwald débutera lundi. On
sait que chaque année de nombreux éco-
liers de langue française et allemande pas-
sent trois semaines de vacances à la mon-
tagne. L'argent procuré par cette collecte
permet d'alléger les prix de la pension

Concert au crématoire
f c i Comme le veut la tradition , un
concert est donné chaque année dans
le cadre des f ê t e s  de ta Tuossain t au
crématoire de Bienne. Cette année , cet-
te heure de musique f u t  interprétée
dimanche après-midi par Mme Ruth
Pache , soprano et M M .  Laurent Hirs-
chi , violon et Ernest Graenicher , orgue.

Quelques belles pages des maîtres
italiens , allemands et français  f u r e n t
f o r t  appréciées.

Collecte en faveur
des colonies de vacances

TRAMELAN

(c) Dans la nuit de dimanche à lundi,
quatre jeunes gens descendaient en auto-
mobile de la Bise sur Cortébcrt, lorsqu'ils
manquèrent nn tournant et vinrent termi-
ner leur course contre on arbre dans le
talus de la montagne. Des quatre occu-
pants, trois ont été blessés dont deux
d'entre eux ont dû recevoir les soins d'un
médecin qui leur fit quelques points de
suture. La machine est hors d'usage.

Trois jeunes gens
blessés

DELÉMONT

(c) Victime II y a cinq mois d'un accident
de la circulation, M. Josef Schmassmann,
âgé de 43 ans, marié et ppre de famille,
tailleur de pignons, est décédé à l'hôpital,
sans avoir repris connaissance depuis son
accident.

Issue fatale
Après cinq mois de coma

RECONV1LIER

(c) M. Mario Jelmorini peintre à Tavannes,
se trouvait à Reconvihcr. En traversant la
chaussée sur un passage de sécurité, il fut
renversé par une automobile du Landeron,
conduite par M. Ruossi. M. Jelmorini a été
relevé avec des côtes cassées, des coupures
à la face et de nombreuses contusions. Son
état a nécessité son transport à l'hôpital de
Moutier.

Piéton blessé

MOUTIER

(c) Les abonnés à Moutier ont été pri-
vé de gaz durant toute la journée de
dimanche, à la suite d'un effondrement
dans une fouille où doit être posé un
collecteur d'eau.

Plus de gaz

TAVANNES

(c) Quelques artistes jurassiens avaient
prêté leur concours samedi soir pour
organiser nne soirée en faveur de la
Chaîne du bonheur. Dé nombreuses per-
sonnes se pressaient à l'entrée de la
salle Farel à Tavannes, pour écouter la
jeune chanteuse delémontaine Marie-
Josée Prince, le pianiste Gérard Kum-
mer qui n 'est plus à présenter dans le
Jura , André Steiner, lauréat de la
Chanson romande, les Gospels Singers
et l'orchestre les Scorpions. Soirée très
réussie qui , placée sous l'égide de la
Chaîne du bonheur, permettra à cette
dernière de continuer son action au
Biafra.

En faveur de la
Chaîne du bonheur

VICQUES

(c) Hier, à 13 h 30, un camion de la gra-
vière de Courroux et une voiture conduite
par un habitant de Venues se sont rencon-
trés sur le pont de Cran, entre Vicques et
Corban, en raison de la mauvaise visibilité.
La voiture a été rejetée contre le parapet
du pont, dont plusieurs moellons sont tom-
bés dans l'eau de la Scheulte. Il s'en est
fallu de peu que la voiture, qui est restée
en équilibre instable sur le bord du pont ,
ne suive le même chemin. Pas de blessés.

Automobile contre camion
(c) Un camion militaire qui circulait de nuit
entre Courrendlin et Vicques et dont le
conducteur s'était fourvoyé, voulut faire
demi-tour dans un champ. Pendant sa ma-
nœuvre , il redescendit trop tôt sur la route
et, touch a une voiture qui circulait norma-
lement. Dégâts.

Une collision
qui aurait pu avoir

de graves conséquences
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cherchent pour entrée immédiate ou à convenir : .

| vendeuses qualifiées j
i vendeuses débutantes i

pour différents rayons. j

I 
Places stables, bien rétribuées. g
Avantages sociaux. [j

. Semaine de 5 jours. ¦
Faire offres ou se présenter au chef du personnel.
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Admirez les nouveaux modèles Ford des
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°9-oo -22.ooh HLes nouveaux modèles RS -Rallye Sport m Vot • • SLes nouveaux coupés et stationwagons. H nous fera gr ĵf e . . fi

Attraction spéciale: I '̂ SSp-r 1
La Ford modèleT1925. I Fort reste te

^ 
. IlVous suivrez l'aventureux voyage de deux Suisses ig|̂ p|

~ Panier WËL
audacieux à travers l'Amérique du Sud. IJBTWI^̂  \tmm

Les nouveaux modèles Ford <^
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. .

'

, . ;

' 

. . . . 
'¦' ¦¦¦

¦'¦ ¦ '
¦

' ¦
' '

' ¦ '
.

- ' -
. ' . '

. . .' ' ' - , x, .»« - - -'.-., •
¦ ¦¦ -£ x, ¦ , :

j—-  _. Avant qu'il ne soit trop tard, vous vous devez d'entre-
Ê tXjByl prendre quoique chose pour assurer votre avenir ! De plus
S .mis ' en P'us 'es entreprises s'automatisent en utilisant les calcu-

lateurs électroniques. Sans avoir de connaissances sp éciales
préalables, vous serez formé comme

PROGRAMMEUR
opérateur, tabulateur ou. organisateur.

ORGANISATION COMPUTEX
Avenue Ruchonnet 14
1003 Lausanne.

Saisissez cette occasion de vous renseigner (sans engage-
ment et gratuitement) en nous retournant cette annonce.

Nom : Prénom :

Rue : Lieu : FN 46
I

Nous engageons tout de suite ou pour date d'entrée à
convenir ¦

aide-galvaniseur
ouvrier de transport
emballeur
contrôleur
Prière de téléphoner ou de se présenter à notre bureau
du personnel d'usine.

TRÉFILERIES RÉUNIES S. A., 2501 BIENNE
Rue du Marché-Neuf 33, tél. (032) 2 74 11.

LA COMPAGNIE GENEVOISE DES TRAMWAYS
ÉLECTRIQUES a besoin de vous !

N'hésitez pas à vous engager comme

RECEVEUR-CONDUCTEUR
de cet important service public.

Formation accélérée. Salaire et sécurité sociale
intéressants.

Conditions d'engagement et formules d'inscription
disponibles sur d e m a n d e  t é l é p h o n i q u e  au
(022) 25 02 60.

Direction de la CGTE, la Jonction , Genève.

Pour notre département des
MÉTHODES, nous engageons :

DESSINATEUR-CONSTRUCTEUR
D'OUTILLAGES D'HORLOGERIE

ayant si possible reçu une for-
mation de dessinateur en micro-
technique et pouvant faire état
de quelques années d'expérien-
ce. Le titulaire devra être capa-
ble de s'adapter à une gamme
de travaux très variés couvrant
tous les secteurs de la fabrica-
tion.

AGENT DE MÉTHODES ou
CHRONOMÉTREUR-ANALYSEUR

possédant une formation de base
du domaine de la mécanique,
assortie de connaissances tech-
niques acquises par le moyen
de cours spécialisés.

x
Ce poste englobe des tâches
de simplification des méthodes,
d'amélioration des postes de
travail et de leur qualification,
d'étude de nouveaux outillages
de fabrication et d'assemblage,
etc.

Les intéressés voudront bien sou-
mettre leur c a n d i d a t u r e  à
OMEGA, dépt du personnel de
fabrication, 2 5 0 0  B i e n n e .
Tél. (032) 4 35 11. Discrétion
assurée.

m^^^mmuwÊmÊmitm^mMMM^^^iiMmitimminmnnnmmrnnn ~~
Feuilleton de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

ROMAN
par 34

SAEVT-AINGE

L'enfant avait dit , la veille :
— Dès que je serai réveillée, je gratterai le mur et vous

viendrez.
Corinne ne dormait plus depuis longtemps lorsqu 'elle enten-

dit le bruit de souris des doigts raclant la cloison.
Elle était habillée, prête à s'installer au chevet de celle qui

ne voulait plus se passer d'elle.
« Lorsque son père sera là, il me sera sans doute permis de

m'éloigner quelque peu. Je le ferai sans soulagement aucun et
avec tristesse, car cette ravissante petite Portugaise m'a volé le
cœur. Son père... son père... quel genre d'homme est-ce ?

On le lui avait décrit renfermé , taciturne, prenant prétexte
de la sauvagerie de sa femme pour lâcher ses anciens amis , se
tenant même à l'écart de l'aristocratie de la région. Elle le
voyait hautain et grave, cloîtré dans un amour conjugal, me-
nacé sans cesse par la maladie, ne quittant la quinta quo pour
ses affaires à Lisbonne. Elle ne s'expliquait guère pourquoi il
n'était pas déjà accouru et elle concluait !

« Heureusement que Zé ne se sent pas complètement aban-
donnée, puisque je suis là. »

La petite se suspendit à son cou et la serra avec une vio-
lence passionnée.

— Bonjour , bonjour, je vous aime encore plus aujourd'hui.
Croyez-vous que papa viendra ?

— J'en suis sûre. As-tu bien dormi ?
— Oh ! oui.
— Alors, tout est pour le mieux.
Elle la reposa doucement sur l'oreiller et dénou a l'étreinte

des bras maigres.

ÉDITIONS JULES TAILLANDIER

i ! | M————iMmiinTi—n 

— Maintenant , tu vas être très sage et te reposer sans bou-
ger en attendant ton papa. Moi, je te tiendrai par la main.

— Oui, je serai sage, oui, vous me tiendrez par la main.
J'ai pensé, cette nuit, que je voulais vous demander quelque
chose.

— Qui donc, ma chérie ?
— Que vous m'appreniez des chansons de France.
— Bien sûr , je t'en apprendrai, tant que tu voudras.
— Moi , je vous apprendrai ensuite des chansons portugaises.

Elles sont très jolies. Il y a : «Dans le bois de Figueiro, moi
Figueiro je suis entré ». Il y a < La Demoiselle qui vat en
guerre », « Mandoline , ma mandoline » et « Le Paladin qui
aime la fille du roi maure, plus vlanche que le jasmin ».

— Tu me chanteras tout cela, lorsque tu seras guérie et que
tu ne risqueras plus de te fatiguer.

— Oui, je suis encore lasse.
Zezinha se blottit plus profondément dans son lit.
— Je vous écoute. Commencez, s'il vous plaît.
Penchée sur le lit , Corinne fredonna :

« Combien j' ai douce souvenance
Du joli lieu de ma naissance
Ma sœur, qu 'ils étaient beaux les jours
De France. »

X X X

Boisselier s'était levé de bon matin. JJ ne voulait pas rater
l'arrivée du rival. Il avait sauté dans sa voiture et, maintenant ,
à une vitesse de croisière, tournait depuis plus d'une demi-
heure autour de la clinique.

Près du porche il n'y avait qu'une auto, celle d'un docteur.
« La Mercedes n'est pas là. Je n'ai plus qu'à continuer ma

promenade. En me tenant à cet itinéraire circulaire , je ne puis
la manquer. Vers onze heures, le moment sera convenable pour
entrer à la clinique et demander Corinne.

Il réfléchit soudain que Valverde avait pu se présenter de
nuit et que , par conséquent, la rencontre avait déjà eu lieu.

Il stoppa aussitôt et se précipita au bureau, pour y apprendre
que personne n'était encore passé.

Comme il retraversait le jardin, il entendit une portière se

refermer d'un coup sec et il vit brusquement surgir devant lui
Henrique de Valverde.

Il l'aborda , triomphant.
— Ah ! bonjour, mon cher. Soyez rassuré, Zezinha va aussi

bien que possible.
Le comte avait reculé en toisant Frank.
— Que signifie... Vous ici ?
Il n'avait pas tendu la main à l'interlocuteur imprévu et

méprisé.
— Mais oui , c'est toute une histoire que je n'entreprendrai

pas de vous conter immédiatement, tant vous avez hâte, je
m'en doute, de revoir votre fille. Elle est très entourée , il ne
lui manque que vous.

» Sachez seulement que, par un concours de circonstances
qui vous sera expliqué tout à l'heure, j 'ose l'affirmer, c'est moi
qui ai pu aussitôt après l'accident — Zezinha était tombée d'un
arbre sur une faux — amener l'enfant jusqu'ici.

Il osa frapper amicalement Henrique sur l'épaule.
-— Ne blêmissez pas, tout s'est très bien arrangé. Courez

embrasser votre ravissante Zé qui vous espère depuis près de
quarante-huit heures.

Mortellement pâle, Henrique proféra :
—¦ Comment osiez-vous être chez moi ? Comment avez-vous

pu assister à l'accident ?
L'autre prit un air supérieur.
— Vous le saurez sous peu. Allez, allez vite.
Sans un mot de plus, Valverde se rua vers la clinique.
Boisselier retourna s'asseoir dans son auto en se frottant les

mains.
— Ça marche, ça marche. Pas mal, mon petit discours. Il

lui réserve toute la surprise. Je crois que j'ai le temps d'allumer
un cigare. Les cigares ont une vertu calmante que ne possèdent
pas les cigarettes qu 'on fume nerveusement, l'une après l'autre
et sans parvenir à s'apaiser.

X X X

— Recommencez cette chanson-là , c'est celle que je préfère.
Docile, Corinne recommença.

« Au bord d'une fontaine , je me suis arrêté
L'eau y était si claire que je m'y suis baigné.
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Il y a longtemps que je t 'aime,
Jamais je ne t'oublierai. »

Les doigts de la petite fille se crispèrent dans la paume qui
les pressait.

— Répétez encore, c'est ce qu'il y a de plus beau :
« Il y a longtemps que je t'aime, jamais je ne t'oublierai.

Moi, il n'y a pas longtemps que je vous aime, mais jamais
non plus je ne vous oublierai. »

Corinne baisa le front où s'emmêlaient quelques mèches sau-
vages, qu 'elle écarta ensuite, puis , pour cacher son émotion,
elle dit :

— Ma chérie, comme tu comprends et parle bien le français.
Tu me remplis d'étonnement et d'admiration.

— Je parle toujours français à table avec Maria di Carmo
et toujours français avec mon papa qui le veut Pour lui, je
me suis toujours appliquée et je fais toujours ce qu'il veut de
mon mieux

Son regard restait plongé dans les yeux de Corinne.
Soudain retentit le klaxon. Zezinha se dressa, illuminée.
— Cette fois, c'est papa , sa voiture s'arrête et voilà sa façon

de claquer la portière.
Corinne s'était levée en recommandant :
— Reste allongée , ne t'agite pas.
Elle se dirigea vers la fenêtre où elle demeura debout, sou-

levant légèrement le rideau blanc pour guetter l'arrivée de
l'inconnu.

Elle vit Frank sortir du bureau. Elle vit, ô stupeur I Americo
de Vilhena se dresser devant lui. Elle vit qu'ils se parlaient...

Frank connaissait donc Americo ? Americo, non, le comte
de Valverde ! Elle murmura :

— Oh ! non, mon Dieu , ce n'est pas possible.
Le voile était déchiré. Elle comprenait tout. Elle avait été

stupide de n 'y avoir jamais songé. Son cœur était tordu par
une poigne de fer.

Allait-elle crier, s'évanouir ? Elle ne le devait pas. Elle de-
vait fuir , ne plus jamais se trouver face à face avec l'imposteur.

Trébuchante , elle s'approcha du dit. Dans un dernier baiser,
elle chuchota :

— Je vais te laisser seule avec ton père par discrétion. Sois
bien sage. Adieu !

(A suivre.)

FOLLEMENT ET TOUJOURS
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Entière liberté de mouvements
Ce corselet vous offre à la fois la beauté et
le bien-être.
¦jîr les bonnets souples et rembourrés souli-

gnent votre poitrine.
•fo La forme du dos vous permet de porter de

profonds décolletés.
¦jSf La plaque soulignée de dentelle est tra-

vaillée de manière à effacer le ventre.
¦jSj» Bretelles stretch.
¦j!r Mod. BELDONA 7133, blanc et marine.

SEULEMENT 49.-

fj BELDONAjp f
flKfllh  ̂HHGBBIB ĵJm&k

N E U C H A T E L
Croix-du-Marché <fS (038) 5 29 69

CISAC S.A., 2088 Cressier,
près de Neuchâtel
fabrique de produits alimentaires ,

engagerait pour la conduite de ses
ateliers d'entretien (important parc
de machines et nouvelles construc-
tions) :

chef d'atelier
fonction technique avec solides con-
naissances de la mécanique, du tra-
vail sur tuyauteries et de la tech-
nique de soudure. Bonnes notion s
de la langue allemande ;

peintre d'entretien
Nous offrons activités indépendantes
et très variées. Places stables.

Faire offres manuscrites, avec curri-
culum vitae, photo, références et
prétentions de salaire.

BERGEON & CIE — LE LOCLE

Outils et fournitures d'horlogerie
Exportation

engagerait immédiatement ou pour date à con-
venir

UNE (UN) STÉNODACTYLOGRAPHE
pour correspondance anglaise.

Langue maternelle française ou très bonne con-
naissance du français, sténographie française,

I 

capable de rédiger de façon indépendante en
anglais.
Bon salaire — Avantages sociaux.

Faire offres écrites ou se présenter à la direc-
tion. Tél. (039) 5 48 32.

Nous engageons

jeune mécanicien
de précision
qui serait formé pour la créa-
tion de l'outillage.
Place stable et d'avenir pour
personne compétente.
Faire offres à Grisel & Cie,
SUMAX, tél. 8 21 21.

Le Bureau d'Adresses et de
publicité Bel-Air 3, Neuchâ-
tel , engage tout de suite

dactylos
habiles : éventuellement à la
demi-journée acceptées. Tra-
vail à domicile exclu.
Se présenter à l'adresse ci-
dessus.

On cherche :

vendeuse
dame de buffet
fille d'office

Faire offres à la confiserie
Vautra ver s.
Tél. (038) 517 70.

Fabrique d'horlogerie
Paul MARCHAND FILS S.A.,
Saint-Honoré 2, Neuchâtel,
tél. 5 13 55, engagerait

EÉGLEUSE
pour virolage-centrage, petites
pièces en atelier ou à domi-
cile.

Représentation
complémentaire

est offerte à messieurs capables et
sérieux du service externe.
Nos produits sont demandés par
des hôtels, offices du tourisme,
administrations et architectes .
Nous attendons' vos offres, avec in-
dication des régions vous intéressant ,
sous chiffres M 67859 G à Publi-
citas S. A.. 9001 Saint-Gall.

Nous cherchons un ou une

aide-comptable
susceptible d'être formé (e)
sur computer 500 NCH, âge
entre 22 et 25 ans. Travail
très intéressant pour personne
consciencieuse et active.

Faire offres à Bubeli , Guigoz
& Cie, faubourg de l'Hôpi-
tal 35, Neuchâtel. Tél. 5 40 26.

Commerçants
Ne vous creusez pas la tête
pour vos p roblèmes de publi-
cité. Nous avons pour les ré-
soudre un service à votre
disposition.

Feuille d'avis de Neuchâtel

f- Le GARAGE DU ROC A HAUTERIVE (NE)
cherche, pour entrée immédiate ou date à

F convenir,

SERVICEMAN
* pour ses stations d'essence

Nous demandons personne de confiance.
Nous offrons :

salaire intéressant , ambiance de travail agréa-
T ble, installations modernes avantages sociaux.

Faire offres ou se présenter :
GARAGE DU ROC

, Agent officiel Opel - Chevrolet - Buick
i . Hauterive-Neuchâtel
i Tél. (038) 311 44
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Nous cherchons, pour entrée immédiate ou à
convenir,

1 TÔLI ER-SERRURIE R
(Ventilation)

S'adresser à CALOBIE S. A., Prébarreau 17,
téh 5 45 86, à Neuchâtel.

J-— FAN v,
Réception centrale:

Rue Saint-Maurice 4
Neuchâtel

Téléphone (038) 5 65 01
Compte de chèques postaux 20 - 178

Nos guichets sont ouverts au publie de 8 heures i.
à midi et de 13 h 45 à 18 h 10, sauf le samedi.

Tous nos bureaux peuvent être atteints par téléphone
de 7 h 30 à 12 heures et de 13 h 45 à 18 heures.
En dehors de ces heures, une permanence est ouverte,
du dimanche au vendredi soir, de 20 h 30 à 0 h 30.
La rédaction répond ensuite aux appels jusqu'à 2 h.

Délai de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à 17 heures peuvent
paraître le surlendemain . Pour le numéro du lundi ,
les grandes annonces doivent parvenir à notre bureau i
le vendredi avant 9 heures et les petites annonces
le vendredi également, avant 11 heures. Pour le mardi,

le lundi jusqu'à 8 h 15.

Avis de naissance et avis mortuaires
Les avis de naissance et les avis mortuaires sont reçus
à notre bureau jusqu!à 18 heures ; dès ce moment et
jusqu'à 23 heures, ils peuvent être glissés dans la boite
aux lettres du journal située à la rue Saint-Maurice 4,

dans le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir jusqu 'à 15 heures.
Passé ce délai et jusqu'à 23 heures, nous n'acceptons
plus que les avis tardifs dont la hauteur est fixée
au maximum à 50 millimètres et de 50 millimètres

pour les réclames.

Tarif des abonnements
SUISSE

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
52.— 26 50 13.50 5.—

ÉTRANGER
1 an 6 mois 3 mois 1 mois' 90.— 46.— 13.50 8.50

Espagne, Turquie, Grande - Bretagne, Yougoslavie
et les pays d'outre-mer :

1 an 6 mois 3 mois 1 mois '
| 95.— 52.— 27.— 10.—

Tarif de la publicité
ANNONCES : 40 c. le mm, min. 25 mm. — Annonces
locales 30 c, min. 25 mm. Avis tardifs et réclames
urgentes Fr. 2.—. Réclames Fr. 1.35. Mortuaires,
naissances 60 c. Petites annonces non commerciales

à tarif réduit 25 c. le mot, min. 10 mots.
Pour les annonces de provenance extra - cantonale : ;
Annonces Suisses S.A., « ASSA », agence de publicité,
Aarau, Bàle, Bellinzone, Berne, Bienne, Fribourg,
Genève, Lausanne, Locarno, Lucerne, Lugano, Neuchà- '
tel, Saint-Gall, Schaffhouse, Sierre, Sion, Winterthour,

Zurich.

Délais pour les changements d'adresse
(minimum une semaine)

j la veille, avant 8 h 30.
Pour le lundi : le vendredi avant 8 h 30.

Les changements d' adresse en Suisse sont gratuits.
A l'étranger : frais de port en plus.
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DUBIED
Pour renforcer notre bureau d'étude, nous
cherchoni un

DESSINATEUR
ayant si possible quelques années d'ex-
périence dam la branche machines-outils.

Les candidats intéressés sont priés d'adres-
ser leurs offres de service, avec curricu-
lum vitae, au service du personnel de

ED. DUBiED & CIE S. A., 2074 MARIN.

USINE DE MARIN

I
Entreprise du Vignoble neuchâtelois cherche,
pour un nouveau département ,

jeune comptable
\ Pince intéressante et possibil i tés d' avancement.

Adresser offres écrites sous chiffre P 900,221 N
à Publicitas S. A., 2001 Neuchâtel.
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Jeune homme , 26 ans ,
cherche place dans

quincaillerie
en Suisse romande.

Entrée 1er décembre
1968. Adresser offres
à German Bumann,
menuisier ,
3906 Saas-Fee.

Jeune

boucher
de plot

cherche place à
Neuchâtel pour date
à convenir. Adresser
offres écrites à 511-
696 au bureau du
journal.

Jeune

électro -
mécanicien

avec de bonnes con-
naissances de la
branche cherche
place où il aurait
l'occasion d'appren-
dre le fiançais.
Adresser offres sous
chiffres L 370512 Q
à Publicitas S. A.,
4001 Bâle.

La famille de
Mademoiselle Suzanne FELLER
profondément touchée des nom-
breuses marques de sympathie et
d'affection qui lui ont été témoi-
gnées lors de son deuil , remercie
toutes les personnes qui l'ont
entourée par leur message, leur
présence ou leur envoi de fleurs ,
et leur exprime sa très sincère
reconnaissance et sa profonde
gratitude.
Neuchâtel, novembre 19G8.
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Jeune
employé

de commerce, Suisse
allemand , cherche
place en Suisse ro-
mande, pour janvier
1969. Faire offres
à Jakob Etter, Cen-
tre professionnel
commercial , le Cour-
til , 1180 Rolle.

Bureau de Neuchâtel cherche, pour entrée
immédiate ou à convenir,

secrétaire
possédant d'excellentes connaissances d'anglais.
Semaine de cinq jours. Salaire élevé pour
personne capable.
Adresser offres, avec curriculum vitae et réfé-
rences, sous chiffres FF 5551 au bureau du
journal.

L'APÉRITIF I
AU BAR

j DU TERMINUS

Nous cherchons,

UN(E) EMPLOYÉ(E)
DE BUREAU

de nationalité suisse ou avec permis C, de lan-
gue maternelle française, capable de seconder
et de décharger le responsable de notre société.

Ce poste requiert un(e)  candidat (e) dynamique
ayant le goût et le sens des responsabilités,
avec les qualifications suivantes :

— Formation complète d'employé (e) de bureau
— Plusieurs années de pratique
— Connaissance des langues allemande et an-
glaise
— Capable de travailler de façon indépendante.

Date d'entrée : selon entente.

Faire offres manuscrites, avec curriculum vitae
et copies de certificats, à Glucydur S. A., 30, rue
du Viaduc, 2500 Bienne.

:
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Pour le département de PRÉPARATION
DU TRAVAIL de notre division
ÉBAUCHES et FOURNITUR ES , nous
cherchons :

agent de préparation
du travail

Les tâches dévolues à ce poste com-
prennent : l'étude des techniques, la
conduite des essais et la mise en train
de nouvelles fabrications, l'élaboration
de suites et plans d'opérations, de
documents destinés aux ateliers, la
commande des équipements et outil-
lages, etc.

Les candidats , possédant une solide
formation de base du domaine de la
mécanique et connaissant , môme par-
tiellement, les méthodes modernes de
production horlogère, auront la préfé-
rence ;

dessinateur
en microtechnique

ou DESSINATEUR DE MACHINES,
chargé de l'exécution et de la tenue
à jour (modifications) de plans, suites
d'opérations, tabelles, directives et in-
formations. En outre, le titulaire gérera
la distribution de ces documents aux
services de la fabrication.

Prière d'adresser les offres, accom-
pagnées de la documentation usuelle, à
OMEGA, dépt du personnel de fabrica-
tion, 2500 Bienne. Tél. (032) 4 3511.

TRAVAIL À DOMICILE
(vente-propagande par téléphone)
Nous cherchons pour un groupe
de collaboratrices travaillant à
domicile, des directrices parlan t
parfaitement l'allemand et le |
français, capables de diriger el
de s'occuper de ce groupe par
téléphone. Bonnes possibilités de
gain (salaire de base et parti-
cipation au chiffre d'affaires, etc.)
sont offertes à ménagères pou-
vant vouer un intérêt tout par-
ticulier à cette tâche et ayant
assez de temps libre à disposition.
Age idéal jusqu'à 40 ans.
Prière de faire offres par télé-
phone (051) 23 81 58, de 14 à 18 h.

cherchent

un tôlier I
en carrosserie

sachant travailler seul, de ma-
nière indépendante.
Bonnes conditions.

Semaine de 5 jours.
Se présenter

faubourg du Lac 19
ou téléphoner au 5 48 16 i ;

©^H'' CTTROB.A — I
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; ENGAGE
tout de suite ou pour date à convenir

EMPLOYÉES
DE MANUTENTION
Places stables et bien rétribuées.

Semaine de 5 jours. Avantages sociaux actuells ;
d'une grande entreprise.

Faire offres ou se présenter au bureau du
personnel.

LA NEUCHATELOISE
Compagnie d'assurances sur la Vie
cherche

une employée qualifiée
de langue allemande

ou une employée de langue française, ayant de
bonnes connaissances d'allemand.

11 s'agit d'une place intéressante et variée pour
une personne active et consciencieuse.

Prière de prendre rendez-vous par téléphone
au 5 74 44, interne 286.

A vendre

petits chiots
bergers allemands mâles et fe-
melles noir feu, pure race.
Zosso, 1751 Chénens.

Tél. (037) 37 13 52.

A toute demande
de renseignements ,
prière de joind re
un timbre pour la
réponse.

Feuille d'avis
de Neuchâtel.
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^^P4tfiWja ĴSj Âji ^££^2^̂ ^i^&\ > x - ' • r ' orne 'JLB-wjtMMMBÉj BWflfynBB a no*re raYon spécialise 2 étage

UNION LAITIÈRE VAUDOISE
Nous cherchons pour notre Centrale laitière de
Vevey

un bon mécanicien
pour l'entretien de notre porc de machines,
ayant des connaissances et la pratique en méca-
nique générale,

I 

ainsi qu'un

serrurier
connaissant si possible la soudure. Travail varié.

Conviendrait à personnes dynamiques, intelli-
gentes, désireuses de se faire une situation
d'avenir.
Caisse de retraite et avantages sociaux d'une
grande entreprise. Entrée immédiate ou à con-
venir.

Faire offres écrites ou se présenter au siège r |
central de l'Union Laitière Vaudoise, rue Saint- ;
Martin 35, à Lausanne, ou, éventuellement, direc- ' . \
tement au chef d'exploitation à la Centrale j j
laitière de Vevey, rue des Moulins 11. ' ¦;

Se munir de références, copies de certificats et
curriculum vitae. j

Liw«uiu^ramiBriiï»nii|ii|i||| JHHwimiHiuii i i iiirm»,ffiritiiwwii»rr

Bï

JKl
Réagissez !
Ne vous laissez pas mettre à la porte !

i La machine tend à supplanter l'homme dans
tous les domaines.
Pour rester « dans le vent », devenez

SPÉCIALISTE
dans le domaine des cartes perforées.
COURS et TRAVAUX PRATIQUES auprès
d'un établissement de calcul électronique et
programmation.

INSTTTUT ^̂ X
PRÔGRAMEX
y  0(021)24 0046

\ 
* -*— NJuilland

\ ŷ X̂OCA LAUSANNE
V—  ̂Avenue de Morges 78

VEUILLEZ M'ENVOYER VOTRE DOCU-
MENTATION GRATUITE.

Nom :
Prénom :
Rue :
Chez :

No post., lieu :
Profession : NF 48

Importante maison de vins et spiritueux ayant
plusieurs exclusivités cherche, pour entrée début
1969,

\

représentant qualifié
Nous demandons des qualités morales de pre-
mier ordre, un sens développé des relations
commerciales, une personne dynamique et jo-
viale désirant un travail indépendant.

Nous offrons une clientèle nombreuse et régu-
lière, un climat'de travail agréable, rembourse-
ment des frais de voyage et de voiture, place
stable et bien rétribuée, semaine de 5 jours.

Faire offres, avec curriculum vitae, photo, réfé-
rences et prétentions de salaire, sous chiffres
CE 5570 au bureau du journal.

m '«ii/mk A. Barmettler, agent général
£, ' / Fbg- de l 'Hôpital 9 - Neuchâtel

Pour compléter notre organisation, nous cher-
chons pour les districts du bas du canton des

AGENTS NON PROFESSIONNELS
pouvant assumer la fonction de

CORRESPONDANTS INTERMÉDIAIRES
d'un inspecteur.
Les agents seront formés et aidés constamment ;
par l'agence générale et l'inspecteur. Travail
accessoire intéressant et bien rémunéré, avec
fixe et commissions. Prière de prendre contact
par écrit ou en téléphonant au No 516 22. Dis-
crétion totale assurée.

Equipements modernes pour
confiseries, pâtisseries, boulan-

Â fî FN.f F ÀAFWT ^ geries ' épiceries' b°ucheries-
M^J IB I IVIBIW ILI II I *J Installations frigorifiques.

R E  AA A f h C i IU! C Rayonnages pour dépôts et
L /L /VlAVlA^I l l  ̂

archives. Devis sans engage-
m ment.

BOIS + METAL CH. RAUSIS -201 7 BOUDRY
Tél. (038) 6 4816. . il

VOYAGES ]
de fin d'année

PARIS
2 départs !

• du 28.12.li 8 au 2.1.69 !
• du 31.12.68 au 5.1.69
NOS ARRANGEMENTS

Hôtel garn i -f train 2me classe I

Fr. 210.-
Hôtel demi-pension + 3 visites l j
de Paris et Versailles + train M

2me classe

Fr. 543.-

PALMA
DE MAJORQUE
VOYAGE PAR AVION \.\

1 8  

jours : du 26.12.68 au 2.1.69 I
11 jours : du 26.12.68 au 5.1.69 I
Séjour en hôtels recommandés, I ]
chambres avec bains et W.-C. |

Départ Genève , dès Fr. 442.—

COSTA DEL SOL
PAR AVION

Séjour à Torremolinos, 2 départs
• 8 jours : du 26.12.68 au 2.1.69

j • 11 jours : du 26.12.68 au 5.1.69
Hôtels Ire cl., bains bord de mer

Pension complète dès

Fr. 780-

SAN-REMO
du 26.12.68 au 2.1.69

Séjour à la Riviera des fleurs,
; h&tel recommandé,
: excursions à Nice et à Monaco.

8 jours : départ Lausanne :

Fr. 325.-
NOS

RÉVEILLONS
SAINT-SYLVESTRE

! 13 CROISIÈRES
DE FIN D'ANNÉE

ENVOI GRATUIT DE NOS ! !
BROCHURES DÉTAILLÉES

ÎATERREAUX LAUSANNEy

chez le spécialiste

M a r i a g e
Veuve, dans la cin-
quantaine, excellente
moralité , qualité de
cœur, affectueuse, si-
tuation, voiture,
épouserait' monsieur,
Doridinons similaires.
Ecrire sous chiffres
P 350175 N à Pu-
blicitas S. A.,
2001 Neuchâtel.

Ecrivez-vous , avec
des pleins et des
déliés ? C'est

PELIKAN
qui a fabriqué à
votre intention une
pliime-rés&rvoir très
douce. Venez essayer
les différents modè-
les chez Reymond,
5, rue Saint-Honoré,
à Neuchâtel.

Beau choix
de cartes de visite

à l'imprimerie
de ce journal

On cherche

1 ouvrier
pour travaux de vi-
gne et de cave ;
place à l'année.
Tél. (038) 3 14 23.

Atelier d'horlogerie
sortirait

remontages
de barillets
à domicile.
Tél. 6 35 21.

COLOMBIER
Nous cherchons

dame ou
demoiselle

pour différents tra-
vaux faciles en ate-
lier. Tél. 6 35 21.

Désirez-vous profiter d'une consultation auditive approfondie et conscien-
cieuse ?

Aimeriez-vous bénéficier d'un choix vraiment comp let d'appareils et lunettes i
acoustiques les plus modernes et les plus puissants, y compris la « perle
acoustique » qu'on porte comp lètement dans l'oreille ?

Voulez-vous être renseignés sur les possibilités d'obtenir votre appareil
acoustique par l'assurance-invalidité ?

PRO SURDIS, de Berne, peut répondre à tous ces désirs.

Venez le premier mercredi de chaque mois à sa consultation gratuite, à
Neuchâtel, chez Martin Luther, opticien diplômé, place Pury 7.

Prenez rendez-vous par téléphone (038) 5 13 67.

Prochaine consultation auditive : mercredi, 6 novembre 1968, de 14 à 18
j heures.

I 

NOUVEAU en Europe 1 Vols spé- I
ciaux pour j

Afrique du Sud I
Vacances balnéaires inoubliables M
sur lès plages sud - africaines, m

XI jours dès Fr. 1680.— 1
Variantes intéressantes pour les I
amateurs d'horizons nouveaux, m
de films et de photos. |. .j

Bienne, Dufour 17/Col lège ; '¦ ]

Tél. (032) 2 99 22 1

Humidificateur
1 appareil indispensable durant

j foute la période de chauffage

- ,

ÉLECTRICITÉ - INGÉNIEUR EPZ

Orangerie 4 (fi 5 28 00 Neuchâtel

BULLETIN D'ABONNEMENT ]
De m'abonne à

i

¦¥¦ la Feuille d'avis de Neuchâtel

* 10 JOURS GRATUITEMENT et sans engagement de ma part
"A" jusqu'à fin décembre 1968 pour Fr. 8.— '

("k souligner ce qui convient)

Ne pas payer d'avance, nous vous enverrons une carte de versement. i «

Nom : I

Prénom :

No et rue : §B

Localité : No postal ; |sj

Signature : M

Ce bulletin est à retourner comme imprimé, sous enveloppe affranchie n,
de 10 centimes, à la FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL I

ou à L'EXPRESS
Service des abonnements

2001 NEUCHATEL
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tf* ffc. ï ! 9 B ei c'es personnes si quali f iées pour vous conseil-

la \sg& I I O U W W U I %S  ̂ ^J dJ
1 

^5? I\ I HiC B B t? Mm I ^5  ̂d Cl II d H vaut la peine de se déplacer, même pour les
yy enfants.

ÉSSfc\ËÊ&\ ^z - tz ¦¦• tz ••• ¦  9U' ccoute ici '
es conversations privées des surprises-parties , alors que tout ce qu'il faut savoir sur la Select est écrit là , en petits caractères ?

Pssst... nous sommes entre gens «bien»,
M' V/ie chuchotez pas toujo urs, ou j e

| & ' J| vous laisse tomberi^^Ĵ ""£ ™*/mpossib/e, nous sommes
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DANS VILLA, chambre avec cuisinette à
demoiselle sérieuse , pour le 1er décembre.
Tél. 5 68 92, heures des repas.

CHAMBKK INDÉPENDANTE meublée , ca-
binet de toilette , libre immédiatement. Tél.
4 07 72.

CHAMBRE ET PENSION soignée pour jeu-
ne homme. Tél. 5 51 84.

STUDIO OU APPARTEMENT, meublés, est
cherché par étudiant ; entrée immédiatement ;
si possible à Neuchâtel. Adresser offres écri-
tes à 511-695 au bureau du journal .

CHAMBRE CHAUFFÉE , au centre , ou
dans les environs de l' université , pour le 15
novembre . Adresser offres écrites à 511-693
au bureau du journal.

APPARTEMENT DE 3 '/. OU 4 PIÈCES,
sans confort , entre Saint-Biaise et Serrières,
tout de suite ou pour date à convenir. Adres-
ser offres écrites à IK 5576 au bureau du
journal.

APPARTEMENT DE 4 A 5 PIÈCES,
avec semi-confort , entre Neuchâtel et Mon-
ruz. S'adresser à Paul Roux, 2003 Neu-
châtel.

APPARTEMENT DE 2 A 3 PIÈCES, cher-
ché en ville. Entrée immédiate. Tél. 5 25 50.

TERRAIN près de Morat , vue sur lo lac,
6 fr. le m2. Tél. (037) 63 13 12, dès
20 heures.

PROJECTEUR Paximat N 24 automatic,
avec chargeurs, différente tension de lumi-
nosité et marche à distance. Tél. 8 37 83.

SKIS, 190 cm, frêne, fixations do sécurité,
40 fr. Tél. (038) 3 23 54.

MANTEAU - BOUTIQUE, rouge framboise,
col fourrure, taille 40, jamais porté. Tél.
5 62 59, entre 12 et 14 heures, ou le soir.

FRIGO 20S LITRES et cuisinière grise,
émaillée. Tél . 6 27 96.

MANTEAUX pour dames âgées et jeune s
filles , taille 38-40 35 fr. ; costume 25 fr. ;
robe 12 fr . Tél. 8 10 58.

4 PNEUS NEIGE 6.40 X 13 (Opel) 80 %.
Tél. (038) 5 22 66. ,

UNE CHIFFONNIERE 5 tiroirs, 1 mar-
mite Securo 10 litres, 1 marmite électrique
10 litres. Tél. 8 23 50.

TAPIS PASSAGE, longueur 8 m 40, lar-
geur 69 cm ; 2 grandes seilles zinc. Tél.
6 37 50, heures des repas.

CHAUDIÈRE Idéal - Classique, 10,000 ca-
lories. Tél. 8 19 72.

1 CUISINIÈRE A GAZ 4 feux, grise, émail,
bon état, 50 fr. ; un siège arrière neuf pour
bus VW. Tél. 6 43 10.

MACHINE A LAVER Elida semi-automa-
tique , parfait état. Tél. (038) 7 98 10.

LIT D'ENFANT, pliable, 80 x 110 cm, avec
matelas. Tél. 5 17 15, heures des repas.

PROJECTEUR 8 MM neuf , entièrement au-
tomatique , marche avant et arrière, arrêt sur
l'image, zoom. Téléphoner jusqu 'à 19 h 30
au 6 13 27.

SOULIERS DE SKI (Henke) No 40, en bon
état, 40 fr. Tél. 8 1155, heures des repas.

BELLE CHIENNE berger belge, pure race,
de six mois. Tél. 6 75 78.

1RES BELLE POUSSETTE Royal-Eka,
bleu-blanc. Tél. 6 91 67.

ROBES, jupes , blouses, man teaux , pantalons ,
costumes taille 34-36. Souliers No 38. Sacs.
Tél. 8 28 82, dès 19 heures.

1 PORTE, 2 PORTES BATTANTES vitrées,
tuyaux de chauffage, 1 store à lamelles envi-
ron 3 m de long, 1 banque avec une ving-
taine de tiroirs. Tél. 5 66 78.

VAURIEN avec chariot. Tél. 5 55 71.

PLUSIEURS CLAPIERS 6 cases, neufs,
240 fr. ; rendus franco gare . Tél. (029)
2 68 27. 
ANORAK - fuseaux , training, 12 ans, sou-
liers de ski Raichle No 38, bâtons de ski,
bottes d'équitation caoutchouc No 36. Télé-
phone 535 86.

SPLENDIDES MONTRES, dame et homme,
grand choix, prix formidable , garantie. Tél.
3 14 49.

COUTURIERE venant à domicile est cher-
chée pour neuf et transformations. Tél.
5 40 67.

FEMME DE MENAGE est demandée (ré-
férences) tous les jours , au centre de la ville.
Tél. 5 36 72.

RETRAITÉ possédan t petite maison cherche
gouvernante. Adresser offres écrites à GD
5520 au bureau du journal.

JEUNE DAME garderait enfant du lundi au
vendredi. Tél. (038) 4 20 52.

SECRÉTAIRE (Allemande avec permis)
cherche emploi dans bureau, pour janvier .
Adresser offres écri tes à 511-694 au bureau
du journal.

JE GARDERAIS enfants à la journée, Co-
lombier . Tél. 6 25 99.

EMPLOYEE DE BUREAU cherche emploi
à mi-temps, connaît les fournitures d'horlo-
gerie ; libre immédiatement. Tél . 3 34 90.

DEUX BACHELIÈRES donneraient des
leçon s de latin , français , allemand , et anglais.
Tél. 3 19 72.

PÈRE NOËL se rendant à domicile sur
rendez-vous se recommande. Téléphoner aux
heures des repas au 4 15 67, Neuchâtel.

PROFESSEUR SECONDAIRE donnerait
leçons de mathématiques et sciences. Tél.
5 34 96.

JEUNE FILLE ayant fait 1 % an de gym-
nase, et connaissant l' allemand , cherche
place pour un an dans magasin ou bureau.
Adresser offres écrites à BD 5569 au bu-
reau du journal.

1 PAIRE DE SOULIERS DE SKI à bou-
cles, No 36. Tél. 7 77 25.

PATINS, bottines blanches No 38. Tél.
6 25 96.

PATINS DE HOCKEY en bon état , No 37.
Tél. 6 32 61.

LIT D'ENFANT, complet , 140 cm environ,
en parfait état. Tél. (038) 7 97 84.

ÉLECTRICIEN bénévole est demandé par
compagnie de théâtre amateur de la place.
Tél. 5 54 54 ou 5 65 25.

A DONNER PETITE CHATTE contre bons
soins. Tél. 4 29 56.

MONSIEUR , 40 ans, situation stable , avec
voiture, cherche à faire la connaissance d'une
demoiselle sincère en vue de mariage . Ecrire
à JL 5577 au bureau du journal .

MONSIEUR HABILE cherche travail à do-
micile : montage , mécanique , horlogerie , élec-
tricité, soudure. Disponible 4 à 5 heures par
jour , plus week-end. Adresser offres écrites
à KM 5578 au bureau du journal.

DAME , 62 ans, modeste , cherche dame pou r
sorties. Ecrire à HJ 5575 au bureau du
journal.

QUELLE GENTILLE DAME garderait bébé
de 2 mois, du dimanche soir au vendredi
soir ? Adresser offres écrites à GI 5574 au
bureau du journal.

POUR VOS CADEAUX, apprenez à faire
des émaux. Tél. (038) 3 25 39.

DÉTECTIVE PRIVÉ DIPLOME, affaires
en tout genre . Discrétion assurée. Rensei-
gnements : Tél. (038) 4 20 58 ou case 559,
2001 Neuchâtel.

PETITS TRANSPORTS, tél. (038) 3 39 92,
aux heures des repas.
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PRO JUVENTUTE
Les enfants des écoles primaires
et préprofessionnelles de la ville,
munis de petits bordereaux, pas-
seront à domicile dès mercredi 6
novembre 1968 pour prendre les
commandes de timbres et de cartes.
Le public est prié de bien les rece-
voir, même s'il arrive que de petits
vendeurs frappent plusieurs fois à
la même porte. La plus grande po-
litesse a été recommandée à tous les
écoliers et l'ordre leur a été donné
de ne pas offrir les timbres dans
la rue, les magasins, les restaurants,
les banques , les hôpitaux, les mai-
sons de commerce.
Cette année, la date d'émission des
timbres PRO JUVENTUTE a été
fixée, d'entente avec la direction
générale des PTT, au 28 novembre,
jour du début de l'affranchissement
autorisé, et leur validité est illimi-
tée.
PRO JUVENTUTE - NEUCHATEL
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99 J"; || i| ¦ . ¦ 
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Mme JEAN-PIERRE MAULER
PSYCHOLOGUE DIPLÔMÉE

PSYCHOTHÉRAPEUTE
a ouvert son cabinet de consultations et reçoit sur

rendez-vous ¦

12, place Numa-Droz Domicile i Poudrières 83
Tél. (038) 4 25 14 Tél. (038) 5 57 68

ON CHERCHE \
pour le printemps 1969 une

APPRENTIE VENDEUSE
;. Bijouterie-Horlogerie

F. Robert
Seyon 5 Tél. (038) 5 28 32

Neuchâtel j
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La famille de t|

Monsieur Charles PIATERA
profondément touchée des nom- ;
bnenses marques de sympathie
et d'affection qui lui ont été
témoignées lors de son deuil ,
remercie toutes les personnes qui
l'ont entourée par leur message, ï
leur présence ou leur envol de k
fleurs, et leur exprime sa très
sincère reconnaissance et sa pro-
fonde gratitude.
Neuchâtel, novembre 1968. r
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La famille de

Monsieur 
^Hermann EISENRING, 
^

exprime sa sincère reconnaissance à
toutes les personnes qui ont témoi-
gné leur affection et leur amitié à
son cher disparu durant sa maladie.
La part qu'elles ont prise lors de
son grand deuil l'a profondement j
touchée, ainsi que les messages de
sympathie, les envois de fleurs et
les dons, selon le désir de son cher
défunt

' ; Les Brenets, le 4 novembre 1968.

/ %Maison de la place de Neu-
châtel cherche un (e)

apprenti (e)
de commerce

pour le printemps 1969.
Excellente occasion de faire
un apprentissage complet con- t.
fermement au règlement offi-
ciel et sous surveillance qua- |
lifiée. j ,
La préférence sera donnée aux
candidats (tes) habitant Neu- à
châtel et possédant un bon ^bulletin scolaire.
Faire offres à Elexa S.A., ave- |
nue de la Gare 12, NeuchâteL 5

Importante entreprise de cons-
truction, avec bureaux tech-
niques, cherche ,

APPRENTI
DE COMMERCE

pour le printemps 1969.
Possibilité de faire un excel-
lent apprentissage dans les
différents services.
Préférence sera donnée à jeune
homme ayant suivi les cours
de l'école secondaire.
S'adresser à Pizzerra S.A., rue
du Pommier 3, 2001 Neuchâtel.
Tél. (038) 5 33 44.
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Pour cause de maladie, je cherche à remettre,
à gainier qualifié,

fabrique d'étuis
et étalages
en pleine extension, très bien située, dans lo-
caux modernes. Bon rendement.
Adresser les offres sous chiffres 40988-12 à Pu-
blicitas S.A., 2000 Neuchâtel.

ELECTRONA
APPRENTISSAGE

A jeunes gens sortant des écoles au
printemps prochain , nous offrons lai
possibilité de faire un

apprentissage intéressant
de

mécanicien
spécialisé dans la fabrication de
moules à injecter ou presser les
matières plastiques

monteur d'appareils électroniques
et de télécommunication

monteur-électricien
Pour de plus amples renseignements,
les parents et jeunes gens sont priés
de prendre rendez-vous avec la direc-
tion pour un entretien et une visite
éventuelle de notre entreprise.

ELECTRONA S. A.
2017 BOUDRY (NE)
Tél. (038) 6 42 46.

L'annonce
reflet vivant
du marché

Nous cherchons, pour le prin-
temps 1969, un

apprenti
pâtissier-confiseur

Confiserie Paul Estoppey.
2034 PESEUX.
Tél. (038) 811 39.
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W% de beurre a-t-il ¦ 
^ M

la même valeur :!!SiâHl
que du beurre naturel 100% pur î

10% de beurre, c'est bien, mais 100%, c'est davantage.
X ' ' '

Le beurre est rai présent de la nature et bousculade et de tension nerveuse perma- Parce qu'A est sain et parce qu'il a une ¦¦BMHMBBBBBBHBBMBBB Mj
aucun chimiste du monde n'est parvenu, nente, les produits purement naturels saveur incomparable. Car seul le beurre pur % |
jusqu'à présent, à imiter le beurre pur. sont plus importants que jamais pour une et naturel a vraiment le goût du beurre. §9 Le beurre est bon pour la santé: |( s
Ne l'oublions, dès lors, jamais :1e beurre saine alimentation. I rien ne saurait le remp/acer. |
est l'un des produits les plus riches de la 

.̂ ^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^ B
nature. Il contient une grande quantité ., , Ê̂ÊÊItÊÊÊÊÊÊÊHKÊÊÊÊÊKUKKÊK m̂mmmt t
des déments dont l'organisme a, chaque AlOIS, aCCOrdCZ-YOUS
jour, absolument besoin. A notre époque de dn beurre pur ! comaaaeatibngdanmbstrie hoète
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lendemain des voyages de découvertes de Christophe Colomb, au début du X VIe siècle, l 'Espagne régnait en maîtresse sur

cette partie du globe située entre la Floride et le Venezuela. Au cours du XVIle siècle, Anglais, Néerlandais et Français lui
ravirent la plupart des Petites-Antilles, la réduisant à la possession de Cuba, de Puerto-Rico et de la partie occidentale de

Haïti. Puis ce f ut  le tour des Français de se voir évincés par les Anglais da plus grand nombre de leurs conquêtes antillaises, tant
et si bien qu'en 1815, seules, leur demeuraient de leur ancien empire des Caraïbes, la Martinique, la Guadeloupe, Marie-Galante et la
moitié de Saint-Martin.
Si l'on songe que jusqu 'en 1917 , le roi du Danemark régnait
sur les iles de Sainte-Croix et de Saint-Thomas , et que , pour
prix de sa défection , Bernadotte , en sa qua lité d'héritier de
la couronne de Suède , se f i t  passagèrement attribuer la Gua-
deloupe par son allié britannique , on en conclura que cette
région des Antilles a été l' un des coins les plus disputés de
la planète entre l'époque des flibustiers et la chute de Napo-
léon 1er.
Et pour cause. La canne , en e f f e t, que les conquérants euro-
p éens y avaient acclimatée dès la première découverte du Nou-
veau Monde , fournissait à notre continent la quasi-totalité du
sucre qu 'il consommait. Ajoutons-lui le ca fé , le chocolat , le
poivre , la vanille , la cannelle , le tabac et des produits tinc-
toriaux, tels que l'indigo, la cochenille et le bois de Cain-
p êche, et l' on comprendra les énormes profits qu 'au cours
du XVlI le  siècle , les Etats coloniaux et même la petite prin-
cipauté de Neuchâtel tirèrent de ce qu 'on appelait naguère
les « îles à sucre ».
C'est ainsi qu'en 1764, le traité de Paris, qui abandonnait
le Canada à la couronne britannique , f u t  for t  mal accueilli
par l'opinion londonienne : la belle af faire , se répétait-on dans
les comptoirs de la City, que ces « arpents de neige » du
Canada , quand , en revendiquant la Guadeloupe et lu Marti-
nique , en plus des autres Antilles arrachées à Louis X V , on
aurait pu s'adjuger le monopole mondia l de la production
sucrière ! Et , réciproquement, si la perte du Québec et de son
hinterland f u t  si légèrement ressentie sur les bords de la
Seine, c'est parce qu 'en recouvrant les îles pré citées et en se
maintenant à Haïti, la France sauvegardait le plus clair de
ses revenus d'outre-Atlantique : 400 millions d'af faires , aux
approches de la Révolution , pour la seule colonie de Saint-
Domingue...

L 'éclipsé
Les guerres de la Révolution et de l'Empire portèrent à l'éco-
nomie de celte partie du monde un coup dont elle ne devait
pas se relever. Privée de sucre de canne , tant par l' e f f e t  du
blocus britannique que par celui des contre-mesures de Napo-
léon, l'Europe parvint à lui trouver un succédané, par le
moyen de la betterave ou de ces « navets à sucre * auxquels
s'intéressait le Grand Empereur, comme le prouve sa lettre
au chimiste Berthollet , en date du 18 février 1808. Et, depuis
lors, comme chacun sait , cette production excède largement
les besoins de notre continent.
D'autre part , au cours de la dernière partie du X IX e  siècle ,
les progrès de la chimie européenne ont rendu inutile l 'im-
portation des produit s tinctoriaux qu 'on tirait jadis des
Antilles. Enfin , en présence de la concurrence brésilienne et
africaine, la culture du café et du cacao sont quasiment aban-
données, tout au moins dans les Antilles françaises, ainsi que
nous avons pu le constater en visitant à la Martinique, le
domaine où naquit , en 1763, la future impératrice Joséphine.
Tourisme et industrialisation
La culture inte nsive de la banane, de l'ananas et d' autres
fruits exotiq ues s'ef force présent ement de pallier les incon-
vénients de cette inéluctable évolution économique et y par-
vient dans une mesure appréciable , créant un nouveau cou-
rant de transport à travers l'Atlanti que .
Parallèlement , à Puerto-Rico, à la Guadeloupe, à la Marti-
nique et dans l'ex-colonie britannique de la Barbade, on
s'efforce de développer le tourisme au profit  d'hivernants amé-
ricains et canadiens et des passagers des croisières européen-
nes qui, depuis quelques années, connaissent chaque hiver un
succès croissant.
A cet e f f e t , Américains, Anglais et Français ont élevé de
luxueux hôtels dans des sites enchanteurs où l'éclat de la f lo-
raison trop icale se marie heureusement à l'azur de l' océan.
A Fort-de-France , notamment, il était question , lors de notre
passage , d' un arrangement aux termes duquel s'échangeraient
des touristes canadiens , particulièrement du Québec , cl des ou-
vriers martiniquais, et , de fai t , l'équipement touristique de
l'île de même que celui de la Guadelo upe, ne laisse rieti à
désirer même aux plus difficiles.
Reste, toutefois, que si l'expression de « natalité galopante »
trouve quelque part sa justification , c'est bien dans ce sec-
teur ensoleillé de notre planète . Ce qui pose par voie de con-
séquence, la question de l'industrialisation des Antil les. Selon
nos observations , à Puerto-Rico , un grand e f for t  est tenté
dans ce sens , et l' on peut présu mer qu 'il aboutira en v met-
tant le temps, à des résultats tangibles , en raison , tant de la
relative proximité du gigantesque complexe industriel améri-
cain , que des liens qui se sont maintenus, depuis son acces-
sion à une quasi indépendance, entre cette île et les Etats-
Unis.
Sous ce rapport , les Antilles fran çaises, à dix jours de navi-
gation
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de la métropole , sont beaucoup moins favorisée s. Il

n'empêche qu 'on annonçait l'autre jour la futu re installationd' une raff ineri e d' essence à la Martinique qui épargnera aux
bananiers de la Compagnie Générale Transatlanti que d'avoir
à mazouter à la Barbade.
La culture intensive de la banane aux A milles françaises et
le marché accru chaque année que ce frui t  trouve en métro-
pole , a incité la Compagnie Généra le Transa tlantique à
constituer une flott e spécialisée dans le transport des frui ts .
Elle est formée à l'heure où nous écrivons ces lignes de seize
unités de quelque 6500 tonnes de déplacement chacune, que
leur moteur Diesel propuls e à une vitesse horaire avoisinant
30 kilomètres, et qui portent le nom de l'un des forts  édifiés
par les Français au Nouvea u Monde .
Le « Fort-Saint-Pierre » sur lequel nous eûmes l'heur d' embar-
quer le 12 août dernier à Anvers, n'est pas le dernier venu
de cette série , mais il ne le cède à aucun autre en ce qui
concerne la propreté du bâtiment , le confort et la bonne dis-
position de ses aménagements, sans compter la bonne chère
que l'on est invité à déguster à son bord. Remarquons au
surplus que le nombre des passagers étant limité à douze ,
et n'étant que rarement atteint, chacun de ceux-ci a libre accès
à la passerelle de navigation, à la seule réserve que son com-
portement intempestif ne vienne p as gêner la manœuvre.
Sens unique dans la Manche !
Trois semaines de navigation dans l'A tlanti que apportent au
terrien une amp le et inestimable moisson d'impressions et
d' expériences .
D'Anvers à Ouessant , la circulation dans la Manche est si
intense que, nous a-t-on dit , il est question d'y établir des
sens uniques. Parmi les bâtiments rencontrés, les pétroliers
forment la majorité , apportant le précieux carburant à
Southampton , au Havre , à Dunkerque, à Londres, à Anvers,
à Rotterdam, à Brème, à Hambourg, etc. ou quittant ces ports
pour refaire leur p lein dans le golfe Persiqtte, via le cap de
Bonne-Espérance.

Voici quelques mois, le pétrolier français <Mag da la* de 220 ,000
tonnes était le plus gros bateau du monde ; il sera bientôt
dépassé par des constructions européennes et japonaises de
250,000, 300.000, voire 500,000 tonnes. Il est clair que ces
mastodontes de 20 mètres et p lus de tirant d' eau, ne pourront
pas emprunter le canal de Suez, mais leurs frais d'exploita-
tion sont si modiques qu 'il est devenu p lus avantageux de
doubler le cap de Bonne-Espérance que de franchir l 'isthme
percé par Lesseps. Comme on voit, Nasser peut rouvrir son
canal , mais l'Egypte n'en retirera jamais plus les profi ts  qu"il
lui rapportait avant la guerre du Sina'i.
Quoi qu 'il en soit , ces géants du pétrole ne pourr ont p lus
passer la Manche et pa rvenir en mer du Nord , d'où f  amé-
nagement qui devient nécessaire , de ports capables de les rece-
voir. En France , Brest , Cherbourg, le Havre et Dunkerque
se sont mis sur les rangs ; en Grande-Bretagne , on parle de
Milford-Haven au Pays de Galles ; en Irlande du Sud , de
Bantry-Bay . Dans ces ports, le carburant serait, soit transvasé
dans les citernes d'unités de moindre tonnage, soit acheminé
aux raffineries par oléoduc.

Trois baleines en vue
Passé Ouessant, à la cohue de la Manche succède, quand on
prend la direction des Açores et de Puerto-Rico, la solitude
de l 'Atlantique. C'est à peine si l'on croise, des jours durant ,
mi uu deux bateaux par vingt-quatre heures, et les cartes ,
dans la chambre qui leur est réservée, son t remplacées par
des canevas sur lesquels on porte les points observés au
sextant .
De la passerelle, on observe des traînées d'algues qui nous
rappellent que, sur les traces de Christophe Colomb, nous ¦
fendons la mer des Sargasses, favori sé par  le même alizé,
souf f lant  de l' est à cette latitude , et, tous les jours, on laisse
sur un cintre un vêtement de plus.
A l' approche de notre étrave , jailli ssent par dizain es, des pois-
sons volants, tels de grosses libellules scintillant au soleil en
tangeantant la surface. Moins souvent , de petites bandes de
marsouins folâtrent et , pour ainsi dire , gambadent autour de
notre bateau. Et à les voir nous dépasser sans e f fo r t , on
comprend qu'aux Eta ts-Unis, des équipes de savants s'ef for-
cent présentement, à des f i n s  militaires, d'éclaircir le secret
de leur vitesse en p longée, laquelle atteindrait celle d'un sous-
marin à propulsion nucléaire.
Au sud des Açores, sur le chemin du retour, nous eûmes
la bonne fortune d'apercevoir trois baleines. Le soir tombait
et , peut-être , leurs évents passèrent-ils inaperçus des guetteurs
que les pêcheurs portugais ont installés sur les sommets de
ces îles. Au cas contraire , elles durent être attaquées au har-
pon et achevées à la lance par ces chasseurs intrépides qui
usent encore des méthodes pratiquées à l' époque de Moby
Dick.

Technique et servitudes
La conduite d' un bâtiment , tel que le « Fort-Saint-Pierre », re-
quiert la mise en œuvre de toute une série d'appareils de
haute précision : compas gyroscopique, radars, écho-sondeurs
etc. D 'autre part , la bonne conservation de sa précieuse car-
gaison exige que la température de ses cales ne subisse aucun
changement entre les Antilles et son port de destination. Mais,
si ingénieux et si robustes soient-ils, ces appareils de contrôle
peuvent tomber en panne ou se dérégler ; aussi bien, doivent-
ils, à leur tour, être soumis à une surveillance permanente.
Comme on voit , le progrès technique n'imp lique nullement
que, sur la passerelle ou dans le compartiment des machines,
officiers et marins puissent jamais se relâcher de leur vigi-
lance. Sans doute , ne sont-ils plus astreints aux épreuves p hy-
siques qui étaien t le lot des < cap-horniers » du temps jadis ,
mais naviguer , aujourd'hui comme alors, signifie toujours :
penser à tout , ouvrir l' œil el le bon , agir vite.
Car, aux données techni ques qui caractérisent chaque bâti-
ment, viennent se combiner ces données naturelles que sont
la météorologie, le vent , les courants, la marée. Au voisinage
des côtes et dans les mers resserrées que fréquente nt nuit et
jour de nombreuses unités, ces servitudes peuvent devenir
tyranniques. On ne perdra pas de vue, en e f f e t , que l'enchaî-
nement de minuscules maldonnes peut , le cas échéant , con-
duire à de grandes catastrophes.
Relevons que de ce point de vue, rien ne laissait à désirer
à bord du « Fort-Saint-Pierre » : à la haute conscience profes-
sionnelle de son commandant et de ses officiers répondait ,
comme il est naturel , le zèle et la bonne tenue de son équi-
page.

Luxuriance tropicale
A l'issue de la guerre hispano-américaine de 1898 , qui valut
son indépendance à Cuba , les Etats-Unis annexèrent Puerto-
Rico. A ujourd'hui , cette ancienne colonie se trouve étroite-
ment associée à la grande démocratie américaine, pourvoyant
librement et démocratiquement à ses propres institutions , sans,
pour tout cela , ajouter une cinquante et unième étoile à la
bannière de l'Union.
Sur quelque 2.850 ,000 habitants , près de 500,000 résident à
San-Juan , capitale de l'île, où coexistent pacifiquement une
ville espagnole et une ville américaine, et où les deux langues,
de Shakespeare et de Cervantes, sont d'un égal usage. Après
avoir visité sommairement l'élégante université de San-Juan,
nous nous sommes fait  conduire dans la réserve forestière
d'El Yunque dont le sommet culmine aux environs de 1500
mètres, et c'est la première fois  que l' expression littéraire de
« luxuriance trop icale » prenait un sens à nos yeux. De part
et d'autre de la route sinueuse que nous suivohs, c'est un
inextricable moutonnement de verdure dévalant des sommets
vers la plaine , un double rempart impén étrable d'arbres serrés
entre lesquels les lianes s'entrelacent , cependant qu 'à l'orée
jaillissent d'épais bouquets de bambous et des touf fes  de fou-
gères de taille humaine.

Dictature et subversion
Santo-Domingo de Guzman qu'on n'appelle p lus Ciudad-Tru-
jillo depuis la chute et la mort tragique de l'implacable dic-
tateur, s'enorgueillit d 'être la plus ancienne ville bâtie par les
Espagnols au Nouveau Monde. Fondée en 1496, la cap itale
de la République dominicaine où nous débarquons le 27 août
o f f r e , de fait , au touriste un certain nombre de monuments
dignes d'être visités. Parmi ceux-ci, on donnera la préférence
à /'« Alcazar de Colon », soit au somptueux palais, charpenté
d'acajou , qu 'y construisit en 1508, Diego Colon, fils  aîné du
grand navigateur et, en cette qualité, vice-roi des Indes. On
peut y admirer de fort belles tapisseries flamandes, ainsi que
des meubles espagnols de l'époque de la Renaissance.
La ville de Santo-Domingo, en dépit de ces souvenirs histo-

riques, ne présente pas l'aspect riant , détendu et relativement
prospère que nous venions de rencontrer dans la capitale de
Puerto-Rico. On passe , il est vrai, devant des hôtels luxueux ,
des ambassades et des palais administratifs qui ne le sont pas
moins, mais, quelques tours de roue plus loin, ce sont des
enfilades de masures d'aspect misérable .
Bâtiments gouvernementaux, postes et banques sont gardés par
des sentinelles en armes. Visiblement, le colonel Joaquin Ba-
laguer, élu président de la République dominicaine le 1er juin
1966 et son gouvernement fondent leur autorité sur la puis-
sance des baïonnettes. Mais c'est aussi que la subversion
castriste n'a pas dit son dernier mot, et , comme le démontre
ce qui se passe au Guatemala, au Venezuela, en Colombie ,
en Bolivie, compte toujo urs en appeler de la défaite que lui
infligea l'armée dominicaine, de compte à demi avec les ma-
rines américains.

Le berceau de Joséphine
On retrouve un climat beaucoup plus satisfaisant aux Antilles
françaises. Mais, peut-êtr e, est-on plus disposé à l'optimisme
en présence de la magnificence des sites qui s'offrent à nos
yeux dès qu'on quitte les petites villes de Pointe-à-Pitre (Gua-
deloupe) et de Fort-de-France (Martini que).
C'est , partout , en e f f e t , une exubérante symphonie florale que
nous of frent  les flamboyants , les bougainvilliers, les hibiscus ,
les poinsettias, les anthuriums, une profusion de jaun es, d' oran-
ge, de rouges, de pourpres et de violets, se détachant sur
des fonds de verdure, dignes dans la diversité de leurs tons,
de la palette de Gauguin. Les « mornes * ou collines de ces
deux îles au relief particulièrement mouvementé, tant par le
volcanisme que par  l'érosion, sont couvertes d'épaisses forêts
dont la luxuriance ne le cède en rien à celles du parc natio-
nal portoricain.
A la Martinique, on nous a fait parcourir les ruines calcinées
de Saint-Pierre dont les 45,000 habitants, le 8. mai 1902, f u -
rent anéantis par une nappe de gaz enflammé qui dévala à
une vitesse incroyable des flancs de la Montagne Pelée . D 'au-
tre part, grâce à l'obligeante entremise de MM.  Rose-Rosette
qui l'ont fait restaurer et transformer en musée, nous avons
pu visiter, la maison de la Pàgerie, qui vit naître et grandir
la future impératrice Joséphine ; dans l 'église des Trois-Ilets
où elle reçut le baptême, on montre encore le monument qui
rappelle la mémoire de sa mère, décédée le 2 juillet 1807,
sans avoir voulu faire la connaissance de son second gendr e,
tant elle était demeurée fervente royaliste.
Tan t à la Guadeloupe qu'à la Martinique, de nombreux chan-
tiers témoignent de l 'intention de la métropole de fournir à
la population de ces deux départements, de bonnes conditions
d'habitat , des écoles répondant aux besoins de l 'époque, des
possibilités de travail dans l 'industrie et le tourisme, de meil-
leures communications intérieures et internationales. Reste que
l'on comptait récemment 297 habitants par kilomètre carré
à la Martinique (231 dans notre canton), et que l'indice de
natalité y dépasse trente p our mille contre 18 en France .
Toute discrimination raciale étant bannie de la législation fran-
çaise, il s'ensuit que Martiniquais et Guadeloupéens jouissent
des mêmes avantages sociaux que leurs concitoyens de la mé-
tropole , et que, toutes proportions gardées, ils coûtent gros
aux finances de la République. Si l'on songe, au surplus, que
la producti on sucrière et bananière des deux îles ne saurait
trouver d'autre exutoire que la France, l'on doit conclure que
le régime dont elles bénéficien t aujourd 'hui, est le seul con-
cevable à moins d'une grande catastrophe.
C'est bien ainsi qu'en ont jugé les électeurs de la Martinique
et de la Guadeloupe , lors du renouvellement de l 'Assemblée
nationale, et , tout récemment , à l' occasion des élections séna-
toriales. Mais encore, un p harmacien de Fort-de-France nous
a confessé l 'inquiétude qu 'il éprouvait en présence de la pro-
pagande subversive à laquelle sont pré sentement soumis les
étudiants antillais dans l'université française : ils sont c h a u f f é s
à blanc dans le sens d'une « négritude » qui n'est que /' « apar-
theid * à l' envers.

L'empreinte britannique
Dernièrement parvenue à l 'indépendance, l 'île de la Barbade
a conservé une très forte empreinte britannique , déjà recon-
naissable au comportement de ses douaniers. Beaucoup moins
accidentée que la Martinique elle se prête mieux à l'agricul-
ture telle que nous la concevons en Europe, mais la canne
à sucre y joue , bien entendu , un rôle pré pondérant.
De même que Puerto-Rico et les Antilles françaises, la Bar-
bade fai t  présentement un gros ef for t  de développement tou-
ristique. Parmi les hôtels que nous avons pu visiter, il faut
réserver une mention spéciale à l'ancienne résidence construite
dans les premières années du X I X e  siècle par le p oète ang la is
Sam Lord , à l'extrémité orientale de l 'île. La beauté du site
s'y combine harmonieusement avec la parfaite qualité de la
construction et l'heureux aménagement des pelouses qui des-
cendent jusq u'à la mer ; à l'intérieur, de surcroît, on y admire
un mobilier Empire ou Restauration aussi confortable qu 'élé-
gant .
Une heure auparavant — c'était un dimanche — en l 'église
anglicane de Saint-Joh n, nous écoutions les paroissiens de ce
village chanter la gloire de Dieu ; et nous leur rendrons ce
témoignage que nous n'avons jamais entendu la foi  chrétienne
s'exprimer avec pareille pureté et pareille ferveur.

Eddy BA UER

Dans la réserve forestière d'El Yunque
(Puerto-Rico).

Le bananier Fort-Royal de la compagnie géné-
rale transatlantique (de même type que le
Fort-Saint -Pierre) sur lequel nous avons embar-
qué. Déplacement : 6500 t. Port en lourd :
3000 t. Longueur : 115 m. Largeur : 15,8.
Puissance : 6000 CV. Vitesse : 16 noeuds

(29,5 kmh.)

La Barbade i la mer des Caraïbes vue des
hauteurs de Saint-John.

La vieille forteresse espagnole qui défend
l'entrée du port de San-Juan (Puerto-Rico).

La Martinique : un flamboyant couvert de
fleurs rouges.

La Martinique : sur la côte caraïbe, la pénin-
sule de la Tartane.

Le palais de Diego Colon à Santo-Domingo.

\Vacances aux Ant illes
/ ' ¦

'¦ 
:

ta bord d'un bananier



Le gaz
tout flamme
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Que diriez-vous d'une aide de
ménage qu! serait en permanence éM x%
à votre disposition?...certaine- I
ment que de telles «perles»
n'existent plus! . .
Détrompez-vous, Madame, ce sont I £17"
¦ • ¦ m a  ¦ " 9Àr*v ¦ ' ¦ ¦ - . ' >bien de tels services que vous
rendent les appareils de produc- fl
tion d'eau chaude à gaz.
A volonté, à la seconde, sur me-
sure, donc sans gaspillage, *$&&¦¦-
les accumulateurs ou les appa- my. JÉl lII
reils Instantanés à gaz vous *«llPr

donnent toute l'eau chaude
voulue. 1y)
Grand choix de modèles de tou- 1 ^m^tes puissances. Des appareils m^%esthétiques, de faible encom- llê |F
brement et à sécurité totale,

dès Fr. IOy«" %ÉÉpili P̂ #

Rabais de 10 % sur le prix des appa-
reils. Prime de Fr. 50.- pour tout nou-
vel abonné au gaz i k̂
Service du gaz, Neuchâtel "%•#"
Entreprises d'appareillages concessionnaires

I nous agrandissons S
I pour mieux I
I vous servir ! I
¦y _. -i " ' |g¦. .,¦¦: . '" ¦'"¦y : 'X *̂* '"' -.-* ¦¦¦ - ¦• .¦¦.-

I Dès l'automne 1969, notre magasin sera beaucoup plus grand I
et beaucoup plus moderne. Pendant la durée des travaux nous §
tenons à conserver un étroit contact avec notre estimée clientèle fe
en mettant en vente chaque semaine nos... m

I «à vous d'en profiter » 1
PULLOVER pour dames H

'ièà îârï^ - ' 
Velicren, côtes derby, longues manches, V Éftk ||j

P '%$? ArtlCleS eXDOSéS encolure ronde à rayures de tons oppo- I 1*| m M
" i ~ ses, ceinture fantaisie, coloris mode JL%rH «$1

en vitrine et M... ŵ«. 1. . PULLOVER pour dames Atf|
SUrtâDle dU en léacril torsadé, col cheminée, Ion- Mm 1 m 11

> .", ..- gués manches teintes mode ttfl ĵPB B|rayon respectif. | ___ H

f'ssgg5̂ ^^^  ̂ i i 
^ iM |i IIIIHIII i i | i
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Ford reste le pionnier: Voici la Ford Escort-
nne vraie voiture-de véritables performances.

En construisant l'Escort, nous lui avons L'Escort a fait ses preuves. Elle sait faites une course d'essai. Parmi tm des
donné du muscle et du nerf. Nous visions encaisser. Elle sait aussi donner. Gêné- quatre modèles vous trouverez le vôtre.
la performance: pas de surcharge ni de reusement même: de la place pour cinq. Laissez-vous conquéri r par la Ford Escort
« superflu ». Nous voulions une voiture un coffre de 425 litres et vraiment beaucoup - et par son prix économique,
capable d'affronter les compétitions inter- de luxe pour son prix.
nationales et de sortir victorieuse des plus Roulez selon votre tempérament! "Bg^^J f?«««»wl| / mW i._LJfefcv
rudes épreuves de force. Choisissez entre trois moteurs de série Jft VÏU ÊSSO&C ^-, \ 8»*

."' .¦:' «high compression» (de l'économique 1,11 -—_——
au GT 1,3 1 de sport développant 76 CV). A partir de Fr. 6575.- ,

L ,'_ . ' Voyez donc votre concessionnaire Ford et ¦ ' > •  > ¦ ¦..- - .-.- x
Neuchâtel : Garage des Trois Rois, J.-P. & M. Nussbaumer, 11, Pierre-à-Mazel, tél. (038) 5 83 01.
La Chaux-de-Fonds : Garage des Trois Rois, S. A., J.-P. & M. Nussbaumer, 101-102, rue de la Serre, tél. (039) 2 35 05 — Le Locle : Garage des Trois Rois,
J.-P. & M. Nussbaumer, 20, rue du Temple, tél. (039) 5 24 31.

|R' ' -- » ¦ .3 - . -̂ B^̂ ^̂ ^̂ ĵ ^̂ ânS
^̂ î Snfli -' ¦ <x *"' '̂ - *V - 5I:à Hl frPl TBj ' '•: ?' «yi '

Il ÉjSHj^̂ Ŝ îj^̂ jnû UlSCIb* -̂-̂ -̂  JBSS*,.............tJ jB»r~—^^^̂ °̂£̂LjTn|̂̂ ^̂ ^yCmj| ^ËLT^H

'"• x • T1' F- SLfiZ 9m t&- ẑ ŜSHmâ~S^̂ Ëtt**rO<3iV^' >^** .̂CMïTrr**̂  ̂ ™yjLTï» '. 5't J

HfeiS!?̂ ^KfMp ' -> ' ' ¦, ¦ & - ' Hteî- '.Sjfcfc!*iî »»w- ' ' jjjfifiS •<

1 Le CENTRE SUISSE MMW du MEUBLE à CRÉDIT |
| } vous offre maintenant, y comprit intérêt, assur. invalidité totale et décès, fÉl
|;'.'= son crédit de 36 mois sans réserve de propriété et reprend en paiement S§B
p,à vos anciens meubles au meilleur prix par Polissa Bulle ç;?1

B SALLE À MANGER 6 pièces 
~

560.— 641  ̂ 112.— 14.- K
B SALON TRANSFORMABLE ^9^- 796.- 159.- 18.- B
B CHAMBRE À COUCHER mod. 

~
795.— 910.—

~
159  ̂ 21.- B

B PAROI-VAISSELIER av. bar, uihl. 895.— 1024.— 179.- 23.- S
B STUDIO COMPLET 995.— 1159.- 199.- 26.- fl

H SALON RELAX T.V. 3 pièces 1645.— 1882.— 329.— 43.- Ê|
B CHAMBRE À COUCHERû!U.v> 2065.- 2562.- 415.- 54.- B

|| SALLE À MANGER - style - 2275.— 2603.— 455.— 59.- p
Çd APPARTEMENT 2 pièces 2487.— 2846.— 498.— 65.- P
 ̂

APPARTEMENT 3 pièces 2912.— 3352.— 585.— 76.- Rj
Ifj APPARTEMENT 4 pièces 5517.— 4024.— 704.— 92.- [j
I GRATUITEMENT EN CADEAU « LA CUISINE » i
|j|3 En nous adressant aujourd'hui encore le bon ci-dessous, vous obtiendrez gratuitement ,x .
;*y notre documentation complète et détaillée. ¦

>flaA Nom, prénom : MBBKwn

PSjw^^r' Rue' "° Â c\

BB ^̂
_ ĴBj I WSff & M L'i 1 ¦ M W IB ,,̂ â k A I 'ZS k.̂  B n M̂

TTIT
î r * iBR

; TEL. (029) 2 66 66 ROUTE DE RIAZ - (sortie de ville direction FRIBOURG)
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Vacherin Mont d'Or

Originaire du Jura
vaudois, plus

précisément de la
vallée de Joux

Uniquement fabriqué Le vacherin Mont d'Or
en hiver, le vacherin est soumis, plusieurs
Mont d'Or a la forme fois par an, à un
d'une galette couverte contrôle rigoureux,
d'une peau ondulée effectué par des
et cerclée d'écorce de experts, des gourmets,
sapin foncée. qui s'assurent de sa
Sa pâte est onctueuse, conformité avec des
semblable à celle d'un normes de qualité très
fromage à la crème, strictes. Ce n'est
irrégulièrement trouée 9" après avoir passé
et coulante à maturité. ce* examen avec succès
Son goût, crémeux q"'»1 a droit au label
et doux, reste fin et suivant :
délicat, même 

 ̂ e*,

# LLJM n la &fl
Le vacherin Mont d'Or Bfl —^âj-JB ; ja La
se sert par exemple 1« m ni
avec des noix ou du «Ĵ .: Pjffflrpain complet. Cela ne ^^^^® ^P̂vous tente-t-il pas? ^̂ **K B* î >Vous le préférez O/Jinl̂ Xpeut-être avec des ^«"1 MM "
pommes de terre en -SKSSS»*»̂

' \INB . BUIIW TURMiX-lAH\imX Record
le malaxeur élec-
trique manuel

jjjj muni du sensa-
flï» mm tionnel appareilI Des. "

postiches
¦ 
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.' 
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.

¦ 
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des postiches, des chignons, des perruques de toutes nuances
en cheveux naturels

de la Collection
Gamaflex

PARIS

f* Accordez-vous l'aménagement̂
I de cuisine ̂ SjmJL£jm=M=, ...un vrai petit paradis

Savez-vous que Sarina est spé- Le confort que dispensent les Vous figurez-vous que. les Ela- Savez-vous que les agence-
cialisé, depuis plus de 60 ans, appareilsSarinafacilitedebeau- blissements Sarina entretien- ments de cuisine Sarina épar-
danslafabrication des fourneaux coup le traintraîn quotidien du nent, pour vous, dans toute la gnentbîendutravailàdesmilliers
de cuisine? Sarina est à même ménage et réduit le temps que Suisse,des postes de montage et de maîtresses de maison, grâce
de combler aussi vos désirs per- vous devez consacrer au travail: de réparations, pouvant inter- à leur conception Judicieuse et
sonnels, son choix s'étendant réglage fin des plaques de cuis- venir en tout temps et en toutes fonctionnelle? La longue expé-
de la cuisinière simple et mo- son, lampes témoin, four vaste, circonstances? Car, la vente rience de Sarina, comme aussi
derne.deprixavantageux.àl'en- éclairé et vitré, gril Infrarouge, conclue, Sarina ne cesse jamais ses conseils, s'adressant à
sembledecuisinedeconception spacieux tiroir à ustensiles, ta- de seteniravotredisposition.de chacun en particulier.ontdeplus
la plus raffinée. Détachez s.v.pl. blettes, compartiment a bouteil- vous prodiguer ses conseils. En le grand avantage de vous pro-
ie coupon ci-dessous et adres- les... sont parmi les désirs que nousadressantlecouponci-des- curer de sensibles économies,
sez-le nous; nous vous conseil- nous pouvons satisfaire. Quand, sous, vous recevrez, sans aucun en cas d'acquisition d'un ensem-
lerons, sans engagement aucun, sans-engagement de votre part, engagement, d'intéressants ren- ble de cuisine. Pour en savoir

nous permettrez-vous de vous seignements. davantage, prière de nous en-
conseiller? voyer le bon ci-dessous.

KBfi c.1"̂  ' ' ¦ *iB*VHt~V4.i. JBujJsntrm "" ' ' ¦• '.* ¦'.. . yls î ftifcf "'¦''¦' i I ¦§§§; S - —— •*¦•' "•**•'' 'kV'v SU B
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~Bk"T3BkT" à renvoyer à: Etablissements Sarina S.A., 1701 Fribourg. Veuillez me/nous en-

Sn B pHy voyer votre documentation concernant les cuisinières électriques, cuisinières com-
H WÊ 1 ^B binées, fourneaux à bois et charbon, ensembles de cuisine (veuillez biffer ce qui

ne convient pas).
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Nom/Maison: — JF

Adresse: _—=L—^^r

! j  Dans le cadre des MOTORAMAS, nous organisons une i

I semaine de démonstration I
du 5 au 9 novembre 1968

¦ ¦ 'j *

% DURANT CETTE PÉRIODE...

vous avez la possibilité de conduire SEUL une de nos voitures de
démonstration.

' ' ! % SONT A VOTRE DISPOSITION...

; Kadett - Olympia - Ascona - Record 1700 - La nouvelle Record 1900 S -
; Commodore.

£ NOUS VOUS OFFRONS...

des conditions d'échange extrêmement avantageuses pour tous les
| modèles, quelle que soit l'année de construction.

G PENSEZ-Y

Opel poursuit la production des Record sans modification. C'est en effet j
dans leur forme actuelle que les Record seront exposées au Salon de ! j
l'automobile de Francfort, en automne 1969. !

9 PARTICIPEZ...

aux essais des divers modèles OPEL, vous serez convaincus. Demandez |
notre meilleur prix. L'occasion ne sera jamais aussi intéressante que
maintenant ; car nous ne pouvons fa ire face à la demande actuelle.

% PROFITEZ
de votre passage chez nous pour participer au GRAND CONCOURS

i que la Genera l Motors Suisse S. A. organise

1 Vous pouvez gagner une OPEL RECORD 1900 S 1

1 / Îfc, Téléphone 3 11 44 i

I oJ GARAGE DU StOC 1
I V ¦ HAUTERIVE ï

^̂ J8  ̂ Rouges-Terres 22-24

^̂  P R Ê T S  il

B A NQ U E  E X E L  H
N E U C H A T E L

Avenue Rousseau 5 Tél. 5 44 04 B !

LAJVCIA
FLAMIIVIA
ZAG/VTO
1968
coupé 2 places,
150 CV, 6 cy-
lindres , 4300 km,
gris méallisé, in-
térieur cuir noir ,
prix de catalo-
gue 27,000 fr.,
fort rabais.
Demander Bnrki,
chez Garage Jan
S. A., Lausanne,
tél. (021) 32 79 83
entre 20 et 21
heures. C e n t r e
automobiliste Jan.

A vendre

AUSTIN 1100
modèle 1965, verte,
bon état général.
Tél. (038) 6 91 90.

RECORD 1700 - 1962 - gris clair
révisée 2800.—

RECORD 1700 - 1965 - gris clair
65,000 km 4600.—

RECORD CARAVAN - 1964 - verte
86,000 km 3800.—

CAPTAIN - 1966 - grise
56,000 km 7500.—

SIMCA 1000 - 1964 - gris clair
75,000 km 2900.—

SIMCA 1500 - 1966 - bleu-gris
56,500 km 4900.—

VW 1500 S - 1965 - grise
46,000 km 4500.—

TOUTES CES VOITURES SONT VENDUES
AVEC GARANTIE DE TROIS MOIS

GARAGES SCHENKER 2068 Hauterive
Tél. 3 13 45

A vendre de particulier

VW 1200
modèle 1968, roulé 18,000 km.
Faire offres sous chiffres P
22354 N, à Publicitas S. A.,
2001 Neuchâtel.

PEUGEOT 404
beige, modèle 1968, 13,000 km , radio, toit
ouvran t , intérieur tissu rouge, voiture à
l'état de neuf.
Tél. (037) 61 29 07 ou (021) 28 61 01.

! OCCASIONS 5
• MORRIS 1000 (mini) 1968 *
% ALFA 1600 super 1967 •
• AUSTIN 1100 1966 \
• TAUNUS 12 M 1966 •
% CITROËN ID 19 1964 •
• MGR 1800 + H.T. 1965 %
• £9 Très belles occasions vendues g
• expertisées et avec garantie. £

Facilités de paiement •
• GARAGE ÉLITE §

Eugène Knecht #
29, fbg du Lac, Neuchâtel •

J Tél. (038) 5 05 61 •
A. W
ItttttMtAMêASeAAtt*

A vendre

Opel
Caravan

1900, 5 portes,
6 places, 8000
km , garantie de
fabrique.
Garage B e 1 c a r ,
Reto Gabriel-
Té!. 7 95 59.
Privé 7 90 58.

GRAND CHOIX DE

cartes de visite
à disposition au bureau du
journal, rue Saint-Maurice 4.

A vendre

Consul 315
parfait état, pour
cause de double em-
ploi. Prix à discuter.
Tél. 6 63 86,
heures des repas.

A vendre © g
Hillman IMP i
modèle 1965 i
première main
5 CV, 4 places, i
Garantie 3 mois H
Non dédonanée E
Fr. 1950.— !
Grandes facilités H
de paiement

Garage R. Waser 33
Rue du i
Seyon 34-38 j
2000 Neuchâtel ;
Tél. (038) 5 16 28 I

I

Opel Record
année 1966 - 2 portes - blanche

49,000 km - Bon état
Reprise - Facilités de paiement

A vendre

Lancia Appia
expertisée, 1500 fr.
révisée et expertisée,

Peugeot 404
1200 fr. Garage
du Crê t. Corcelles.
Tél. 8 16 27.

Un bon conseil :
avant d'acheter
une voiture d'oc-
casio#y-"TpiK§sez-
varfs au\ Garage
des FaMsSes S.A,
Nfeuchâxelî^agerl-

Benz et Sirmz a,
qui aispose-̂ tou-
jours d'un beau
choix à des pris
intéressants.
Tél. 038 5 02 72En vente à notre stand spécial au rez-de-chaussée



DÉMONSTRATIONS {HOTT^Ides perceuses et accessoires BLACK et DECKER qui seront effectuées " it U] f If]
dans notre magasin les jeudi 7, vendredi 8 et samedi 9 novembre 1968 VSS^BS'

Nous demeurons a votre disposition pour tous renseignements ^̂ %-—\

snilLOD r : BHïILOD \# K
Notre magasin sera ouvert les samedis après-midi du 23 novembre à fin décembre ^——l ***>

Mercredi soir 6 novembre, à 20 h 15, au stade de la Maladière

En faveur des camps de ski des écoles
C'est demain soir qu'aura lieu cet
événement sportif dont on a tant
parlé cette semaine aux récréations
et dans les salles des professeurs.
Entreprise imaginée d'abord dans
l'unique dessein d'aider au subven-
tionneront des camps de ski, ce
match au fil des jou rs a pris le tour
d'un fait éminemment sportif, tant a
été grande la diligence de ceux
qui ont travaillé à son organisation.
Aider le sport par le sport. Une si
noble fin justifiait la mobilisation de
moyens dignes de susciter l'intérêt
général...
Professeurs et élèves descendront
dans l'arène pour un combat égal

A la mi-temps :
concert par la Fanfare

des cheminots de Neuchâtel

mais acharné, les uns voulant confir-
mer sur le terrain leur prééminence
spirituelle, les autres cherchant à
obtenir l'équitable revanche de
leurs macérations quotidiennes...
D'ores et déjà on affûte ses... mus-
cles. L'enthousiasme monte et en-
fièvre les deux camps. « Qui est le
gardien des profs ? » « Faut-il appli-
quer un « 4-2-4 » ? Autant de ques-
tions qu'il est impérieux d'élucider
illico... L'inventaire des chaussettes,
quelques flexions pour éviter les... *fluxions et dérouiller les rotules pré-
ludent à l'événement mémorable.

Pourtant, qu'on ne se méprenne
pas ! Les antagonistes ne sont pas
des équipes fantoches, tant s'en
faut. Les élèves ont été sévèrement
sélectionnés. Quant aux « profs », en
dépit d'un entraînement parfois

En ouverture :
18 h 45 CANTONAL - XAMAX

championnat juniors B

carentiel ils « la touchent » encore
et ont dans leurs rangs quelques
joueurs chevronnés.

Avant le grand choc scolaire, les
amateurs de football pur pourront
assister à une véritable démonstra-
tion offerte par deux des meilleures
équipes juniors de Suisse romande :
Cantonal B - Xamax B.

Il faut bien constater que les orga-
nisateurs ont tout prévu pour satis-
faire parents, sportifs, amis, curieux
et... philanthropes. Tous sont atten-
dus à la Maladière, comme d'ail-
leurs — ne les oublions pas — les
élèves qui auront pour une fois la
permission de veiller et qui brûlent
de voir la métamorphose du corps
enseignant en cors en saignées...

Mais laissons là l'ironie du verbe
pour adresser un dernier rappel à
ceux qui sont préoccupés par la
cause du sport et de l'école : de-
main soir, dès 18 h 30, à la Mala-
dière.

F. R.

GRAND MATCH SCOLAIRE
De plus en plus et partout,
on calcule « ÉLECTRONIQUE > avec

ADDO SHARP
et l'on s'adresse, pour meubles, machines
et planning, à

BOLOMEY ORGANISATION
NEUCHATEL LA CHAUX-DE-FONDS
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Le rôle véritable de la B.B.C. discuté
Arme d'information ou de propagande ?

M. Wilson , en grand seigneur,
vient de nier avec force qu il ait
la moindre intention d'exercer un
q u e l c o n q u e  « contrôle » sur la
B.B.C. En grand seigneur, c'est-à-
dire avec l'air de dire : « Radio ,
télévision ou presse, vos « mass
média » je m'en passe, je n 'en ai
pas besoin. »

La réalité, comme d 'habi tude , est
assez d i f fé ren te .  Pour commencer,
il faut  se souvenir de l'emploi fa i t
par le gouvernement b r i t ann i que ,
sous M. Wilson , de la B.B.C. dans
son différend avec la Rhodésie :
les appels au meurtre des Blancs
de Rhodésie, au soulèvement des
indigènes , d i f fusés  depuis Fran-
cistown , dans  ce qui est aujour-
d'hui le Botswana ; les émissions ¦
de caractère ne t tement  subversif ,
destinées à l'Afrique australe, avec

la collaboration des communistes
Palmer Dutt et Ruth First Slovo,
d' un poste de la B.B.C. installé
dans l'île de l'Ascension.

Ensuite, s'il est vrai qu 'officiel-
lement l'a « British Broadcasting
Corporation » est un organisme au-
tonome, indépendant de l'Etat , on
ne doit pas oublier que c'est le
gouvernement  qui perçoit en son
nom les taxes radio et télévision.
La B.B.C. a accusé l'année derniè-
re un déf ic i t  de plus de deux mil-
lions de livres, et c'est le gouver-
nement , qui le couvrira. D'au t r e
part , ainsi que le rappelle le « Dai-
ly Express », t a n t  la B.B.C. que
l'I.T.V. (la « chaîne » de té lévis ion
commerciale) « opèrent sous licen-
ce du gouvernement : les moyens
de les contrôler sont à portée de
main ».

Son premier directeur  général,
lord Reith, avait donné à la B.B.C,
sur le plan politique et général, un
ton d'objectivité et de sérieux re-
marquable, universellement admi-
ré. Il en reste peu de choses. A
partir de 1960, la direction géné-
rale de la B.B.C. a été assurée par
sir Hugh Greene , de stricte obé-
dience progressiste, et son déclin
a été cont inuel  : programmes vul-
gaires et choquants, outrageante
p a r t i a l i t é  po l i t i que. No tamment  sur
le petit  écran.

Or , l ' inf luence de ce dernier est
considérable , puisqu'il touche plus
de 90 % de la population.

Supposée être un « service pu-
bl ic » d ' in format ion  et de culture,
la B.B.C. tourne le plus souvent à
la propagande de gauche , insidieu-
se, discrète, par doses régulières,
et à l'esprit l iber ta i re .  C'est peut-
tère ce dernier , avec sa tendance
à l'anarchisme, qui gène l'autori-
tarisme de M. Wilson : « Le gou-
vernement , a dit M. Robert Mac
Neil , de l'émission télévisée Pano-
rama , nous donne  l ' impression de
vouloir i n t i m i d e r  la télévision à
quel que dix-huit mois des élec-
tions.

Dans une déclaration à Bristol
le 18 octobre , M. Wedgwoorl Benn ,
l'un des technocrates les plus en
vue du gouvernement (il est d'ail-
leurs ministre de la technologie),
a accusé la B.B.C. de « sensation-
nalisme, superficialité, trivialité »,
et de ne pas donner assez d'ana-
lyses politi ques en profondeur —-
de l'œuvre éblouissante de l'équipe
au pouvoir, évidemment. « Radio
et télévision, a-t-il affirmé, sont
trop importantes pour être lais-
sées aux radioteurs et aux télé-
viseurs. »

Il a fallu un personnage aussi
éminent que M. Richard Crossman ,
qui est l'un des ministres les plus
influents du cabinet , pour essayer
d'atténuer la désagréable .surprise
causée par ces propos. Surprise
qui fut  désagréable surtout pour
M. Wilson. Car, en vérité, de quoi
se plaindrait-il sérieusement ? C'est
lui qui a désigné lord Hill , le nou-
veau grand patron de la B.B.C. ; et
lord Aylestone, le chef de la TV
commerciale, n'est autre qu'Herbert
Bowden , ancien ministre travail-
liste.

Mais il n 'est pas impossible que
M. Wilson, en prévision justement
de futures élections, projetait, au
moyen de pressions discrètes, de
faire « serrer les rangs » à ses amis
politi ques de la B.B.C. et de
l'I.T.V., et que M. Wedgwood Ben n,
en parlant comme il l'a fait , a mis
les pieds dans le plat en dévoilant
implicitement ce qui était en train
de se tramer.

La B.B.C, bien entendu, n 'en
deviendra pas pour autant d'une
« droite » qu'elle ne cesse d'atta-
quer, sinon de diffamer.

Pierre COURVILLE

Le Musée national à l'heure des grands changements
BILLET DES BORDS DE LA LIMMA T

De notre correspondant de Zurich :
Depuis quelques années, le Musée na-

tional est l'objet de changements qui
s'accomplissent sans grand bruit et dont
la presse vient d'être inform ée au cours
d'une conférence organisée dans ce vé-
nérable bâtiment. Autr efois, on s 'était
contenté de former des groupes apparte-
nant à des époques dif férentes.  A ujour-
d'hui, en revanche, la direction s'ef force
de réunir les objets prov enant d' une pé-
riode déterminée, cela permettant de se
faire une idée assez exacte des tendances
artistiques générales ayant alors régné.

La nouvelle salle venan t d'être présen-
tée aux gens de plume , et qui pourrait
servir de modèle, contient des antiquités
datant de 1250 à 13S0 et qui se rappor-
tent à la religion en général et au culte
deux manifestations de l' art gothique
( I re  période et apogée) y sont représen tés,
c'est-à-dire le gothique de la cour et du
mysticisme. Le visiteur s 'arrête avec in-
térêt devant des œuvres plastiques en bois
ayant été exécutées en 1300 et 1330 par
des artisans des bords du lac de Cons-
tance ou domiciliés dans la Suisse cen-
trale. Il y a également des peintur es sur
verre d'Hauterive, de Kônigsfelde n et de
Pfeil , des restes d'un retable de Biel
( Valais) passant pour être en son genre
ce qu'il y a de plus ancien existant en
Suisse, des objets servant à la liturgie ,
des sculptures sur ivoire, une partie de
crucifix trouvée dans la Limmat
(XlVe siècle) et les restes d'un relief dé-
couvert lors des fouilles ayant eu lieu
au Lindenhof, cette jolie colline ornant
les bords de la rivière à peu près en
face du Grossmiinster. Emouvants té-
moins du passé, qui n'a pas encore livré
tous ses secrets 1

CAMPAGNE ANTINICOTINE
Winston Churchill, qui fu t ' un fumeur

invétéré, ce qui ne l'a nullement empê-
ché de devenir nonagénaire, aurait dit
un jour : « Lorsqu'un fumeur incorrigi-
ble lit continuellement des articles dé-
crivant les dangers du tabac, il cesse le
p lus souvent ... de lire. * Et pourtant,
ces dangers ne sont pas l'e f f e t de l'ima-
gination, ainsi que cela vient d'être expo-
sé une fois de plus lors d' une conférence
de presse convoquée par la direction du
département cantortal de l'hygiène publi-
que, avec l'appui de la direction de l'éco-
nomie et de tinstruction. Dans le cas
particulier, U s'agissait d'une sorte de
prélude préparant une campagne géné-
rale contre l'abus de la nicotine, c'est-à-
dire d'un abus qui a pris une inquiétante
extension, entre autres parmi les jeunes,
qui ne sont souvent encore que des en-
fants.

La lutte se fera au moyen d'affiches
et d'articles publiés dans les organes les
plus divers. La campagne se déroulera
également dans les écoles des degrés su-
p érieurs et moyens, de même que dans
les établissements relevant des arts et
métiers, peut-être des conférences la com-
p léteront-elles.

Quoi qu'il en soit, les habitudes une
fois prises sont presque indéracinables,
preuve en soient les expériences venant
d'être faites aux Etats-Unis où, depuis
1966, les fab ricants sont légalement obli-
gés d'imprimer sur leurs boîtes de ciga-
rettes : « Attention l Pour vous, l'usage

des cigarettes peut atteindre votre santé *;
et pourtant jamais on n'a fumé autant
qu 'aujourd'hui. Cela ressort de rapports
des autorités compétentes américaines —
et japonaises — et de l'O.A.A. " Orga-
nisation pour l'alimentation et l'agricul-
ture (ONU).

Au cours de cette conférence de pr es-
se, on a appris que le bilan concernan t
la Suisse doit donner à réfléchir ; en
1950 , on a vendu chez nous 6,7 milliards
de cigarettes, en 1965 ce furent 19 mil-
liards ! Durant cette pé riode, les hommes
atteints de cancers du poumon ont pas-
sé de 570 à 1174 , chez les femmes de
95 à 12S. Le président du gouverne-
ment a déclaré que la santé de l'homme
n'est p as défavorablement influencée uni-
quement par l'air impur qu 'il respire ,
le bruit , ou les eaux polluées dont il se
desaltère , le fa i t  est que l'abus de nico-
tine et d'alcool , une alimentation mal
comprise , l'absence de mouvement , etc.,
l' exposen t à toutes sortes de troubles
physiques et de maladies. Il y a certes
des gens dont la force de résistance à
l'action du tabac est étonnante ; il n 'en
reste pas moins que le grand public doit
être renseigné sur les conséquences pos-
sibles de toute exagération , le mal met-

tant longtemps avant de se manifester,
parfois lorsqu'il est trop tard ; pour avoir
abusé de n icotine, même des jeunes
gens ont contracté des ulcères d' estomac.

DES VÉRITÉS QUI NE SONT
PAS TOUJOURS BONNES A DIR E
Toutes les vérités ne sont pas bonnes

à dire, et cependant ... Des professeurs
ont donné des renseignements qui ne
laissent aucun doute sur la nocivité de la
nicotine, pour autant que des optimistes
à tous crins aient encore eu des doutes à
ce sujet. La directrice de l'institut uni-
versitaire pour l'étude biologique des
rayons radioactifs est ailée jusqu'à dire
que l'empoisonnement de l'atmosphère
par l'explosion des bombes atomiques
d'expérimentation a soulevé l'indignation
g énérale , tous les gens croyant être me-
nacés dans leur santé, tandis qu'en re-
vanche personne n 'a demandé /' « inter-
diction » de la nicotine, dont les victi-
mes se comptent par millions, sans mê-
me compter les troubles d'ordre généti-
que. — Plus de 800 classes participen t
à la campagne « antinicotine *, un mil-
lier de dossiers ont été demandés , avec
30,000 prospectus et 7000 affichettes.

J .  Ld.

EXTRAIT DE LA FEUILLE OFFICIELLE
SUISSE DU COMMERCE

6 juin. Exclusia S. à r.I., à la Chaux-de-
Fonds. Achat et vente de tous biens mo-
biliers. Roger-Marcel Comte, à la Chaux-de-
Fonds, a été nommé gérant de la société,
avec signature individuelle.

Felder Nouveautés , au Locle. Commerce
de vêtements en tous genres. Le titulaire est
actuellement domicilié à Morges.

J.-P. Erb, Blanchisserie Muguet , à Fleu-
rier. Par jugement du 21 avril 1967, le
tribunal d'Aigle , a déclaré le titulaire en
état de faillite. L'exploitation ayant cessé,
la raison est radiée d'office.

Michel Della-Pietra , Jean Weber , succes-
seur , à la Côte-aux-Fées. Entreprise généra-
le de bâtiments , transports. Par jugement
du 11 janvier 1968, le tribunal du Val-de-
Travers, ù Môtiers, a déclaré le titulaire en
état de faillite. L'exploitation ayant cessé,
la raison est radiée d'office.

Raffinerie de Cressier S.A., à Cressier.
Par suite de démission, Dirk Jan Gideon de
Graaf ne fait plus partie du conseil d'ad-
ministration ; ses pouvoirs sont éteints. Jus-
tus Adriaan Pieter Montijn , de nationalité
néerlandaise , à Wassenaar , a été nommé
membre du conseil d'administration avec si-
gnature collective à deux. La procuration de
Cornelis van der Stelt est radiée. Hans
Richi , à Neuchâtel à été nommé fondé de
procuration avec signature collective à deux.

Radiation de la raison sociale Dominique
Buggia , à Neuchâtel , exploitation du café-
restaurant de la Grappe , par suite de re-
mise de commerce.

Le chef de la maison Lino Marini , à Neu-
châtel , est Lino Marini , d'origine italienne ,
à Neuchâtel. Exploitation du café-restaurant
de la Grappe. Rue de la Dîme 75.

7 juin. Le chef de la maison A. Guyot,
à la Chaux-de-Fonds, est Armand-Louis
Guyot , à la Chaux-de-Fonds. Atelier de fe r-
blanterie, ventilation. Rue de la Cure 2.
Le chef de la maison Daniel Moirandat ,
aux Brenets, est Daniet-Louis-Robert Moi-
randat , aux Brenets. Exploitation de l'hôtel ,
café-restaurant de la Couronne . Grand-
Rue 18.

Les Chênes Neuchâtel S.A., à Neuchâtel ,
acquisition , exploitation , et vente d'immeu-
bles , etc. Suivant procès-verbal authentique
de son assemblée générale du 23 janvier
1968, la société a décidé sa dissolution. La
liquidation est terminé, mais cette raison ne

peut être radiée , le consentement des auto-
rités fiscales faisant défaut.

Société coopérative pour l'agrandissement
de la patinoire de Neuch âtel - Monruz, à
Neuchâtel , développement de la patinoire
de Neuchâtel. Suivant procès-verbal authen-
tique de son assemblée générale du 31 mai
1966, la société a décidé sa dissolution. La
liquidation est terminée , mais cette raison
ne peut être radiée , le consentement de l'au-
torité fiscale cantonale faisant défaut.

Fondation de la piscine du Landeron , au
Landeron. Sous ce nom , il a été constitué ,
selon acte authentique du 4 juin 1968, une
fondation ayant pour but de créer , sur le
te r ritoire communal du Landeron , une pisci-
ne à destination du public. La gestion de la
fondation est confiée à un conseil de fonda-
tion composée de 7 membres. La fondation
est engagée par la signature collective à deux
du présiden t ou du vice-président appo-
sée avec celle du secrétaire ou du caissier.
Pierre-André L'Epée , est président: Emile
Grau , est vice-président ; Maurice Nansoz ,
est secrétaire ; et Fred Reymond , est cais-
sier, tous au Landeron. Adresse de la fon-
dation : chemin Mol 11, chez le président.

10 juin. Adrien Romagnoli et Cie, à
Colombier , menuiserie et charpenterie , so-
ciété en commandite. Anna Romagnoli,
d'origine italienne, épouse dûmen t autorisée
d'Adrien Romagnoli, est entrée dès le 1er
avril 1968, comm associée indéfiniment
responsable de la société.

11 juin. Société immobilière de la Croix
d'Or S.A., à Chézard , commune de Ché-
zard-Saint-Martin. L'administrateur Pau l
Jeanneret a démissionné. Ses pouvoirs sont
éteints.

Radiation de la raison sociale , Pharmacie
des Portes-Rouges, Edouard Jeanjaquet , à
Neuchâtelà, pharmacie, droguerie , par suite
de remise de commerce.

Le chef de la pharmacie Etienne Jean,
à Neuchâtel , est Jean Etienne, à Bevaix.
Commerce de pharmacie-droguerie. Rue des
Portes-Rouges 141.

Otto Heus et Co, à la Chaux-de-Fonds,
exploitation d'une entreprise d'électricité et
de téléphone, avec magasin de vente , société
en nom collectif. Pierre Heus, à la Chaux-
de-Fonds, est entré, dès le 1er janvier 1968 I
comme associé dans la société. !

L 'AIR DIÏ TEMPS
Qui l'eut cru ? Au siècle des astro-

nautes, des contestations de toute sorte
il y a encore des messieurs aux tempes
argentées , « bien sous tous rapports »
qui très cérémonieusement , font danser
les dames dans des thés. Et une inter-
view éclair de radio-Luxembourg nous
a fait découvrir qu 'à Deauville, un dan-
seur mondain attaché au Casino gagnait
près d'un million ancien par mois ! Il
était intéressant de savoir s'il existait en-
core beaucoup de ces personnages en
France et dans le monde.

A Paris, on en trouve effectivement
quelques-uns dans les hôtels de grande
renommée, et possédant encore un or-
chestre. Mais on les compte sur les
doigts d'une seule main.

UN MÉTIER RENOUVELÉ

De fait le danseur mondain est quand
même en voie de disparition en Europe.
En revanche, il prend un nouvel essor
au Japon. Mais ne croyez pas que ce
sont , comme ici, des quinquagénaires dis-
tingués et en kimono. Non , à Tokyo, ce
sont de très jeunes gens qui continuent
maintenant une profession qui a fait les
beaux jours de 1925.

Des étudiants , des chômeurs ont trou-
vé ce job qui ne manque pas de saveur,
dans ce pays ou l'homme est toujours
le seigneur et maître. Au « Night-Tokyo >,
on ne peut voir arriver des femmes
de la haute société , ou des petits
bourgeois, qui désignent le garçon
qu'elles loueront 15 fr. (actuels) de
l'heure. Ce geste qui nous paraît étrange,
est la matérialisation d'une révolution
profonde. Désormais la femme au foyer
peut, un soir par semaine, avoir son

jour de liberté dont elle use comme il
lui plait.

« Nos maris assistent à des dîners
d'affaires et passent leurs soirées avec
des geishas. Pourquoi nous refuserions-
nous les mêmes distractions ? » déclarent-
elles le plus tranquillement du monde...

OU LA VERTU EST DE RÈGLE
Le flirt est interdit , tout comme au

Casino de Deauville. Et ces messieurs
ne songent nullement à gâcher leurs
affaires en tombant dans le piège des
sentiments. Ils gagnent eux aussi, de
700,000 à 800,000 anciens francs par
mois, chiffre énorme pour le Japon , et
ont beaucoup de loisirs.

Le danger ne vient donc pas du dan-
seur mondain même jeune mais de la
dame. Il y eut, paraît-il, voici quelques
mois, un scandale épouvantable au Club-
Tokyo : la femme d'un homme politique
célèbre ne voulait nullement céder son
danseur à une autre cliente. Il y eut al-
tercation , puis quelques atémi que suivit
un fameux K.O. : la première dame
étant ceinture noire de judo...

On se remémore aussi une certaine
partie de pugilat qui se termina par des
kimonos en pièces, toujours pour la mê-
me raison.

Devant ces incidents, les danseurs mon-
dains nippons sont quelque peu émus.
Ils savent qu 'ils risquent une suspension
s'ils dansent seulement joue à joue. Et
le renvoi s'ils embrassent leur cavalière.

Et comme il n'y a que 155 danseu rs
mondains au Japon , mais beaucoup de
candidats , on comprend que ces mes-
sieurs tiennent à demeurer des modèles
de vertu !

G. A.
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aux roulettes dont il est équipé, il r \^—-""'̂  ^^m^r
peut être raccordé à n'importe quel \
robinet. j,* A <¦K ie xr 6°Nom 
Le nouvel automate à laver d'apparte-
ment Adora convient aussi bien pour Rue 
les petites lessives de bébé et vos j
lessives hebdomadaires que comme i T m* PWA /Iautomate complet pour les ménages L .  ~ . „;„...* » .«u*- <*¦- i ' Ix >C!Ûltè EWA/I |

Le tirage d'une

circulaire
en 33 exemplaires
est exécuté en
33 secondes, sous vos
yeux, chez Reymond ,
rue Saint-Honoré 5,
à Neuchâtel.

facile à Vr̂ O  ̂ «A ° "
détacher \VT  ̂

# <V\

FIL A REPRISER D.M.C.
Plus de 300 teintes

CENTRE DE COUTURE BERNINA

L. CARRARD
Epancheurs 9 - Neuchâtel

Société neuchâteloise des /
pêcheurs à la traîne /  

 ̂^
JEUDI SOIR / J?/
7 NOVEMBRE /  ±> /
A 20 H / £*/
CERCLE LIBÉRAL/ V/
Premier tour 7©/ ,ar^cS

/K V^laques de lard
/ v̂fyï / Couvertures

/ ifflÊk /  Pan 'ers garnis , etc.
/  BLJM /  Rasoirs électriques

/^L<k / Qisines sensationnel
^^W s  Abonnement pour

w /  toute la soirée 18.—
/ 2 abonnements + 1 carte

(/ne . qualité
signée

\ (€53 1/

1 0 - modèles do Fr. 98.- à Fr. 498.—
Renseignements auprès de votre spécialiste

CL DUCOMMUN
électricité rue de l'Orangerie 4, tél. 5 28 00

.̂  ̂| i^̂ i%^^  ̂ électr ici té , rue du Seyon 10 ,

^̂ l̂ U
rVOH 

tél. 

5 4 5 2 1

PERROT & Cie S.A.
électricité , Place-d'Armes 1, tél. 5 18 36
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à votre foie et à vos reins. C'est un bon départ pour lutter i\««yw«^
contre le poids et contre la cellulite. V.âi*^

Contrex contrepoids esa
Eau minérale naturelle sulfatée calcique

La bouteille Fr. 1.- net par caisse /verre 30 cte. es/12
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motorama

A" | Vous êtes cordialement invité. A venir
£|s "-¦ . .

" »":;¦' "I voir dans ce Salon itinérant un aperçu de
fl " . ¦-:*'., 

¦: -Cri la gamme unique des nouveaux modèles
¦x: ; "--I GMpour1969.0pel,Vauxhall,Chevrolet,
M I Buick, Oldsmobile, Pontiac et Cadillac.

j&2 I -, I La grande vedette du Motorama vous
s&. x, . .1 attend: la fabuleuse Opel GT avec son

jM , , I avant surbaissé et son arrière tronqué.

èî~i x- x ; i Le maximum de confort propulsé par
M .x- - i -  I 103 CV: c'est la Record 1900 S. Elle a été
fl ;r

fë^pg§«îi?l spécialement conçue pour la Suisse (et
jfeÈ ¦.-..i montée en Suisse).

M I Une bonne formule pour les amateurs
mmÊÈBBBÊÊBnBÊml de sport: la Vauxhall Viva GT (114 CV).

WON 903/69 Ch Entrée libre

Bienne, General Motors Auditorium
rueJoh.-Aeberli

Mardi 5 novembre 18.00-22.00 h. Jeudi 7 novembre 10.00-22.00 h.
Mercredi 6 novembre 10.00-22.00 h. Vendredi 8 novembre 10.00-21.00 h.

Sousféserve de changement au programma

Jf^nNIB j yg 
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L. Simonetti, Neuchâtel
Rue Saint-Honoré 2 - Tél. (038) 5 58 93
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Cercle libéral

20 heures

VRENELI, MONTRES
ET AUTRES BEAUX I

QUINES

MESSIEURS faites

moderniser
vos pantalons

pour le prix de
9 fr. 50, chez Mme

Henri Gambarini,
rue Louis-Favre 32,
Boudiy. Tél. 640 23.

? 

Veuillez découper Centrale Cr. p., BPS fpBBEHSB! B*A|Si^©S
et envoyer l'annonce Case postale H\a gnïï 

¦ «pra^̂ s»»
à la 3000 Berne 23 j \M I Ql$CF£t5

quelle succursale ] 3V3llV3rg©WjC
de la Kk îBfiBHa

Banque Populaire Suisse
Nom je m'intéresse

à un prêt comptant
Adressa et désire recevoir

la documentation

I Pourquoi devrais-je
¦ obtenir
I un Crédit Renco?

j Parce que vous pensez aux
imprévus qui peuvent arriver. {H
Parce qu'une action décisive
et rapide vous permet d'être

! maitre de la situation.
Avec le Crédit Renco
vous pouvez disposer, immé- B
diatement, rapidement et
quand vous en aurez besoin, de I

I l'argent comptant
qui vous est nécessaire.
Une des nombreuses raisons
d'être ou de devenir notre
client
Ecrivez, téléphonez ou passez
à nos bureaux.

I Crédit Renco S. A. j
H 1211 Genève, Place Longemalle16
¦ Bureaux ouverts jusqu'à 18 h. 45. H

Nom _JH
Rue H
Lieu || I3M

m Attention !
¦ Utilisez le service express:

^»||1 Téléphone 022 246353

J'ai trouvé
pour ma voiture,
une batterie ds Ire
marque à des condi-
tions imbattables
chez : Accus Borel,
Meuniers 7a,
Peseux
Bevaix, Chenevière 1
Tél. 6 61 301/8 15 96.

VOtre plllS OCail CfideilU... sera certa inement l'offre de S
-¦»-T.-- ¦>¦¦-¦ umu reprise que Meubles Nussbaum
ĵ Rî x „ . .. . . j vous proposera lors du renou-
' ' "¦ "\̂ d " ¦> è3*ml ml vellement de votre mobilier,

'I jP̂  . 'jt > t \ j lifni If f chambre à coucher ou salon.

1 jPtÉi|p*Y S ' ¦*%¦ A PESEUX : 2 expositions permanentes sur plus

»i "̂  ' A NEUCHATEL : magasin - exposition ouvert de
14 h à 18 h 30, samedi dès 9 heures. (Le soir

iWrlMil wHRWfl NEUCHATEL — Place Pury 9 — Tél. 8 50 88

P î P E Nombreux personnel

HATl fiV Service impeccable

FRANÇOIS coiffeur de Paris
Neuchâtel

2, rue Saint-Maurice, tél. 5 18 73

MACULATURE
en vente au

bureau du journal

FORMIDABLE!. . .

3 ROBE S
SIMPLES

nettoyées [ JE 4&
détachées 1 [ j 1
repassées Fr. lj B S ¦

apprêtées B ^̂  ¦

NEOVIT ECLUSE 9
Neuchâtel

Cfi 4 11 01 - Près du funiculaire

Vêtements C l/g _ Cr Q _nettoyés : 0 Rj— l l .3.
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TYPE SELF-SERVICE 
^̂ ^̂ F

NEUCHATEL : 3, rue du Seyon, tél. 5 4912  LA CHAUX-DE-FONDS : 24, rue du Locle, tél. 2 83 83 LE LOCLE : 4, rue du Pont, tél. 5 36 50
PESEUX : 8, Grand-Rue, tél. 8 46 55 LA CHAUX-DE-FONDS : place du Marché, tél. 3 23 92
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P™J S PI y Le brûleur à mazout de la _ _ _

i ilIBIï GENERM M°T°RS SUISSE i cnr
PJJ rendu posé à partir de Fr. I Ull ll a

\mm\ NEUCHÂTEL - Tél. 829 20
Charles Lippuner
Devis sans engagement.

Demandez à votre installateur le brûleur DELCO

Compte Comptes/ Obligation*
courant livrets de de cales*

dépSt etde
_______________________________ placement 

_^̂ ^̂ ^
Disponibilité de l'argent
L'avoir doit être en tout temps [""""I
entièrement disponible LJ 

une certaine somme doit être disponible LJ 
L'argent peut être placé pour 3 ans r~ 1
ou davantage I I

Intérêt

L'Importance du taux est secondaire | |

Un bon intérêt est souhaité LJ 
—~~~~————————————— ————¦—¦—- —————- ***nUn bon Intérêt est déterminant 1 |
—————— ¦¦——¦¦——¦ ~— ¦
Utilisation du compte
Paiement des factures commerciales ou I I
privées, achat régulier de titres I l

Constitution d'un capital-épargne LJ 
Placement de capitaux à moyen terme | |

Comment
placer votre argent

àlaSBS?

187*
- m

Marquez d'une croix les cases qui corres- Les livreis.lescomplesdedépôtetde place- OOj _^ICTC" B̂ Ppondent à vos besoins. Le compte indiqué en tête ment servent à constituer votre capital. Les éco- OUvIEa l C L/ E.
de colonne est celui qui vous est utile. nomiesplacéess'augmententsensiblementgrâce n AMAIir'  Cl IIO^CSI vous avez placé des croix dans deux ou à un taux d'intérêt appréciable. Si vous avez fc$/\ ïN| VaJU fc bUibwLmême trois colonnes, il est alors probable que la besoin d'argent, vous pouvez par exemple retirer schweizerischer Bankverelnsolutionidéalepourvoussoltunecombinaisonde devotrecomptededépôtunmontantallantjusqu'à
plusieurs comptes. En agissant ainsi, vous utilise- Fr.10000.- par mois; seul les retraits plus élevés
rez de la manière la plus rationnelle et la plus exigent un préavis.
fructueuse les possibilités de chaque compte. Les obligations de caisse offrent un rende-
Quels sont leurs avantages? ment encore meilleur. La banque est votre débi-

Le compte courant est un compte utile et trice. Vous investissez dans les obligations de
très pratique. Des formules simples vous per- caisse des montants que vous n'utiliserez pas
mettent d'effectuer vos paiements personnels ou pendant 3 ans et davantage.
commerciaux. Vous y faites aussi virer les som- Avez-vous trouvé votre compte? Ou pré-
mesquivouasontdues.votresalaireparexemple. férez-vous vous renseigner auprès de la Société
La totalité de votre avoir y est en tout temps dis- de Banque Suisse? Ses conseillers trouvent la
ponlble; aussi le taux d'intérêt est-il réduit. solution qui correspond le mieux à vos intérêts et

à vos exigences.
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Calculer électroniquement avec la nouvelle petite FACIT: elle
est silencieuse et ultrarapide, légère à la manipulation comme
une plume!

Ce que vous avez désiré depuis des années se réalise maintenant: la
calculatrice électronique de table FACIT, aux dimensions minimum,
aussi petite et légère qu'une machine à écrire portative! D'une simpli-
cité de maniement étonnante, la FACIT calcule en une fraction de
seconde, sans le moindre bruit. Des modèles avec équipement adapté,
à partir de fr. 3750.—. sont à la disposition des commerçants, techni-
ciens, hommes de science: virgule automatique programmable, multi-
plications et divisions continues, mémoire pour chiffres constants lors
de multiplications et divisions, élévation à la puissance, arrondissement
programmable, racine carrée automatique, jusqu'à deux compteurs
accumulateurs pour l'accumulation de nombres positifs et négatifs,
capacité de 14 à 16 colonnes. Informez-vous donc au sujet des nou-
veaux modèles. Envoyez-nous le coupon ci-dessous, ou bien télépho-
nez-nous!

^^^^^^^^^^^^^^^  ̂ Machines de bureau
^BiMhllt_$~P PfH3_ 2500 Bienne ' me cle ,a Gare 4
» VYWv«1̂ 3_2i# téléphone 032 3 77 91
w%Wj^̂ *»5^̂ ^  ̂ 3000 Berne, Kapellenstrasse 22
W 0~^^  ̂ téléphone 031 25 55 33
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Z à  
renvoyer à la maison Baldegger, machines de bureau,

Kapellenstrasse 22, 3000 Berne. — Nous désirons, sans en-
gagement Q démonstration Q documentation

w^ Maison

m 

Collaborateur
Lieu Rue



Sierre constitue la révélation
de ce début de championnat

BBffflWfffBHHH Rien de surprenant à ce que ILa Chaux-de-Fonds sc&f déjà en têie

La Chaux-de-Fonds est déjà en tète du
classement de la ligue A. Voilà qui ne
surprend personne. La formation des Mon-
tagnes neuchâteloises mérite amplement cet
honneur, d'autant plus si l'on considère
que Kloten peut être son rival le plus
dangereux dans la lutte pour le titre. Or,
B se révèle que les Zuricois — actuelle-
ment en tout cas — sont inférieurs d'une
classe aux hommes de Pelletier. Ils n'en
ont ni le rythme, ni l'équilibre, ni la scien-
ce. A moins que les matches à venir leur
apportent ce qui leur manque, ils reste-
ront un « amuse-bouche » pour La Chaux-
de-Fonds. C'est dire le degré qu'a atteint
la formation des Mélèzes. Comme disait
l'autre, pourvu que ça dure...

TEST IMPORTANT
La surprise de la troisième journée s'est

produite à Langnau où Sierre est parvenu
à s'imposer. Le néo-promu a vaincu le
plus normalement du monde. Alors, de

deux choses l'une : ou bien les Valaisans
sont plus forts qu'on le pensait générale-
ment, ou bien les Bernois ne sont plus ce
qu 'ils étaient. La défaite de ces derniers
face à Kloten — sur leur patinoire égale-
ment — inciterait à pencher plutôt pour la
seconde solution. Toutefois, cette victoire
de Sierre n'étant pas la première, force est
d'admettre que la formation valaisanne pos-
sède des arguments non négligeables. Si elle
ne parait pas capable de jouer le trouble-
fête, elle semble pour le moins digne de
conserver sa place en ligue A. Son pro-
chain match (samedi aux Vernets) nous
dira plus précisément ce que nous devons
penser d'elle.

LE BUT DE DAVOS
Davos fait plaisir. L'opération de ra-

jeunissement qui a failli lui coûter la rc-
légation la saison dernière produit ses pre-
miers fruits. Le fait d'avoir pu patiner
durant tout l'été place les Grisons parmi

les clubs les mieux préparés ; l'honorable
défaite (4-0) subie le premier soir à la
Chaux-de-Fonds en témoigne.

Pour Davos comme pour Sierre, le but
est de se classer avant le sixième rang,
afin de pouvoir lutter, dès le début de
janvier , pour le titre et non contre la re-
légation. L'équipe de Fryzek semble capa-
ble de réaliser son dessein.

Nous ne pouvons en dire autant de Lang-
nau (qu i n'a jamais si mal débuté), de Viè-
ge et de Zurich. Ce dernier, toutefois, a eu
le désavantage de jouer ses deux premiers
matches sur patinoire adverse. Les circons-
tances ne l'ont donc pas favorisé, mais sa
victoire à Viège n 'est pas nécessairement
le signe d'une grande valeur. On en
eu la preuve par la suite, lorsque Sierre,
lui aussi, a écrase son voisin.

PAS DE,.. SURPRISE
Deux rencontres ont lien demain soir :

Zurich - La Chaux-de-Fonds et Viège -
Genève Servette.

Ce sera la première sortie du champion.
Logiquement, ce dernier devrait glaner
deux nouveaux points mais on le sait un
peu moins à l'aise dans la halle fermée
(et enfumée) du Hallenstadion que sur ses
hauteurs. Les Neuchâtelois n'ignorent pas
que la surprise les guette au coin de la
rue, c'est pourquoi il n'y aura probable-
ment... pas de surprise.

A Viège, Genève Servette aura honneni
à cœur de tout mettre en «euvre afin de
se dégager du peloton des mal lotis. Mais,
comme on attend également un redresse-
ment des Viégcois, la partie ne sera pas fa-
cile du tout pour les « poulains > de I.an-
rendeau. Bassani est plus fort que Clerc
et l'ambiance ne sera guère favorable aux
Genevois. Celui qui peut prévoir à coup
sur l'issue de cette rencontre mérite trois
décis.

F. P.

RENOUVEAU. — Les jeunes Davosicns qui n'ont perdu que contre
le champion (notre cliché) devraient laisser à d'autres les sou-

cis de la relégation
(Avipress G. C.)

Fédérale victime du réveil d'Urania
USt_jjà_12__i Stade Français continue sa série de succès

A près un arrêt d'une semaine, le
championnat suisse de ligue nationale
A a repris avec une explication entre
Genevois. Stade Français et Jonction
se sont affrontés au cours d'un match
de très bon niveau qui a passionné les
nombreux spectateurs du pavillon des
Sports. Vivement 'impressionnés p ar
'la valeur de leurs adversaires, les Jon-
quâlards se sont montrés parfaitement
à la hauteur et ce n'est qu» dans la
dernière partie de la rencontre que la
classe du champion de Suisse a parlé
en fixant le résultai nettement en sa fa-
veur. Il faut relever la qualité de cet-
te rencontre qui prouve que si Stade
Français est intouchable cette année,
Jonction n'aura aucune peine à se main-
tenir parmi les meilleures fo rmations au
classement.

DÉPLACEMENTS
REDOUTÉS

En p leine renaissance, Urania a en-
f in  obtenu sa première victolr* de la
saison. Complètement métamorphosés par
rapport à leurs précéden tes rencontre,
les « violets * ont enfin trouvé le bon
régime qui leur faisait défaut depuis le
début de ce championnat. Leur volonté
et leur cohésion ont eu raison de Fé-
dérale qui s'attendait bien un peu à su-
bir le réveil des Genevois. Mais de
toute façon , les Tessinois redoutent les
i.

déplacements en terre romande et leur
deuxième rencontre contre Pully est là
pour le prouver. S 'ils sont mal à l'aise
à l'extérieur, ils n'en restent pas  moins
redoutables chez eux et c'est là qu'ils
parviendront à glaner les poin ts indis-
pensables.

AGRÉABLE SURPRISE
En déplacement en Valais, les Chaux-

de-Fonniers ont causé une agréable sur-
prise en remportant une jo lie face à
Martigny. C'est surtout en deuxième
mi-temps que les « Montagnards * ont
forgé leur succès, ce qui n'est pas fa-
cile si l'on connaît la réputation des
Valaisans.

Enfin , dernière rencontre à Lausanne
où Birsfelden n'a laissé aucun espoir
aux Lausannois au cours d'un match
qui a vu un festival of fensi f  dans le-
quel la taille et l'adresse des Bâlois
ont fait  merveille .

Résultats : Stade Français - Jonction
76-54 ; Urania - Fédérale 74-34 ;
Pully - Fédérale 42-40 ; Martigny -
Olympic Chaux-de-Fonds 45-53 ; Lau-
sanne Sports - Birsfelden 69-82.

Classement : 1. Stade Français, 5
matches, 10 points ; 2. Fédérale 6-9 ;
Fribourg Olympic 4-8 ; Birsfelden 4-7 ;
Jonction 5-7 ; Pully 5-7 ; Olympic La
Chaux-de-Fonds 4-6 ; Martigny 5-6 ; Lau-
sanne Sports 5-6 ; Urania 5-6.

Notre pays dispose de 4407 places
pour la gymnastique et les jeux

i •! * ¦ . - . .

!IM.KHiflBBMl £>@ 434me fascicule nous le fait savoir

Le 434me fascicule des « statistiques
me la Suisse » qui vient de paraître, con-
cerne les installations de gymnastique

et de sport, ainsi que la gymnastique
scolaire en Suisse. Pour établir les ré-
sultats de 1963, on a suivi la même
méthode que lors de l'enquête similaire
faite en 1944. Ce\f e statistique fait
ressortir les progrès réalisés dans ce do-
maine en une vingtaine d'années.

PLACE DE TENNIS
Pour l'enquête sur les installations de

gymnastique et de sport on a déclaré :
4407 places de gymnastique et de jeux,
905 places de sport (comportant une sur-
face libre d'au moins 55 mètres sur 90),
545 piscines et établissements de bains
aménagés sur les rives des lacs ou des .
cours d' eau, 310 places de tennis, 268
patinoires artificielles ou naturelles, ain-
si que 2320 halles de gymnastique. La
surface totale en plein air (places de
gymnastique, de jeux de sport, pelouses
des bains et tennis) mesurait 23,373,000
m2 ou 76 % de plus qu'en 1944. Quant
à la surface utile des halles de gymnas-
tique, elle atteignait 644,000 m2, soit
103 % de p lus qu'en 1944.

AMPLEUR RELATIVE
On exprime l'ampleur relative des pla-

ces disponibles pour l'éducation physi-
que, en comparant leur surface au chif-
fre  de la population. On admet généra-
lement comme minimum nécessaire par
habitant une surface de 6 m2 en plein

air et de 0,2 m2 dans les halles de
gymnastique. Les surfaces indiquées lors
de l' enquête correspondent à une moyen-
ne de 4,3 m2 en plein air et 'de 0,12
m2 dans les halles de gymnastique. Les
taux d'extension s'élèvent à 38 % et 71 %

L'enquête sur l'enseignement de la
gymnastique a touché quelque 349,000
garçons et 332,000 filles des écoles pri-
maires, secondaires et moyennes infé-
rieures. En moyenne nationale, les trots
cinquièmes environ des garçons ont ef-
fectivement, chaque semaine, les trois
heures de gymnastique prévues. Cela
n'est vrai que d'un cinquième des filles
de l'école primaire ; pour celles des éco-

. les secondaires et moyennes inférieures,
la p r o p o r t i o n  correspondante tombe à
12 % en été, voire à 6 % en hiver.

PAS D'EXCUSE POUR NEUCHÂTEL
QUI A SUBI LA LOI DE CHAMPEL

Dans le championnat de ligue nationale B

En ligue nationale B, les résultats en-
registrés n'ont donné lieu à aucune sur-
prise. H faut signaler le bilan négatif pour
deux des trois équipes neuchâteloises en
déplacement à Genève. Si Union Neu-
châtel a remporté une belle victoire face
à Vernier, Abeille La Chaux-de-Fonds de-
vait laisser échapper l'enjeu face à Etoile,
dans les prolongations. Pour les « Monta-
gnards », cette défaite est néanmoins une
bonne prestation, chaque adversaire étant
une véritable inconnue pour le néo-promu.

PASSAGE FATAL
Par contre, Neuchâtel Basket, opposé

à Champel a subi au pavillon des sports
une défaite sans excuse. Face aux Gene-
vois décidés et qui aspirent à retrouver
leur place en ligue nationale A, nos re-
présentants ont été bousculés principale-
ment sur contre-attaques. Très appliqués
en attaque, ils ont trop souvent laissé échap-
per les ailiers adverses à la suite de mau-
vaises passes ou par manque de récupéra-
tion après des tirs manques. Faisant jeu
égal avec les Genevois en seconde mi-
temps et malgré la belle réussite de Rceth-
lisberger, qui réalisait 26 points, ils ne sont
pas parvenus à rattraper le mauvais passa-

ge à vide qui leur a été fatal en fin de
première mi-temps.

TOUJOURS INVAINCU
Par sa nouvelle victoire , Rapid Fribourg

reste invaincu avec Champel. Ces deux
formations dominent le classement actuel
du groupe II. De son côté, Lausanne
Basket reste dans le peloton du milieu
du classement alors que Vernier et Ro-
say ferment la marche.

Dans le groupe I, Nyon fait la loi.
Il est accompagné de Cossonay qui a
surpris Stade Fribourg qui évoluait pour-
tant sur son terrain. Berne est toujours à
la recherche de sa première victoire tan-
dis que Sion gagne pour la première fois
aux dépens de Chêne à qui le déplacement
du Valais n'a pas convenu.

Résultats : Vernier - Union Neuchâ-
tel 4147 ; Etoile - Abeille 54-50 (pro-
long.) ; Champel - Neuchâtel Basket 59-
46; Rosay - Lausanne Basket 52-71 ;
Gland - Rapid Fribou rg 35-48 ; Nyon -
Renens 85-41 ; Stade Fribourg - Cosso-
nay 47-61 ; Sion - Chêne 48-38 ; Berne -
Vevey 39-61.

M. R.

Messieurs, ligue A : Spada Zurich - E.O.S.
Lausanne 3-1 ; Spada - Saint-Jakob Bâle
3-1 ; Servette - La Chaux-de-Fonds 0-3 ;
Star Genève - Musica Genève 3-0. Ligue B :
Pax Genève - Xamax 3-0.

Dames, ligue Ai Uni Bâle - Hydra Zu-
rich 3-0 ; Bienne - Xamax 3-0 ; Musica Ge-
nève - Servette 3-1.

Championnat
de ligue nationale

Peseux II remporte
le tournoi de Valangin

Organisé par la société de gymnas-
tique hommes du village, le tournoi de
Valangin a donné le classement sui-
vant :

1. Peseux II, 23 points ; 2. Peseux I,
18 pts ; 3. Amis-Gyms 17 ; 4. Cortail-
lod 16 ; 5. La Coudre 14 ; 6. Cornaux
12 ; 7. Valangin 8 ; 9. Savagnier 4.

Peseux II a gagné définitivement le
challenge mis en compétition. A rele-
ver que Valangin s'est payé le luxe de
battre les deux premières équipes.

La longueur des épreuves u privé les Suisses
d'une bonne partie de leur influx nerveux

!JM , ' • . . . ' Nos « quatre mousquetaires» n'ont pas brillé à Mexico

Pano, Arts, Nicolas et Gérald éliminés en série, le 4 fols 100 m na-
ges très faible : le moins que l'on puisse dire est que nos nageurs n'ont
pas été très brillants à Mexico. Tout allait pourtant bien cet été. Alors,
pourquoi ? C'est ce qu'essaye de définir notre chroniqueur spécialisé, J.-
WL Henry. Trois facteurs entrent en ligne de compte : le programme de
Mexico, les limites olympiques et l'Inexpérience de nos nageurs.

Entre 1964 et 1968, le programme olym-
pique de natation a presque doublé. C'est
beaucoup. Mais pas trop, comme le disait
un de nos confrères habituellement spécia-
lisé dans le cyclisme. Il était nécessaire de
revaloriser les nages de spécialités, et d'in-
troduire le 200 m libre. Il apparaît en ef-
fet logique de courir 100 et 200 m en
dos, brasse et papillon chez les messieurs
comme chez les dames. En nage libre,
l'éventail des distances masculines est par-
faitement normal : il correspond d'ailleurs
à celui de l'athlétisme (exception faite du
800 m) : 100,200,400 et 1500 m. Chez les
dames aussi , le programme est satisfaisant :

100, 200, 400 et 800 m. Peut-être peut-on re-
gretter que l'on n'ait pas supprimé le 800
au profit d'un 1500 m, lorsqu 'on sait que
plus la distance augmente, plus les jeunes
filles se sentent à l'aise. Debbie Meyer,
dont le magnifi que exploit a quasiment
passé inaperçu, n'a-t-elle pas enlevé trois
médailles d'or, s'améliorant au fil de la
distance.

Quant aux relais, ils constituent une des
parties les plus intéressantes des épreuves
de natation et il n 'y a rien à y changer.
Pas plus qu 'aux épreuves de quatre nages,
qui, à l'exemple du décathlon , sacrent un
athlète complet.

PAS LE MATIN. — Comme ses camarades, Evard n'a guère ap-
précié de devoir nager le matin (Archives)

TROP DE TEMPS MORTS
Sur le papier, les choses semblent donc

logiques et parfaitement équilibrées. Et pou r-
tant, nous sommes les seuls, ou presque, à
n'avoir pas déploré la longueur du pro-
gramme. Pourquoi? Parce que ce n 'est pas
le programme en luièmême qu 'il faut at-
taquer, mais les temps morts entre cha-
que épreuve, qui sont trop longs. Nou s
avions d'ailleurs déjà déploré cet état de
fait lors des championnats nati onaux. Au
reste, pour avoir suivi bon nombre de
compétitions organisées selon le programme
olympique, nous comprenons parfaitemen t
la lassitude du public et du j ournaliste.

Le même phénomène se produit d'ail-
leurs en plongeon, où rien n 'est aussi fas-
tidieux

^ 
que les séries éliminatoires, où le

pire côtoie le meileure. Idem pour le wa-
ter-polo, jeu magnifique et viril , de la
classe du rugby, mais encore lente , et ac-
cessible aux seuls initiés. En passant, nous
croyons avoir lu quelque part que la va-
leur éducative du polo était nulle. Et celle
de la finale de football ? Ce n 'est certes
pas un poloiste qui écrivit ce qui récède !

MAUVAIS LE MATIN
Descendons du général au particulier :

c'est-à-dire à nos quatre Suisses. Pourquoi
le programme ne leur a pas convenu ?
Tout d'abord parce que les séries qualifi-
catives ont eu lieu le matin , et qu 'aucun
de nos quatre mousquetaires n 'est bon le
matin , à l'exemple de beaucoup d' autres
nageurs, autrement prestigieux et pourtant
éliminés en série : Michel Rousseau par
exemple. Rares sont d'ailleurs les nageurs
excellents le matin.

On ne manquera pas d'objecter que MM.
Schollander , Wenden , Zorn , Mosconi se
sont bien qu alifiés le matin. Les Suisses
n'avaient-ils donc qu 'à faire preuve d'un
peu plus de volonté ?

C'est certainement vrai dans une mesure
qui reste à déterminer. Mais ce qui est éga-
lement exac t, c'est que MM. Schollander
et autres se sont contentés d'être moyens
pour se qualifier , alors qu 'il aurait fallu
que nos nageurs soient sublimes pour par-
venir au même résultat.

D'autre part , la longueur des épreuves
— près de 10 jour s a surpris nos gar-

çons, qui y ont laissé une bonne partie
de leur influx nerveux. Ajoutée à une cer-
taine solitude et à l'attente de la première
semaine, cela fait beaucoup pour des na-
geurs aussi novices que les nôtres.

Il va de soi que nos nageurs auraien t
pu être meilleurs, et notre in tention n 'est
pas de les excuser , mais de mettre le
doigt sur certains points jusque-là ignorés.
C'est peut-être là notre faute , ne pas avoir
été assez pessimiste avan t le début des
Jeux.

J.-M. HENRY
(A suivre.)

DEUX MATCHES LE MÊME JOUR À VIENNE
K^SBIE , Changements en coupe d'Europe

Pour les huitièmes de finale de la
coupe d'Europe des champions et de
la coupe des vainqueurs de coupe,
l' union européenne de football a accep-
té neuf changements de dates (on sait
que les matches aller devaient tous
avoir lieu le 13 novembre et les mat-
ches retour le 27 novembre). C'est
ainsi notamment que le 20 novembre ,
deux matches de la coupe d'Europe
des champions auront lieu à Vienne :
Rapid Vienne - Real Madrid et Rei-
pas Lahti - Spartak Trnava, cette der-
nière rencontre ne pouvant être jouée
en Finlande où l'hiver a déjà fait son
apparition. Voici le calendrier des hui-
tièmes de finale :

Coupe d'Europe des champions :
Ajax Amsterdam - Fenerbahce Istam-
boul le 12.11 à Amsterdam et le

17.11 à Istamboul ; Celtic Glasgow-
Etoile rouge Belgrad e, 13.11 - 17.11;
A.E.K. Athènes - Akademisk Copen-
hague, 13.11 - 27.11 ; Manchester
United - Andcrlecht 13.11 - 27.11;
Reipas Lahti - Spartak Trnava 20.11
à Vienne - 27.11 ; Rapid Vienne -
Real Madrid 20.11 - 4.12.

Coupe des vainqueurs île coupe :
Ski-OG Lyn Oslo - 1FK Norrkce-
ping, match aller déjà joué (2-0), retour
le 17.11 ; Ado La Haye - Cologne
12.11 - 27.11 ; Duniermline Athe-
tic - Olympiakos Piree 13.11 - 27.11 ;
Randers Freja - Sliema Wanderers
13.11 - 27.11 ; Porto - Slovan Bra-
tislava 13.11 - 27.11 ; Dynamo Bu-
carest - West Bromwich Albion 13.11-
27.11.

En coupe des villes de foire , les da-

tes suivantes ont été annoncées : OFK
Belgrade - Bologne 6.11 - 20.11 ;
A1K Stockholm - Hanovre 12.11 -
19.11 - Leeds United - Naples 13.11 -
27.11. 

Soleure - Martigny
et Winterthour - Granges
renvoyés au 24 novembre

Deux seulement des quatre seiziè-
mes de finale de la coupe à rejouer
auront lieu demain, comme prévu :
Sion - Xamax et Lucerne - Langen-
thal. Les deux autres, Soleure - Mar-
tigny et Winterthour - Granges, ont
été fixés au dimanche 24 novembre,
où le championnat sera interrompu
en raison de Roumanie - Suisse.

@S5BÛS

JMfe  ̂1 flullwiffi Au vélodrome de Rome

Le jeune Italien Celestino Vercelli a
échoué dans sa tentative de battre le re-
cord du monde de l'heure amateur, qui ap-
partient à son compatriote Ercole Baldini
avec 46 km. 394. Vercelli a fait son essai
au vélodrome olympique de Rome par un
temps frais.

En avance sur les temps de Baldini , pen-

dant 40 kilomètres, l'Italien a ensuite fai-
bli, perdant du terrain, tour après tour, et
a terminé péniblement avec plus de 300
mètres de retard sur Baldini.

Vercelli, qui a bouclé 46 km. 083 dans
l'heure, a manifesté son intention de se re-
mettre en piste, le plus tôt possible, proba-
blement dans une semaine environ .

Vercelli n'a pas pu battre
le record d'Ercole Baldini

• Comme nous l'avons déjà annoncé, c'est dès demain que débuteront les •
J tournois sportifs de l'école secondaire régionale. Pour permettre au plus S
9 grand nombre d'élèves de pouvoir y participer, les maîtres de gymnastique, f)
• organisateurs de ces joutes, ont décidé de renvoyer à samedi prochain *® 9 novembre le dernier délai pour les inscriptions (basketball, ballon sur la î
O corde et volleyball). Mais ce mercredi, 6 novembre, plusieurs rencontres e
O auront déjà lieu dans la halle de gymnastique des Terreaux. En voici le •
? programme : S

J 1 4 h 0 0 : C 2 B - S 2 E  1 5 h 3 0 : C 2 E - C 2 G  J
14 h 30 : C 2 C - S 2 F  16 h 00: S 4 C - M 4 D

• 15 h 00 : C 2 H - M 2 I 16h 30: C 4 G - M 4 I  S
• . 6
0 Les équipes devant être présentes quinze minutes avant l'heure prévue. •
: RMI. •

: 1 1 •
; Début des tournois sportifs ;
i demain à la halle des Terreaux :

Rien pour les « 10»
Liste des gagnants du concours

No 61 des 2 et 3 novembre i
234 gagnants avec 13 points i

1148 fr. 50.
4505 gagnants avec 12 points :

59 fr. 65.
34,318 gagnants avec 11 points :

7 fr. 85.
Le quatrième rang n'est pas payé,

car les gains ne dépassent pas la
somme de 2 francs.

IsPORT-TOfÔI

Championnat suisse au sabre

Organisé à Zurich , le championnat suisse
au sabre a été dominé , comme c'est le cas
depuis plusieurs années , par les spécialistes
hongrois établis sur les bords de la Limmat.
Dans la compétition par équipes , le Fecht-
klub Schlegl Zurich a remporté son dixième
titre consécutif. Le Club zuricois était com-
posé de Sandor Gombay, Janos Mohos ,
Istvan Schlegl et Istvan Kulcsar , qui termi-
nèrent dans cet ordre aux quatre premières
places de la compétition individuelle. Le
titre de champion suisse est revenu à Toni
Reber (Thoune), qui s'est classé cinquième.

RÉSULTATS
Individuel : 1. Sandor Gombay (Zurich)

7 victoires ; 2. Mohos (Zurich) 5 vict. (21
touches reçues) ; 3. Schlegl (Zurich) 5 vict.
(27) ; 4. Kulcsar (Zurich) 3 vict. (25) ; 5.
Reber (Thoune) 3 vict. (27), champion suisse
1968 ; 6. Hamory (Thoune) 2 vict. (31) ;
7. Lohmann (Zurich) 2 vict. (33) ; 8. Muller
(Berne) 1 vict. - 35 participants.

Par équipes : 1. Fechtklub Schlegl 3 vict. ;
2. Thoune 2 vict. ; 3. International Zurich
1 vict. ; 4. Saint-Gall 0 vict. - Quatre équi-
pes engagées.

Domination hongroise
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Monthey, Cantonal et Vevey sans problème
Le championnat de première ligue s'est poursuivi comme si de rien n'était

Groupe romand

Au fil des journées , les favoris s'af-
firment de plus en plus. Les embûches
sont évitées les unes après les autres. Et
pourtant , celles de dimanche passé
étaient à même de provoquer des sur-
prises. Monthey, face au Locle, n'était
pas à l'abri de tout souci. En effet, les
Loclois, malgré une série d'insuccès, con-
tinuent à présenter une valeur certaine.
Viendra bien le moment où le vent tour-
nera. A Mon: 'iey, il a failli gonfler d'ai-
se les hommes de Jaeger. Mais les Va-
laisans , en hommes avertis, étaient sur
leurs gardes. Au surplus, ils pouvaient
compter pour la première fois avec la

participation d'Armbruster qui se signala
en réussissant le but de la victoire , à
quelques minutes de la fin.

IMBATTUS
Cantonal se méfiait également de son

déplacement à Meyrin. Malgré le départ
de Monnard , son entraîneur a réussi à
maintenir un équilibre parm i ses lignes,
ce qui est tout à l'honneu r de Milutinovic.
En s'imposant devant un Meyrin volon-
taire , Cantonal a justifié ses ambitions.
II reste extrêmement bien placé, à une
longueur de Monthey, comme d'ailleurs
Vevey qui dut faire appel à tout son mé-
tier pour avoir raison de Nyon. Monthey,
Cantonal et Vevey dominent la situation,
sans problème pour l'instant. Ils restent

imbattus , après sept journées de cham-
pionnat.

On peut leur adjoindre Martigny, qui ,
à ce jour , n'a perdu que trois points. Di-
manche passé, cette équipe luttait en
coupe de Suisse, contre Soleure qui mi-
lite en ligue B. Martigny s'est vaillam-
ment comporté. Par sa prestation , il au-
rait mérité de franchir un pas de plus
dans cette compétition. Mais il n'a pas
encore dit son dernier mot. Le fait de
rejouer en terre soleuroise ne. doit pas
l' intimider. Qu 'il se souvienne de son dé-
placement à Fribourg !

Puisqu 'on parle de coupe de Suisse,
profitons de féliciter Chênois qui a pres-
que réussi à précipiter Servette dans le
gouffre. Dire qu 'il s'en est fallu de quel-

ques minutes pour que le club de ligu e A
mette... la clé sous le paillasson.

SUR LES PIEDS
Alors que la première moitié du clas-

sement n'a pas subi de modifications, il
n 'en va pas de même au bas de l'échelle.
On se marche de plus en plus sur les
pieds. Relevons, cependant, que Moutier
s'est quelque peu distancé de la masse,
en profitant d'empocher deux points à
l'occasion de la venue de Stade Lausanne.
M"is sa façon de vaincre n 'a pas été con-
cluante. Quant à sa victime, elle se trouve
à nouveau seule au dernier rang qui lui
a été transmis par Campagnes tout fier
d'avoir remporté deux points à Fontaine-
melon. Que Stade Lausanne ne perde pas
courage ! Devant lui , se trouvent cinq
équi pes qui n'ont qu 'un ou deux points
d'avance. Tout ce monde peut être appe-
lé, d'un jour à l'autre , à figurer derrière
lui.

R. PE

EN BONNE PLACE. — Cantonal — dont Vavant-centre Ballaman
marque ici le second but contre meyrin — est toujours invaincu.
Il  f igure  en bonne place dans le classement du groupe romand.

(Interpresse)

Le Brésil a pris sa revanche
sur I étonnante équipe du Mexique

A Belo-Horizonte , en match internatio-
nal, le Brésil a battu le Mexique 2-1, résul-
tat acquis à la mi-temps. Ainsi, à quelques
jours de la rencontre contre la sélection
de la FIFA, le Brésil a pris sa revanche
sur la défaite qui lui avait infligée le Mexi-
que vendred i , à Rio de Janeiro.

• Championnat d'Espagne. — Première di-
vision (matches en nocturne de la 7me
journée) : Real Saragosse-Pontevedra 2-2 ;
Las Palmas-Grenade 1-0. Classement:' 1.
Real Madrid 14 p. 2. Las Palmas 11 p.
3. Barcelone 10 p. 4. Pontevedra et Saba-
deil 9 p.
O A Kansas City, en match comptant pour
le tour préliminaire de la coupe du mon-
de, sous-groupe 13/4 , les Etats-Unis ont
battu les Bermudes 6-2 (2-2). A l'issue de
cette rencontre, jouée devant 3700 specta-
teurs, le classement de ce sous-groupe est
le suivant : 1. Canada 4/5. 2. Etats-Unis
3/4. 3. Bermudes 3/1. Le drenier match
opposera les Bermudes aux Etats-Unis le
11 novembre. Le vainqueur de ce sous-
groupe rencontrera le vainqueur du sous-
groupe 13/2 (Guatemala , Trinilé-Haïti).

Le Suédois Lindberg
enlève les 100 km

du Tessin
Venu directement de Mexico au Tessin ,

le sélectionné olympique suédois Stig Lind-
berg a remporté la traditionnelle march e de
100 km organisée sur le parcours Olivone-
Locarno-Lugano sous une pluie battante . Le
Suédois prit le commandement dès le dé-
part, mais ne parvint jamais à prendre plus
de cinq minutes d'avance sur ses adversaires.
Après 60 km, le Suisse Manfred Aaberhard
revint à la hauteur du Suédois mais perdit
à nouveau le contact dans la montée de
Monte-Ceneri. Sur la fin , Aebcrhard perdit
la deuxième place au profi t du Britannique
Pat Duncan.

Classement : l. stig Lindberg (Suède)
10 h 15'39"6 ; 2. Duncan (GB) à 5'16"8 ;
3. Aeberhard (S) à 8'38"2 ; 4. Domansky
(Tch) à 33'53"4 ; 5. Grob (S) à 36'05" ;
6. Putz (Tch) à 37'05" ; 7. Babœ (Rou) à
54'21"4 ; 8. Dostalik (Tch) à 56'15"2 ; 9.
Nickel (Ail) à 1 h 00'13"8 ; 10. Marc lay
(S) à 1 h 02'11"'. 33 partants.

Statu quo entre Couvet et AudaxIIe LIGUE
NEUCHÂTELOISE

Le mauvais temps a joué un vilain
tour en occasionnant le renvoi des deux ¦
rencontres prévues dans le Jura. Tant le
terrain de Superga que celui de La
Chaux-de-Fonds (oit devaient se jouer
Saint-Imier - La Chaux-de-Fonds I I )  ont

\ subi les outrages de la p luie et les ren-
: contres ont été renvoyées. Voilà qui va
| pertu rber te calendrier et l'on ne sait pas

comment la saison va évoluer, après
un mois d' octobre doux et relativement
sec.

DENSITÉ MAIS CORRECTION
Le choc au sommet s'est déroulé à

Couvet . A udax partait avec l'avantage de
ne pas devoir perdre. Comme tes Italo-
Neuchàtelois possédaient un point d'à-''}
vance sur Couve t, un match nui leur '
permettait de conserver cette marge in-
f im e. Tout autre était la situation des
Covassons, qui devaient absolument ga-
gner pour prendre le commandement,
lorsqu'ils auraient rattrapé leur match
en retard. Ce fut  une rencontre d'une
grande densité, mais dont il faut relever
la correction, grâce à un arbitre très
compétent. Ainsi, la situation reste in-

changée en tête où l'écart reste d'un
point.

FLEURIER SE REPREND
-, Pendant ce temps, Fleurier a confirm é

son redressement en disposant d'Etoile
qui a bien failli  égaliser sur la f in .  Les
Siciliens sont sur une pente descen-
dante. Après avoir aligné cinq victoires
consécutives, ils viennent de concéder
leur troisième défaite d'aff i lée .

Fleurier occupe une position de tout
repos au classement, pour l'instant. Son-
vilier a failli fêter son pi 'emier succès,

CLASSEMENT
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. Pis
1. Audax . . '- '. . 9 7" f L23' 7 15
2. Couvet . . .  8 5 2 1 19 6 12
3. Saint-Imier . . 9 4 3 2 19 13 11
4. Etoile . . . . 8 5 — 3 18 11 10
5. Superga . . .  8 2 5 1 12 15 9
6. Fleurier . . .  9 4 1 4 15 16 9
7. Xamax II . .  8 3 1 4 14 21 7
8. Colombier . .  9 3 1 5 8 16 7
9. Boudry . . .  8 2 1 5 15 16 5

10. La Chx-de-F. II 7 1 2 4 6 15 4
11. Sonvilier . . .  9 — 3 6 7 20 3

car Colombier n'a égalisé qu 'à la der-
nière minute. Les joueurs du Vallon de
Saint-Imier ont bientôt leur capital de
points. Colombier, malgré des dif f icultés
d'ordre intern e, n 'a pas perdu son
rythme et a la issé une bonne impression.

E.R.

I Intéressante réunion
samedi dernier à Colombier

Les espoirs romands et ceux de la région
de Bâle se sont affrontés à Colombier dans
le cadre du tournoi national des espoirs.
Les vainqueurs rencontreront en finale, le
1er décembre à Claris, ceux de la confron-
tation suisse orientale - Berne du 10 no-
vembre à Herzogenbuchsee. Cette compéti-
tion est réservée aux boxeurs de moins de
vingt ans ne faisant pas partie des cadres
nationaux. Au cours de la réunion de Co-
lombier, on a enregistré des progrès.

Mouche : Quennoz (Sion) vainqueur par

w.o. Coq : Jacquemet (Sion) bat Burki
(Brugg) par abandon au 2me round. Légers :
Schleiss (Brugg) bat Seydoux (Bulle) par
arrêt au 3me round. Surlégers : Saner (Bâ-
le) bat Beaud (Genève) aux points. Welters :
Bracher (Brugg) bat Flury (Colombier) aux
points. Surwelters : Chatagny (Fribourg) bat
Walter (Granges) par abandon au 2me
round. Moyens : Dafflon (Genève) bat Zug-
ger (Brugg) par abandon au 3me round.
Lourds : Biber (Granges) bat Cudry (Fri-
bou rg) aux points. Il n'y avait pas de poids
mi-mouches, plumes et mi-lourds.

Coup de maitre
de La Sagne

IIIe LIGUE
NEUCHÂTELOISE

Compte tenu du temps défavorable du
dernier week-end, on peut être satisfait

^ 
que

seules deux rencontres sur les onze prévues
aient dû être renvoyées. Encore une journée
et, pour certaines équipes , le premier tout
sera bouclé. Souhaitons que la météorologie
soit favorable, ces prochains dimanches.

Dans le groupe i , on attendait avec in-
térêt le résultat du match au sommet. Les
Sagnards ont confirmé qu 'ils étaient en for-
me, actuellement, et ont battu Corcelles. Ce
succès place le vainqueur seul en tête et
lui donne une sérieuse option sur le titre
de champion d'automne. Auvernier a été

tenu en échec par Saint-Biaise qui poursuit
sa série de résultats irréguliers. Buttes ne
tenait pas à se laisser distancer et a mis à
la raison Floria dont la saison est, pour le
moment, assez médiocre. On attendait plus
du relégué. Bôle marche fort depuis quel-
ques dimanches. Après un début assez dif-
ficile, l'entraîneur Veuve est parvenu à don-
ner du perçant à sa formation qiù vient de
réaliser une série positive assez surpremante.
Les Bôlois sont sur les traces des deux pre-
miers et s'apprêtent à profi ter d'une défail-
lance de leur devancier. L'Areuse, qui
n'avait plus gagné depuis près de deux
mois, a mis à profit la faiblesse de Ticino IB
pour glaner deux points précieux. Xamax 111,
lui aussi, remonte la pente ; il s'est offert
les Espagnols comme victimes.

COMÈTE CHAMPION D'AUTOMNE
Dans le groupe II, Serrières et Le Parc

n'ont pas pu jouer , si bien qu 'ils comptent
déjà deux matches de retard sur le tableau
de marche. Comète est champion d'automne ,
car il ne peut plus être rejoint à la lim i te
des dix matches d' un tour. Les Subiéreux
n 'ont pas fait de cadeau à Dombresson, qui
est actuellement sur une mauvaise pen te.
Cortaillod s'est repris et Audax II a offert

une vaillante résistance, sans pouvoir in-
quiéter ou t re mesure le recevant. Etoile II
et Les Bois ont partagé les points , ce qui
les distance encore un peu plus de l'infor-
tuné Dombresson qui devra sérieusement se
renforcer s'il entend éviter toute mauvaise
surprise à la fin de la saison.

WE

Classements
GROUPE i

Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

1. La Sagne . .  10 8 1 1 39 19 17
î. Corcelles . .  10 7 1 2 39 13 15
3. Bôle . . . .  10 5 2 3 21 16 12
4. Buttes . . .  9 5 1 3 21 23 11
5. Auvernier . . 10 4 2 4 16 14 10
6. Le Locle 11 . 10 4 2 4 23 22 10
7. Saint-Biaise . 9 3 2 4 23 25 8
8. Xamax 111 . . 9 4 — 5 18 32 8
9. Floria . . .  9 2 3 4 31 22 7

10. Espaenol . .  10 2 3 5 20 34 7
11. L'Areuse . . 9 3 — 6 12 27 6
12. Ticino l b  . . 9 1 1 7 16 32 3

GROUPE II
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. Pts
1. Comète . . .  8 8  28 10 16
2. Cortaillod . . 9 5 3 1 26 13 13
3. Hauterive . . 9 5 1 3 14 10 11
4. Serrières . . 7 4 1 2 20 9 9
5. Le Parc . . 7 3 2 2 14 11 8
6. Audax II . .  10 3 2 5 13 17 8
7. Etoile II . . 8 3 1 4 16 19 7
8. Cantonal II . 8 2 2 4 22 20 6
9. Ticino l a . .  8 2 2 4 15 19 6

10. Les Bois . . 9 2 2 5 17 19 6
11. Dombresson 9 1 — 8 11 49 2

Pour mémoire
Ile ligue

Résultats : Fleurier - Etoile 2-1 ; Sonvilier
- Colombier 1-1 ; Couvet - Audax 1-1 ;
Saint-Imier - Chaux-de-Fonds II et Su-
perga - Xamax II renvoyés.

lie programme de dimanche : Boudry
- Couvet ; Chaux-de-Fonds II - Etoile ;
Colombier - Fleurier ; Audax - Superga ;
Xamax II - Sonvilier.

¦Ile ligue
Résultats : groupe I : Auvernier -

Saint-Biaise 1-1 ; Bôle - Le Locle II 3-0 \
Buttes - Floria 4-2 ; La Sagne - Corcel-
les 4-2 ; L'Areuse - Ticino IB 1-0 ; Es-
pagnol - Xamax III 1-4. Groupe II:
Serrières - Ticino IA ; Comète -
Dombresson 7-1 ; Le Parc - Cantonal II,
renvoyé ; Les Bois - Etoile II 2-2 ;
Cortaillod - Audax II 3-1. Pour diman-
che prochain , onze matches sont encore
prévus : groupe 1 : Ticino IB - Auver-
nier ; Saint-Biaise - Bôle ; Le Locle II
- Buttes ; L'Areuse - Espagnol ; Floria
- Corcelles ; Xamax III - La Sagne.
Groupe II : Etoile II - Cantonal II ;
Hauterive - Les Bois ; Ticino A - Cor-
taillod ; Comète - Serrières ; Dombres-
son - Le Parc.

Deuxième titre pour Gruhum Hill (Lotus Ford)
iSSESSEï ^e championnat du monde des conducteurs est terminé

Le Fribourgeois Joseph Siffert se classe au septième rang
Une semaine après le dernier vainqueur

olympique, c'est également à Mexico qu'a
été désigné le champion du monde 1968
des conducteurs en la personne dn Britan-
nique Graham Hill, qui a remporté le
7rae Grand prix du Mexique, dernière
épreuve de la saison comptant pour l'attri-
bution du titre. Graham Hill, qui est âgé
de 39 ans, succède ainsi au Néo-Zélandais
Dennis Hulme, qui , l'an dernier, avait lui
aussi conquis son titre au Mexique mais
qui, cette année, a été contraint à l'aban-
don dès le dixième tour. Au volant de sa
MacLaren-Ford, Hulme a, en effet , heurté
le mur de protection d'un virage avant la
ligne droite. Il avait réussi à redresser mais
sa voiture a pris feu quelques centaines
de mètres plus loin. Le Néo-Zélandais est
sorti indemne de l'accident mais il a, évi-
demment été contraint à l'abandon.

EFFORTS BIEN DOSÉS
Graham Hill , qui est né le 15 février

1929 à Londres, avait déjà été champion
du monde en 1962. Par la suite, il avait
terminé trois fois deuxième du champion-

nat dn monde de 1963 à 1965. Connaissant
parfaitement les limites de sa Lotus-Ford
V-8, fl a su magnifiquement doser les ef-
forts demandés à son bolide. II a construit
sa victoire dans le championnat dn monde
1968 an cours des trois premières épreuves
de la saison (Grand prix d'Afrique du Sud,
Grand prix d'Espagne et Grand prix de
Monaco) où il a totalisé 24 points, soit la
moitié de son total final. Il s'est ensuite,
contenté de conserver la tête ira classe-
ment en résistant aux assauts de ses ri-
vaux les plus dangereux, le Belge Jacky
Ickx tout d'abord , puis son compatriote
Jackie Stewart et le tenant du titre, Den-
nis Hulme.

MAITRISE PARFAITE
Sur le circuit de la Magdalena Mixhuca,

où le 7me Grand prix du Mexique s'est
déroulé par un temps magnifique, il a éga-
lement conduit sa course avec une parfaite
maîtrise. Après l'élimination de Dennis Hul-
me, il a obligé Stewart à forcer sa méca-
nique, ce qui fut fatal à l'Ecossais sur la
fin. Après avoir régulièrement figuré parmi

SANTÉ ! Le nouveau champion du monde étanche une soif
bien compréhensible.

(Téléphoto AP)

les trois premiers depuis le début de l'épreu-
ve, Stewart a, en effet , commencé à perdre
du terrain à une vingtaine de tours de la
fin pour se faire devancer tout en fin de
course par les « attentistes », et notamment
par le Britannique Jackie Oliver et par le
Mexicain Pedro Rodri gue/,

Pour Graham Hill, cette victoire est
la troisième de la saison après les Grands
prix d'Espagne et de Monaco. Il a, en
outre, terminé deuxième au Grand prix
d'Afrique du Sud, au Grand prix d'Allema-
gne et au Grand prix des Etats-Unis, et
quatrième au Grand prix du Canada.

Le Suisse Joseph Siffert a .confirmé les
temps réalisés aux essais (II s'était montré
le plus rapide devant Chris Amon et Gra-
ham Hill). Après avoir ravi la troisième
place à Hulme au huitième tour, Il est
venu inquiéter Stewart pour la seconde
place, à partir du 17me tour, pour se hisser
au commandement dès le 20me tour. Il
est ainsi resté en tête pendant cinq tours
avant d'être contraint de s'arrêter à son
stand, ce qui lui fit perdre un tour et
toutes ses chances.

Le < Critérium neuchâtelois
Une initiative qui mérite le succès

Le canton de Neuchâtel se met, à
son tour — et enfin 1 — à l'heure du
sport automobile . Grâce à une équipe
jeun e et dynamique, l'écurie des Trois
Chevrons et la section de Neuchâtel de
l'A utomobile-club suisse ont mis sur pied
une épreuve d'endurance : le Critérium
neuchâtelois. Celui-ci aura lieu dans la
nuit du samedi 16 au dimanche 17 no-
vembre .

400 KILOMÈTRES
Le parcours — qui ne sera commu-

niqué aux participants que peu avant le
départ, ce qui constitue une solution évi-
demment discutable puisqu'elle ne per-
mettra pas de faire des « reconnaissan-
ces * — est long d'environ 400 km, par-
mi lesquels une cinquantaine de kilomè-
tres d'épreuves spéciales sur routes en-
tièrement ferm ées à la circulation . Le
tracé doit conduire les concurrents à
travers tout le canton. Excellent point à
souligner ; on nous a assuré que toutes
les routes choisies étaient entièrement
goudronnées. D'ores et déjà, plusieurs
pilotes suisses ont fait parvenir leur ins-
cription. Mais le délai ne se termine
que le 6 novembre, si bien que les listes
de p articipation ne sont pas encore
closes.

LA PR EMIÈRE FOIS

Côté technique, on a également très
bien fait  les choses. En e f f e t, pour la
première fo i s, les tronçons seront chro-
nométrés non pas à main, mais à l'aide
de machines électroniques ultra-moder-

nes. Cela devrait permettre d 'éviter toute
contestation des équipages.

A une époque automnale où les con-
ditions atmosphériques sont instables, le
« critérium neuchâtelois » promet une
belle course. Nous y reviendrons encore.

R. CHR1STEN

La dixième course pédestre militaire de
Thoune a été marquée par le duel que se
livrèrent Walter Gilgen et Otto Budliger. Ce
n'est que dans les tout derniers mètres que
le grenadier de Landwehr Walter Gilgen
réussi à s'imposer. Il a couvert les 27 km
500 en 1 h 53'07", temps supérieur de plus
de trois minutes au record détenu par Wer-
ner Fischer, toujours blessé. C'est la seconde
fois que le spécialiste de Berthoud a inscrit
son nom au palmarès de cette épreuve.

RÉSULTATS :
Elite : 1. Otto Budli ger (Rcussbuhl ) 1 h

53'36" ; 2. Boos (Ittigen) 1 h 54'08" ; 3.
Kaiser (Saint-Gall) 1 h 55*34" ; 4. von Wart-
burg (Biberist) 1 h 57'00" ; 5. Breu (Lu-
chingen) 1 h 58'35".

Landwehr : 1. Walter Gilgen (Berthoud)
1 h 53'07" ; 2. Pfanner (Richterswil) 2 h
00'14" ; Wenger (Blumenstcin) 2 h 01'06".

Le Bernois Gilgen
remporte la dixième

course pédestre
militaire de Thoune

Von Hanstein n'est
plus directeur sportif

de l'usine Porsche
M. Huschke von Hanstein a décidé d'a-

bandonner, à la fin de l'année, le poste
de directeur sportif des usines au tomobiles
Porsche, poste qu'il occupait depuis dix-
sept ans. Huschke von Hanstein exercera ,
à l'avenir, d'importantes foncti ons dans une
entreprise de relations publiques et res-
tera , à ce titre, à la disposition de l'usine
de Zuffenhausen.

Cette nouvelle confirme celle que nous
avons publiée la semaine dernière sous la
signature de notre chroniqueur R. Christcn.

Classements
Grand prix du Mexique

1. Graham Hill (GB) sur Lotus-Ford ;
2. MacLaren (NZ) sur Maclaren-Ford
à 50" ; 3. Oliver (GB) sur Lotus-Ford ;
4. Rodrigue/ (Mex) sur B.R.M. ; 5.
Bonnier (Su) sur Honda à un tour. 6.
Siffert (S) sur Lotus-Ford à un tour ;
7. Stewart (GB) sur Matra-Ford à un
tour ; 8. Elford (GB) sur Cooper à
trois tours ; 9. Pescarolo (Fr) sur Matra-
Sports à trois tours. Toutes les autres
voitures engagées (12) ont abandonné.

Championnat du monde
des conducteurs

1. Graham Hill (GB) 48 p. ; 2. Jackie
Stewart (GB) 36 p. ; 3. Denis Hulme
(NZ) 33 p.; 4. Ickx (Be) 27 p.; 5.
MacLaren (NZ) 22 p. ; 6. Rodrigue/
(Mex) 18 p.; 7. Joseph Siffert (S) et
Surtees (GB) 12 p.; 9. Beltoise (Fr)
11 p.; 10. .Amon (NZ) 10 p.; 11.
Rindt (Aut) 8 p.; 12. Attwood (GB),
Servoz-Gavin (Fr) et Oliver (GB) 6 p. ;
15. Blanchi (Be) et Elford (GB) 5 points.

La situation
Groupe romand

Résultats. — Fontainemelon - U.S.
Campagnes. 0-1 ; Meyrin - Cantonal
0-2 ; Monthey - Le Locle 3-£ ; Moutier-
Stade Lausanne 3-2 ; Nyon - Vevey 0-2.

Classement. — 1. Monthey 7 matches-
13 points ; 2. Cantonal et Vevey 7-12 ;
4. Martigny 7-11; 5. Moutier 8-8 ; 6.
Le Locle 9-7 ; 7. Yverdon 7-7 ; 8.
Chênois et Meyrin 7-5 ; 10. Campagnes
et Fontainemelon 8-5 ; 12. Nyon 7-4 ;
13. Stade Lausanne 7-3.

Dimanche prochain . — Cantonal -
Nyon ; Chênois - Campagnes ; Monthey -
Martigny ; Stade Lausanne - Le Locle ;
Vevey - Fontainemelon ; Yverdon -
Meyrin.

Groupe central
Résultats. — Minerva - Breite 4-1 ;

Berthoud - Porrentruy 1-7 ; Concordia -
Trimbach 2-0 ; Nordstern - Durrenast
0-7.

Classement. — 1. Nordstern 10-13 ;
2. Durrenast 8-12 ; 3. Minerva 9-12 ;
4. Concordia 7-10 ; 5. Berthoud 8-10 ;
6. Breitenbach 8-8 ; 7. Breite 8-7 ; 8.
Berne 6-6 ; 9. Porrentruy 6-5 ; 10. Old
Boys 8-5 ; 11. Zofingue et Langenthal
7-4 ; 13. Trimbach 8-4.

Dimanche prochain. — Breitenbach -
Berthoud ; Concordia - Breite ; Old Boys-
Nordstern ; Porrentruy - Minerva ; Trim-
bach - Berne ; Zofingue - Langenthal.

Groupe oriental
Résultats. — Blue Stars - Frauen-

feld 0-2 ; Kussnacht - Red Star 0-0 ;
Police Zurich - Zoug 4-1 ; Locarno -
Uster, renvoyé ; Scha&house - Amriswil
2-2 ; Vaduz - Emmenbrucke 2-2.

Classement. — 1. Red Star 8-11 ;
2. Buochs 6-10 ; 3. Kussnacht 8-9 ; 4.
Frauenfeld 6-8 ; 5. Amriswil 7-8 ; 6.
Schaffhouse et Emmembrucke 8-8 ; 8.
Locarno 6-6 ; 9. Vaduz 7-6 ; 10. Zoug
8-6 ; 11. Uster 7-5 ; 12. Police Zurich
6-4 ; 13. Blue Stars 7-3.

—^S( ôo52ÏÛS-

Contrairement à ce qui a été publié
hier le Zuricois Christian Winiger figure
bien dans la liste des joueurs retenus
par l'entraîneur national Erwin Ballabio
pour le match d'entraînement de demain
soir , contre l'équipe yougoslave de
Hajduk SpVit.

CHRISTIAN WINIGER
A ÉTÉ OUBLIÉ

Groupe central

Les deux équipes de tête du classement ont subi une lourde
défaite, sur leur terrain.

Nordstern n'a pas fuit le poids contre Durrenast, alors que
la victoire obtenue par Porrentruy, en déplacement à Berthoud ,
réjouira tous ceux qui savaient que les Ajoulots allaient amor-
cer un redressement. Pour les Jurassiens, c'est maintenant bien
parti et leur situation n'est plus aussi catastrophique qu'en
début de compétition, puisqu'ils sont théoriquement à égalité
de points avec le « leader » chacelant, Nordstern ; Porrentruy
a, en effe t, quatre matches de moins que les Bâlois.

BIEN PLACÉS
Les défaites de Berthoud et Nordstern permettent à Minerva,

qui a aisément battu Breite de Bâle, et à Concordia, tombeur

de Trimbach, de se rapprocher dangereusement. Ces équipes
attendent la moindre défaillance des premiers pour prendre
leur place.

En queue de classement, on trouve Trimbach, Zofingue et
Langenthal qui vient de s'illustrer en coupe de Suisse. Les
gars de l'Emmenthal ont réussi un match nul contre Lucerne,
obligeant l'équipe de ligue A à rejouer, ce qui confirme que

les mal classés jouent presque toujours de bons matches de
coupe. Quant au F.-C. Berne, il n'aura pas particulièrement
brillé contre Young Boys, s'inclinant sur un très net 9-1 et
étant, de ce fait, irrémédiablement « sorti » de cette compé-
tition.

F.-A. B.

Redressement spectaculaire de Porrentruy
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ROME (AFP). — Un obus qui ornait
le monument aux morts du cimetière
de Castro de Volsci, près de Frosi-
none (70 km au sud de Rome) a
explose vendredi après-midi, tuant
sur le coup quatre personnes et
en blessant plusieurs autres.

Ia|« La déflagration, d'une extrême
violence, a jeté à terre une cen-
taine de. personnes venues se re-
cueillir autour du monument à l'oc-
casion de la Toussaint.

_ L'explosion de l'engin, que la mu-
nicipalité du village croyait désa-
morcé, aurait été provoquée, selon
les premières constatations par la
chaleur des cierges posés à proxi-
mité.

Armes russes pour le Nigeria î
LAGOS (ATS-AFP). — La radio du

Biafra, citant des informations en prove-
nance de Sofia, annonce que le Nigeria et
la Bulgarie ont signé un accord de 10
millions de livres portant sur la livraison
d'armes de fab rication soviétique au Ni-
geria. La radio, captée à Lagos, fait
d'autre part état de manifestations prochi-
noises au Biafra.

Salazar : étaf grave
LISBONNE (AP). — L'état de M. Sa-

lazar demeure grave et sans changement
a annoncé le Dr Coelho, médecin person-
nel de l'ancien président du conseil porm-
gais.

;x- .

La bombe
n'était pas

désamorcée...L'hôpital de Lamharéné est
en pleine transformation

Trois ans après la mort du Dr Schweitzer

. LAMBARÊNÉ (Gabon) (AP). — « Le
gran d docteur », Albert Schweitzer, fronce-
rait les sourcils s'il voyait l'hôpital qu 'il
avait créé en 1913.

En surface peu de choses ont changé.
Les malades arrivent toujours en canot
par l'Ogooue, ou à pied par les pistes de
la brousse. Mais, dans les bâtiments de bois
aux toits de méta l, une révolution est en
cours, trois ans après la disparition du
Df Schweitzer.

Le médecin , prix Nobel , philosophe , écri-
vain , musicien, se refusai t à toutes les ré-
formes, de crainte d'effrayer ses patients
si primitifs.

ENTRÉE DANS LE XXe SIECLE
Maintenant l'hôpital est dirigé par sa

fille Mme Rena Erckert et par le Dr
Walter Munz, 35 ans, un Suisse. Tous
deux ont décidé que l'hôpital allait faire son
entrée dans le XXe siècle. Déjà les anti-
ques lampes à huile et les chandelles ont
été mises en réserve et l'achat d'un gé-
nérateur a permis d'éclairer les salles.

Grâce à ce générateur , il est devenu
possible de conserver médicaments et ali-
ments. Le téléphone et la radio ont fait
leur entrée à l'hôpital. Cependant , il n 'y
a pas encore d'air conditionné dans la
salle d'opérations et le Dr Munz continue
de pratiquer des centaines d'interventions
délicates par des températures dépassant
30 degrés.

Un système do purification de l'eau de
l'Ogooue a permis l'installation de toilettes
et de douches. Les conditions tropicales ne
permettent pas de construire des égouts fer-
més, aussi le système d'écoulement à l' air li-
bre a-t-il été nettoyé, réparé et étendu.

« Nous souhaitons demeurer fidèles à
l'esprit de dévouement et au précieux hé-
ritage du Dr Schweitzer , et aussi adap ter
l'hôpital aux nécessités actuelles » , a décla-
ré le Dr Munz.

Son équipe comprend cinq médecins, tous
Européens , treize infirmières européennes et
40 élèves-infirmières gabonaises.

L'atmosphère a changé cependant. Les
oies et les canards que le Dr Schweitzer
aimait  à voir vagabonder entre les bâti-
ments de l'hôpital ont été assignés à ré-
sidence. Dans les salles , les nattes d'herbe
sèche ont été remplacées par des matelas
de caoutchouc recouverts do plastique.

UNE TRADITION MAINTENUE
Cependant une tradition a été maintenue :

celle qui permet à la famille du malade
de venir vivre auprès de lui , pour lui
faire re trouver l'atmosphère du village. Le
soir, une dizaine de feux s'allument près
des portes des salles : ce sont les familles
qui fon t la cuisine pour que leurs malades
mangent ce qu 'ils aiment.

En 1954, avec le montant de son prix
Nobel , le Dr Schweitzer avait construit
une léproserie pour 125 malades. Ces der-
nières années , un hôpital général de 70
bâtiments a été édifié dans la jungle pou r
470 malades. La léproserie qui y a été
adjointe abrite 150 personnes.

D'après le Dr Munz depuis 1913 plus
de 150,000 personnes, soit environ un tiers ' ,
de la population gabonaise sont venues se
faire soigner à Lambaréné. En 1967, on
y a pratiqué 1650 interventions chirurgi-
cales, soit un tiers de toutes les opérations
faites dans tout le pays. Le première an-
née de son arrivée le Dr Schweitzer avait
opéré 115 fois.

Un plan d'expansion de l'hôpital est en
cours. U y est prévu un second bloc chi-
rurgical , un institut de radiologie, et une
extension des services psychiatriques. La
toute dernière extension, une clinique den-
taire, sera prête pour avril 1969. Jusqu'à
maintenant le Gabon — pour une popu-
lation d'environ 500,000 habitants — n'avait
que deux dentistes !

Nouvelle greffe du cœur
à Houston

HO USTON (AP) . — Une 21me trans-
p lantation cardiaque a eu lieu à Hous-
ton.

M.  Comble, 40 ans, atteint d'une grave
affection cardique, a reçu le cœur de
Hadley van Case, 42 ans.

Onze des 20 précéd ents opérés ont
survécu jusqu 'à présent.

Incroyable mais vrai!
Contrôle des passagers

l'avions par satellite
Pour accélérer les formalités concernant

les passagers venant d'Europe et arrivan t
aux Etats-Unis, la société de transport
aérien Transworld Airline va utiliser bien-
tôt les satellites de communication. Voya-
geurs, passeports et documents d'entrée se-
ront photographiés en Europe avant le dé-
part. Toutes les photos seront ensuite trans-
mises par radio à un centre européen d'é-
mission vers le satellite atlantique de télé-
communication qui les transmettra à son
tour vers les aéroports américains. Lorsque
les passagers y parviendront, les services

d'immigration auront déjà examiné ces do-
cuments et l'attente habituelle sera par con-
séquent totalement supprimée.

Un matériau astucieux
pour les maisons

Une firme suédoise lance un matériau
sandwich préfabriqué d'environ 18 centimè-
tres d'épaisseur pour construire rapidement
les murs des maisons. Du côté extérieur,
il est revêtu d'un parement de brique et du
côté intérieur il comporte une couche de
plâtre. Entre la briqu e et le plâtre , on trou-
ve un matelas de mousse plastique. L'asso-
ciation de ces trois matières en un seul
élément préfabriqué permet d'obtenir une
très bonne isolation thermique et phonique.
La production du matériau en usine ne pré-
sente aucune difficulté.
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L'ensemble de cette journée sera calme et paisible, sans configurations notables.
Naissances : Les enfants de ce jour seront indolents, rêveurs, très sentimentaux et sensibles.

BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Les soins esthétiques sont recom-
mandés. Amour : Risques de heurts avec vos
relations. Affaires : Ne laissez pas passer
les bonnes occasions.

TAUREAU (20/4-20/5)
Santé : Prenez le temps de manger. Amour :
Vous êtes trop renfermé. Affaires : Soyez
persévérant dans vos efforts.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé i Relaxez-vous le plus possible. Amour:
Une rencontre modifiera vos plans. Affai-
res : La monotonie ne vous convien t pas.

CANCER (22/6-22/7)
Santé : Etablissez vos menus avec soin.
Amour ! Il faut supporter les conséquences
de vos actions. Affaires : Vos idées seron t
adoptées.

LION (23/7-23/8)
Santé : Protégez votre vue efficacement
Amour: Sachez vous arrêter à temps. Af-
faires : Votre bonne volonté est appréciée .

VIERGE (24/8-23/9)
Santé : Consultez un spécialiste pour votre
vésicule. Amour : Calmez votre trop grande
impulsivité. Aff aires : Assainissez la situation.

BALANCE (24/9-23/10)
Santé : Supprimez les boissons alcoolisées
Amour : Jugez sainement la situation. Affai-
res : Demeurez toujours dans la légalité.

SCORPION (24/ 10-22/11)
Santé : Soignez vos troubles urinaires.
Amour : La plus grande prudence est con-
seillée. Affaires : Vous pourrez améliorer
votre situation.

SAGITTAIRE (23/11-21/ 12)
Santé : Des massages vous feraient du bien.
Amour : Un rapprochement semble possible.
Affaires : Vous obtiendrez des résultats en-
courageants.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Vos articulations sont très fragiles.
Amour : Montrez-vous souple et diplomate.
Affaires : Demeurez très vigilant.

VERSEAU (20/1-18/2)
Santé : Consommez plus de crudités. Amour:
Conservez votre bonne humeur. Affaires :
Renseignez-vous avant d'agir.

POISSONS (19/2-20/3)
Santé : Faites un peu de marche matin et
soir. Amour : Exigez des faits précis. Af-
faires : Ne vous lancez pas dans l'inconnu.

HORIZONTALEMENT
1. Point de départ pour de lointains voya-

ges. 2. Fait parfois la chandelle. 3. De. —
Se portait par esprit de pénitence. — His-
toire vécue. 4. Préposition. — Les petits
peuvent embellir la vie. 5. La mante en fait
partie. 6. Décrié parmi les hommes. — Fait
cesser. — Objet de soif. 7. Dans lo nom
d'une île de l'océan Indien. — Propage. S.
Pronom. — Perche en Amérique. — Plan .
9. Se dit d'un triangle. — Préfixe. 10.
Pierres précieuses.

VERTICALEMENT
1. Parcourent les déserts ou les routes. 2.

Décore une corniche. — Signalement d'une
inconnue. 3. Note. — Déplaisent lorsqu 'ils
sont mous. — Abréviation du matin. 4. Corps
informe. — A blanchir. 5. Retira. — Donner
un reflet de miroitement. 6. Décision écrite.
— Ouvrage rempli de saillies. 7. Se perd
parfois dans la campagne. — Prénom fémi-
nin. — Détenu. 8. Reptile fragile. — Sur la
Breslo. 9. Empêche de fermer les yeux. 10.
Ont plusieurs étages. — Extrados do la
voûte.
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GENÈVE ( ATS) . — La Confédération
internationale des anciens prisonniers
de guerre, qui groupe quelque trois
millions de membres , a tenu ces jours
à Genève son 6me congrès.

Les délégués qui entendent contri-
buer à écarter la guerre dans le mon-
de, lutter contr e la souffrance et la
misère, ont adopté une résolution dé-
plorant la lenteur du Comité des dix-
huit puissances pour le désarmement
et recommandant l'interdiction de tous
les essais nucléaires.

Le congrès recommande à ses sec-
tions de multiplier les rencontres en-
tre fils et filles d'anciens prisonniers
de guerre, d'associer les jeunes aux
travaux des aînés . Le jumelage de vil-
les est également recommandé.

Les délibérations de ce 6me congrès
des anciens prisonniers de guerre se
sont déroulées au Palais Wilson , sous
la présidence de M. Raoul Nachez( Bel-
gique) qui a été réélu à la présidence
de la délégation générale, en même
temps que le comité sortant.

Congrès des anciens
prisonniers de guerre A l'occasion de la conférence de la

Confédération internationale des an-
ciens prisonniers de guerre, qui vient
d'avoir lieu à Genève , le président de
cette confédération , M. Raoul Mâchez ,
a remis à M. Frédéric Siordet , vice-pré-
sident du Comité international de la
Croix-Rouge, une médaille de bronze
en hommage au CICR , pour l'œuvre
qu'il a accomplie en faveur des prison-
niers de guerre.

Cérémonie de la
Réformation

GENÈVE (ATS).  — Comme chaque
premier dimanche de novembre, s'est
déroulée aux Bastions la cérémonie de
la Réformation. Ap rès les cultes du
matin dans les d i f f é r en tes  paroisses ,
les protestants de Genève se sont ras-
semblés devant le mur des réforma-
teurs pour prendre pa rt à cette mani-
festatio n annuelle que présidai t le pas-
teur Edmond Sauty, modérateur de la
compagnie des pas teurs.

v Reconnaissance envers
le CICR

NEUCHATEL
Salle des conférences : 20 h 30, The Muddy

Watters Blues Band.
Galerie des Amis des arts : Exposition des

femmes peintres do Neuchâtel.
Musée d'ethnographie : Exposition Roumanie.
Galerie de la Tour de Diesse : Exposition

Jelenkiewicz.
TPN, Centre de culture : Lithographies de

Picasso.
Galerie Karine : Exposition Pierre Guin and.
Lyceum-club : Exposition Eveline Schenker.
Centre do loisirs : Exposition Marc Ho-

stettlér.
Galerie Nnmaga, Auvernier : Exposition

André Evrard.
CINÉMAS. — Apollo: 15 h et 20 h 30 :

Le Petit Baigneur. Enfants admis.
Palace : 20 h 30, Comment j'ai appris à

aimer les femmes. 16 ans.
Arcades : 17 h 30, La Belle au bois dor-

mant. 12 ans. 20 h 30, Le Pacha. 16 ans.
Rex : 15 et 20 h 30, La Cuisine au beurre.

16 ans.
Studio : 20 h 30, Le Fou du labo 4. 16 ans.
Bio : 18 h 40 et 20 h 45, Baisers volés.

18 ans.
Danse et attractions :

L'ABC de 21 h à 2 h.
L'Escale de 21 h à 2 h.
La Rotonde de 21 h à 2 h.

Dancing :
Le Corsaire de 20 h à 2 h.

Pharmacie d'office (jusqu 'à 23 h) : G. Mon-
tandon , Epancheurs. De 23 h à 8 h, en
cas d'urgence, le poste de police indique le
pharmacien à disposition.

PESEUX
CINÉMA. — Cinéma de la Côte, 20 h 30:

Liitring.

COLOMBIER
Pharmacie de service : Frcchaux.
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Paresse intestinale
Prenez au repas du soir un ou
deux Grains de Vais. Ils régula-
risent doucement les fonctions
digestives et intestinales, décon-
gestionnent le foie, éliminent les
toxines. Vente en pharmacies et
drogueries.

Chaque soir : Grains de Vais

Chaque jour : Bonne santé

ZURICH(coims DE cumruo
OBLIGATIONS 1er nov. 4 nov.

3 % Fédéral 1949 . . 94.— d 94.— d
2 «4% Féd. 1954, mars 95.85 d 95.85 d
S % Féd. 1966, Juin 92.75 d 92.75 d
4 %% Fédéral 1966 . 99.30 d 99.25 d
4 Vi % Fédéral 1968 . 99.75 99.75
B% Fédéral 1967 . . 104.— d 103.85 d

ACTIONS
Swissair nom 770.— 764.—
Union Bques Suisse* . 6005.— 6035.—
Société Bque Suisse . 3220,— 3250.—
Crédit Suisse 3675.— 3700.—
Bque Pop. Suisse . . 2550.— 2550.—
Ballly 1350.— 1355/—
Electro Watt 1770.— 1770.—
Indeleo 1360.— 1345—
Motor Colombus . . . 1340.— 1340.—
Italo-Sulsse 215.— 213.—
Réassurances Zurich . 2240.— 2230.—
Winterthour Accid. . 1110/— 1100.—
Zurich Assurances . . 5600^- 5590.—
Alu. Suisse nom. . . . 3225.— 3250.—
Brown Boveri 2670.— 2665.—
Saurer 1425.— 1435.—
Fischer 1275.— 1276.—
Lonza 1710.— 1700 —
Nestlé porteur . . . .  3210— 3235.—
Nestlé nom 1975.— 1980.—
Sulzer 4425.— 4450.—
Oursina 6740.— 6700.—
Alcan-Alumlnlum . . 114 V. 112.—
American Tel & Tel 237.— 233.—
Canadien Pacific . . . 283 Vi 283 '/¦
Chesapeake & Ohio . 309.— d 307.— d
Du Pont de Nemours 749.— 739—
Eastman Kodak . . . 342.— 336 —
Ford Motor 260.— 252.—
General Electric . . . 413— 406.—
General Motors . . . 283.— 376.—
IBM . 1353.— 1339 —
International Nickel . 163 V. 161 V.
Kennecott 200 '/. 200 '/.
Montgomery Ward . . 190 '/. 185.—
Std OU New-Jersey . 352.— 343.—
Union Carbide . . . .  192 V. 190 V.
D. States Steel . . . .  189.— 187—
Machines Bull . . . .  79.— 77 V.
Italo-Argentlna . . . .  33 Vi 33 V.
Philips 194 V. 191 V.
Royal Dutch Cy . . . 248.— 242.—
Sodec . . 282.— 238.—
A. E. G 297.— 294.—
Farbenfabr. Bayer AG 230 V. 229 V.
Farbw. Hoechst AG 303.— 302.—
Mannesmann 174 V. 172.—
Siemens 338.— 338.—
BALE ACTIONS
Clba, porteur 8600.— 8590.—
Ciba nom 6600.— 6600.—
Sandoz 7950.— 7875—
Gelgy, porteur . . . .15400.— 15500.—
Gelgy nom 7550 — 7615.—
Hoff. -La Roche (bj) 141500- 139000.-
EAUSANNE ACTIONS
B. C. Vaudoise . . . .  1185.— 1190.—¦
Crédit Fonc. Vaudois 935 — 935.—
Innovation SA 380.— 380.—
Rom. d'électricité . 405 — 400.— d
Ateliers constr. Vevey 605.— d 605— d
La Suisse-Vie 3100.— 3050.— d
Cours communiques sans engagement

par la Banque Cantonale Neuchâtelolse

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 1er nov. 4 nov.

Banque Nationale . 540.— d 640.— d
Crédit Fonc. Neuchftt. 760.— d 760.— d
La Neuchâteloise as. g. 1630.— d 1650.— 0
Appareillage Gardy . 240.— d 260.— o
Câbl. élect. Cortatllod 8800.— d 8800.—
Câbl. et tréf . Cossonay 2900.— o 2900.— d
Chaux et olm. Suis. r. 515.— d 515.— d
Ed. Dubied & Ole S.A. 1850.— 1825.—
Ciment Portland . . . 4350.— o 4350.— o
Suchard Hol. SA. <A> 1425.— d 1450.—
Suchard Hol. SA. «B» 7800.— d 7800.— d
Tramways Neuchâtel 400.— o 400.— o
Sté navigation lacs .
Ntel-Morat, priv. . . 65.— d 68.— d

Obligation!
Etat Neuch. 2% 1932 97.50 o 96.50
Etat de Ntel 4% 1965 98.— d 97.75 d
Etat Neuch. 3% 1959 90.75 d 90.75 d
Com. Neuch. 3% 1947 99.— d 99.— d
Com. Neuch. 3% 1951 93.50 d 93.50 d
Chx-de-Fds 6 % 1966 97.75 d 97.75 d
Le Locle 3% 1947 99.50 d 99.50 d
Châtelot 3% 1951 98.50 d 98.50 d
Elec. Neuch. 3% 1961 95.— d 95.— d
Tram. Neuch. 3% 1946 93.— d 93.— d
Paillard SA. 3% 1960 93.50 d 93.50 d
Tabacs N.-Ser4% 1962 92.— d 92.— d
Rat Cressier 5 V. 1966 101.60 d 101.50 d

Cours des billets de banque
du 4 novembre 1968

Achat Tente
France 85.— 88.—
Italie —.68 —.70
Allemagne 107.— 109.50
Espagne 6.— 6.30
U. S. A 4.27 4.33
Angleterre 10.15 10.45
Belgique 8.25 8.55
Hollande 117.— 119.50
Autriche 16.50 16.85

Marché libre de l'or
Pièces suisses 60.— 53.—
Pièces françaises . . . 61.— 54.—
Pièces anglaises . . . 46.— 49.—
Pièces américaines . . 245.— 260.—
Lingots 5400.— 5550—

Communiqués à titre Indicatif par la
Banque Cantonale Neuchâtelolse

Téléphonez-nous !
La rédaction rétribue les lecteurs qui

lui transmettent sans tarder les informa-
tions régionales utiles. Discrétion assurée.

Tél. Jour et nuit : (038) 5 65 02
(sauf du samedi à 2 h, nu dimanche soir
à 18 heures).

DU MARDI 5 NOVEMBRE

14.15 Télévision scolaire.
18.30 Bulletin de nouvelles.
18.35 Rendez-vous.
18,55 PubUcité.
19.00 Trois petits tours et puis s'en vont.
19.05 (C) Lemoyne d'Iberville

Feuilleton.
19.35 Publicité.
19.40 Téléjournal.
19.55 Publicité.
20.00 Carrefour.
20.20 Publicité.
20.25 (C) L'Homme de fer, Le Dangereux

Alibi.
21.15 Dimensions, revue de la science.
21.45 Festival de jazz de Montreux 1968.
22.10 Elections américaines.
23.00 Téléjournal.

9.50 Télévision scolaire.
1230 Midi-magazine.
13.00 Télé-midi.
14.03 Télévision scolaire.
17.20 Télévision scolaire.
18.20 Flash-actualités.
18.21 Contact.
18.30 Teuf-teuf

Jeu.
18.45 Les quatre saisons.
19.15 Bonne nuit les petits.
19.20 Actualités régionales.
19.40 Vive la vie

Feuilleton.
19.55 Annonces et météo.
2030 Le Notaire des Noirs

Film.
22.25 Soûl Session à Cannes.
23.25 Télé-nuiL

16.00 Annoncez la couleur.
18.15 Cours du conservatoire national.

des arts et métiers
19.05 Annoncez la couleur.
19.40 Télé-soir.
19.55 Télésports.
20.00 La Prunelle

Feuilleton.
2035 Musique - album.
22.00 Revue des arts.

Suisse alémanique.

9.15, 10.15 et 18.15, télévision scolaire.
18.44, fin de journée, publicité. 18.55, télé-
journaJ, l'antenne, publicité. 19.25, Revolver
et jupons. 20 h, téléjournal, publicité. 20.20,

Le Notaire des noirs (France, 20 h 35)
Un drame de l'enfance, d'après Loys
Masson.
Dimensions (Suisse, 21 h 15) Une en-
quête consacrée au temps et à sa mesure.
Élections américaines (Suisse, 22 h 10)
Une actualité importante par ses con-
séquences futures.

J.-C. L.

élections américaines. 20.30, La Forme de la
terre. 21 h, Zazie dans le métro, film.
22.30, chronique littéraire, téléjournal.

16.40, téléjournal. 16.45, pour les enfants.
18 h, téléjournal 18.05, programme régio-
naux. 20 h, téléjournal, météo. 20.15, Euro-
party. 21 h, L'Automne de Kobayawa, film.
23 h, téléjournal, commentaires, météo.

Sottens et télédiffusion
6.10, bonjour à tous. 6.15, informations.

7.15, miroir-première. 8 h et 9 h, informa-
tions. 9.05, bande à part. 10 h et 11 h,
informations. 11.05, mardi-balade. 12 h, in-
formations. 12.05, au carillon de midi.
12.35, 10, 20, 50, 100. 12.45, informations,
ce matin dans le monde. 12.55, La Porteuse
de pain. 13.05, mardi les gars. 13.15, les
nouveautés du disque. 13.30, musique sans
paroles. 14 h, informations. 14.05, sur vos
deux oreilles. 14.30, le monde chez vous.
15 h, informations. 15.05, concert chez soi.

16 h, informations. 16.05, le rendez-vous
de seize heures, Mémoires de Sarah Bern-
hardt. 17 h, informations. 17.05, bonjour les
enfants. 17.30, jeunesse-club. 18 h, informa-
tions. 18.05, le micro dans la vie. 18.45,
sports. 19 h, le miroir du monde. 19.30,
bonsoir les enfants. 19.35, la fa mi. 20 h,
magazine 68. 20.25, intermède musical.
20.30, Lucienne et le boucher, pièce de
Marcel Aymé. 22.30, informations. 22.35,
la tribune internation ale des journalistes.
23 h, prélude à la nuit. 23.25, miroir-der-
nière. 23.30, hymne national-

Second programme
12 h, midi-musique. 14 h, Musik am

Nachmittag. 17 h, musica di fine pomerig-
gio. 18 h, jeunesse-club. 19 h, per i lavora-
tori italiani in Svizzera. 19.30, musique pour
la Suisse. 20 h, vingt-quatre heures de la
vie du monde. 20.15, play time. 20.30, pres-
tige de la musique. 21.25, la vie musicale
21.40, encyclopédie lyrique , U Trittico, (Le
Triptyque) musique de Giacomo Puccini,
texte de Giuseppe Adami. 22.35, les jeux du
jazz. 23.05, hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h, 10 h, 11 h , 12.30, 15 h,

16 h, 23.25, informations. 6.10, bonjour.
6.20, réveil en musique. 7.10, auto-radio.
8.30, concert. 9 h, souvenirs musicaux. 10.05,
mélodies et chansons. 11.05, pages de We-
ber. 11.30, jodels et accordéon. 12 h, maga-
zine agricole. 12.40, rendez-vous de midi.
14 h, extrait de correspondance entre Abi-
gail Adams-Smith et John Adams, pendant
la guerre de Sécession. 14.30, radioscolaire.
15.05, Orphée et Euridice, opéra, extrait
Gluck.

16.05, lecture. 16.30, musique de divertis-
sement pour les personnes âgées. 17.30, pour
les jeunes. 18 h, informations, météo, ac-
tualités. 18.15, radio-jeunesse. 18.55, bonne
nuit les petits. 19 h, sports, communiqués.
19.15, informations, actualités. 20 h , hit-pa-
rade. 20.30, extrait du grand livre d'anec-
dotes. 21.15, orchestre récréatif de Bero-
munster et solistes. 21.45, la situation in-
ternationale. 22.15, informations. 22.20 à
6.15, élections américaines, en intermède ;
musique récréative et concert sur demande.

COURS D'ANGLAIS (Suisse romande). — Dans sa grille des programmes,
la télévision suisse romande a réservé une p lace à un cours d' ang lais produit
et réalisé par la B.B.C. Nous avons toujours douté de l' ef f icaci té  de telles séries
d i f fu sées  sans être accompagnées d'un feui l le t  de documentation qui permettrait
aux téléspectateurs intéressés d' entraîner les acquisitions. Nous pouvons douter
que celle consacrée à la langue de Gœthe ait obtenu le succès et le retentisse-
ment escompté. Bien que p lus utile que le présent cours d'ang lais — si l'on
songe que ta majorité des Suisses s'expriment dans cette langue — il semble
qiiiune audience réduite ait incité les responsables à se tourner vers d'autres
horizons. Mais la série ang lais e, dans quelques mois, risque bien de subir le
même sort. Incontestablement , il f a u t  regretter ce manque de persévérance, car
chacune de ces séries présente au moins une qualité commune évidente.

En les suivant régulièrement, nous constatons que les responsables ne cher-
chent pas à nous apprendre une langue , mais plutôt à nous accoutumer à cer-
taines situations simples et notre oreille à des sons particuliers . Certes, on ne
parie pas encore assez e f  l'on peut aussi douter de l'application des téléspec-
tateurs — faute de documen ts écrits — lorsqu'ils doivent rép éter les p hrases.
Mais , les auteurs forment  l' oreille et s'insp irent ainsi des méthodes modernes de
l' enseignement des langues . Sur ce p lan, la TV romande fa i t  œuvre utile. Il
faudrai t , pour que cet objectif  soit attein t, que la majorité des parents conseil-
lent ces émissions à leurs enfants  s'ils sont intéressés et que l'école se préoccupe
de leur utilité.

Mais pourquoi la télévision romande ne reviendrait-elle pas rapidement à
la diffusion d' une série consacré e à la langue allemande ? Elle préparera ainsi
les jeunes à la récep tion de fa fu ture  deuxième chaîne et supp léera au manque
d' une école qui n'a pas encore su trouver une méthode de contrôle adapté e aux
méthodes modernes adoptées et qui oblige ainsi les enseignants à travailler selon
des méthodes hybrides.

CLARITTA MON TEZ (Suisse romande). — Chaque lundi , avant la première
édition du « Téléjournal », la télévision romande programme un documentai-
re. Nous regrettoné que ces derniers ne soient pas mieux annoncés, car bien
trouvent ils nous présentent des sujets cap tivants. Hier, par exemple , nous
avons eu l'occasion de faire la connaissance d'une jeune f emme  passionnée de
tauromachie au point de descendre dans l'arène. Cette séquence était tirée
d' une émission des « Coulisses de l' exploit ».

LE GORILLE A MORDU L'ARCHEVÊQUE (Suisse romande). — Les équipes
des « Jeunes aussi * ne pouvant pas produire quatre émissions par mois, les res-
ponsables des programmes comblent le trou par la d i f fus ion  d' un long métrage.
De nombreux téléspectateurs regretteront qu'un tel spectacle ne soit pas diffusé
le samedi plutôt qu'en semaine. Mis à part cela , Roger Hanin , dans ce rôle nous
divertit tout de même.

J.-Cl. Leuba

En avant-soirée
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1er Salon flottant du confort ménager
DanS le pOft à bord dll «NeUChâtel» Tous les jours de 14 à 22 heures Samedis et dimanches de 10 heures à 22 h 30

du 30 octobre au 13 novembre 1968 — Entrée libre
SUPERBE EXPOSITION D'APPAREILS MÉNAGERS

A DES PRIX SENSATIONNELS !
RADIOS-ELECTROPHONES - ENREGISTREURS - TÉLÉVISEURS en noir et couleur - MACHINES A LAVER le linge et la vaisselle - FRIGOS - CONGÉLATEURS

CUISINIÈRES A GAZ - CHAUFFAGE AU GAZ BUTANE, etc.

Acheter chez Jeanneret H RJ| JN| fflkM BàS E" 89 Ê P JBL Ê̂ IÊfc ÂU CONFORT MÉNAGER

c'est ménager son budget jj f  Km BpSk WÊm |f| lm E M CUL ^Ĥ UFS 
Seyon 26-28-30 - NEUCHÂTEL - Tél. 5 45 24

-•

Le confort... la classe... c'est MEUBLES MEYER

CE SOI R !
L

T
O

Cercle libéral j
20 heures

VRENELI, MONTRES
ET AUTRES BEAUX

QUINES

i M1 THÉflTRE Î
-S m Â B mardi 12 et mercredi 13 novembre, à 20 h 30 HH

IU CL Ji LES GALAS KARSENTY - HERBERT présenteront M

9 Hf̂  
DA NIELLE DARRIEUX M

1 L AMOUR QUELQUEFOIS I
Kv~l Spectacle joué et chanté , textes de Guy de Maupassant et Jules Renard ; KS
j^« 2me spectacle de l'abonnement A et B. Location : Agence Strubin , librairie Ëffij
figÉ Reymond , tél. 5 44 66. Prix et places spéciaux pour apprentis et étudiants. JEM

SOCIÉTÉ DE MUSIQUE - NEUCHATEL

Deuxième concert d'abonnement
Jeudi 7 novembre 1968,

à 20 h précises

Grande salle des conférences

ORCHESTRE
DE LA SUISSE ROMANDE

Direction : Paul KLECKI
Soliste : Byron JANIS, pianiste

Places disponibles à l'agence
Strubin , librairie Reymond

Si, par hasard,
vous avez besoin

d'argent
... cela ne signifie pas

encore que vous devez
entamer vos économies,
tant s'en faut!
Un bon conseil:
Votre réserve doit être préservée. Mais réalisez
votre projet quand même. Le Prêt-Rohner est là
pour cela. Ainsi vous pourrez profiter des bonnes
occasions en temps opportun et votre fortune
restera intacte. Ecrivez ou téléphonez-nous
encore aujourd'hui!

Banque Rohner Cie S.A.
8021 Zurich, Strehlgasse 33, tél. 051 130330
9001 St-Gall, Neugasse 26, tél. 071233922

Profitez de notre Service du soir,
récemment introduit pour vous. Télé-
phonez sous No 071233922 entre 19 h.
et 21 h. et nous vous donnons tous les
renseignements désirés sur nos prêts.

Depuis plus de 30 ans, la Banque Rohner
accorde des prêts rapides, discrets et
favorables.

Nom; 

Rue: 

Localité: I / 344

Voyages par avion à

I RIO-DE-JANEIRO
par vols spéciaux D - C 8

départ chaque jeudi
du 19 décembre 1968 au 27 mars 1969

17 jours, à partir de Fr. 1985.—

Programmes des voyages et inscriptions
à l'agence de voyages

NATURAL S. A.
2, rue Saint-Honoré, Neuchâtel, tél. 4 28 28 ?'

nom sûr BSMéSMSpour vos J^̂ ^̂ ^̂ ^p

f*ÏWr Veadtei a» felw parvenir wtra documenta»».

Br NOM: MOME

Je n ai p lus qu 'à attendre ! yj m
Ma petite annonce paraît au- ïft i/ i
jourd'hui. Demain, tout sera *flgLj
vendu, grâce à la mp

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHÂTEL J
Nos machines à coudre ||

Zigzag, neuves, à Fr. 398.- j .-J
...un grand succès Garantie 5 ans | J
Facilités de paiement Grand-Rue S t; I

^F " '» * <i£C- * »HI Neuchâtel j  J
F̂ ???̂ 81 Tél. (038) | ,,!
fafcfcgMâSÉatMBfeP 5 34 24 | :

Assurez l'adhérence et la stabilité
de vos

FAUSSES DENTS
... Evitez les ennuis d'une prothèse
dentaire qui glisse et qui tombe sans
cesse. Votre appareil saupoudré de
DENTOFIX, la poudre adhésive,
agréable, aura une adhérence par-
faite : vous vous sentirez mieux à
l'aise. Stimulante et rafraîchissante
pour les gencives rendues sensibles
par l'excès d'acidité. Portez votre
dentier avec plus de confort. DEN-
TOFIX en discret flacon plastique
neutre dans les pharmacies et dro-
gueries. Fr. 2.85.

A vendre

Points Silva
Mondo - Avanti
Prix avantageux

LBSCY, case
postale 261,

1401 Yverdon. ;

ÇyyJôjwnnotCcgHac

\2Aupoiemi
Plus qu'un *": un

vrai Grande Champagne
VSOP

Caves Marmot
8023 Zurich



Exportation ou trafic d armes ?
Enquête concernant l une des plus
importantes entreprises de Suisse

De notre correspondant de Berne :
L'exportation d'armes reste, en Suisse, sujet à controverse permanente,

un peu comme l'objection de conscience. Fréquemment des voix s'élèvent
pour demander que la Suisse neutre, de plus siège le Comité international
de la Croix-Rouge, renonce à livrer à l'étranger du matériel de guerre. II
y a peu de temps encore, un député indépendant de Zurich , M. Werner
Schmid , avait déposé une « initiative personnelle » tendant à interdire
purement et simplement l'exportation de matériel de guerre. Le Conseil
national a traité cette proposition et l'a rejetée. Le Conseil des Etats attend,
pour s'en occuper, que certains points de procédure soient tirés au clair.

destinataires relatives à l'engagement pris
de ne pas exporter ce matériel étaient fal-
sifiées.

« Le ministère public fédéral a, par con-
séquent, ouvert aujourd'hui une enquête de
police judiciaire contre les personnes im-
pliquées dans cette affaire. Elle permettra
d'établir si, et dans quelle mesure, des re-
présentants de la maison zuricoise précitée
ont contrevenu aux dispositions en vi-
gueur. >

PRUDENCE, MAIS...
On le voit, l'administration reste prudente

et elle a sans doute raison, car l'affaire
est trop grave pour que l'on jette prématu-
rément des accusations contre des person-

Pour le moment donc, il s'agit d'appli-
quer les dispositions en vigueur qui décou-
lent de l'article 41 de la Constitution fédé-
rale. Cet article permet de fabriquer, d'ac-
quérir, de mettre dans le commerce et de
distribuer des armes, munirions, des explo-
sifs et autre matériel de guerre — même en
pièces détachées — à la condition toute-
fois d'avoir obtenu une autorisation. Et
le texte précise :

« Cette autorisation ne sera accordée
qu'aux personnes et entreprises qui, du
point de vue de l'intérêt national présen-
tent les garanties nécessaires. »

PAS D'EXPORTATION
SANS AUTORISATION

L'exportation d'armes, également, n'est
possible qn'avec nne autorisation.

Sur cette base, le Conseil fédéral a édic-
té un arrêté en date du 28 mars 1949 et
l'a modifié à plusieurs reprises, la dernière
fois le 27 décembre 1967, en particulier
pour y introduire une disposition plus sé-
vère disant :

« L'importation, l'exportation et le transit
de matériel de guerre sont interdits. Sont
réservées les autorisations expresses.»

Or, à quelles conditions peut-on obtenir
cette autorisation ?

II faut que la livraison soit destinée à
nn gouvernement étranger ou a une entre-
prise chargée d'une fabrication par on tel
gouvernement II faut ensuite que le gou-
vernement qui désire importer du matériel
de guerre s'engage par une déclaration à
ne pas réexporter la marchandise.

Comme l'arrêté prescrit aussi que le per-
mis sera refusé si une exportation d'armes
se révèle contraire aux intérêts suisses ou
contrevient à des accords internationaux, il
s'est établi nne pratique. Aucun commerce
de matériel de guerre, quel qu'il soit, n'est
autorisé entre notre pays et un Etat en
guerre ou même un ensemble d'Etats com-
pris daus une région où il y a menace de
conflit armé.

C'est le département militaire fédéral qui
veille à l'application de ces règles et il agit
d'entente avec le département politique dans
les cas où il y a interdiction d'exporter.

On pensait ainsi avoir concilié les de-
voirs de neutralité et d'humanité avec les
nécessités de la défense nationale qui com-
mandent d'avoir, chez nous, une industrie
de l'armement capable de se développer et
qui, pour cela, a besoin aussi des mar-
chés extérieurs.
UNE AFFAIRE QUI POURRAIT AVOIR

UN GRAND RETENTISSEMENT
Mais là où il y a contrôle, il y a aussi

tentation de l'éluder, surfont si la fraude
permet de réaliser des bénéfices matériels
considérables. Ainsi, hier soir, le départe-
ment, fédéral de justice et police publiait
le communiqué suivant, qui pourrait bien
annoncer une affaire appelée à un grand
retentissement :

« Entre l'été 1967 et l'auotmne 1968, la
fabrique de machines-outils d'Oerlikon,
Buehrle et Cie, à Zurich, a présenté à plu-
sieurs reprises à l'Office fédéral compé-
tent, des demandes d'exportation de maté-
riel de guerre (canons, munitions fusées
pour avion). Elles ont été accordées dans
la mesure où il s'agissait d'exportations des-
tinées à des pays n'étant pas en guerre.
Des attestations écrites des pays destinatai-
res certifiant que ce matériel ne serait pas
réexporté étaient jointes auxdites demandes.

« Par la suite, on apprit que, dans un
des cas, le matériel de guerre avait pro-
bablement été dirigé ou réexpédié vers un
pays en guerre, alors que, dans d'antres
cas, il apparut que les attestations des pays

nés déterminées. En revanche, on attend
qu 'une fois la lumière faite, l'autorité fé-
dérale ne tentera pas de la mettre sous
le boisseau.

Car si le communiqué est discret sur la
destination de ce matériel, il n'empêche
point de penser que le trafic illlicite devait
bénéficier à l'un de ces Etats actuellement
en guerre et qui, ayant grand besoin d'ar-
mes, a cherché à les obtenir par le détour
d'un « pays ami ».

Quoi qu 'il en soit, les faits qui ont jus-
tifié une enquête montrent bien que des
lacunes subsistent dans la réglementation
actuelle. Il faudra trouver les moyens dé
renforcer sans tarder le contrôle, sinon, il
ne sera plus possible de contenir une nou-
velle offensive tendant à supprimer toute
exportation de matériel de guerre.

Dans un cas comme celui-ci, les frau-
deurs scient eux-mêmes la branche sur la-
quelle est assise toute l'industrie des ar-
mements. C'est à eux donc qu'a faudra
s'en prendre si leurs agissements illégaux
et qui, moralement, procèdent du plus
sordide mercantilisme, ont de fâcheuses con-
séquences.

G. P.

La tempête
en Suisse

Nous l'avons annoncé dans notre
dernière édition, le mauvais temps a
fait rage pendant le week-end sur plu-
sieurs régions de Suisse. Neige en
montagne où plusieurs cols ont dû être
fermés, notamment la Furka, le Grim-
sel et le Simplon, alors qu'au Gothard
une avalanche de pierres a bloqué
pendant près de douze heures le trafic
ferroviaire et provoqué près de deux
millions de dégâts sur l'un des chan-
tiers de la N. 2 (notre photo Photo-
press ci-contre).

Au Tessin, les pluies violentes ont
provoqué des inondations, à Lugano
notamment où les quais ont été inon-
dés (notre photo Photopress ci-dessous).

Chutes de pluie record
ZURICH (ATS) .  — 2b8 mm de

p luie en deux jours à Locarno-Mon-
ti, 233 à Simp lon-Village , 183 à
Gœschenen, 187 à Lugano : voilà
quelques records de chute de p luie
établis en Suisse, de vendredi à di-

manche matin. Le temps de f œ h n ,
qui régnait dans toutes les A l pes , a
entraîné tcomme de coutume de
nombreuses préci p itations au sud
des Alpes , qui se sont étendues au
nord et au Valais.

L'Association suisse
d économie forestière

cherche d autres débouchés
LUCERNE (ATS). — A une très forte

majorité, les membres de l'Association suis-
se d'économie forestière, lors de sa der-
nière assemblée générale tenue à la mai-
son des congrès- à Lucerne, a décidé

^ 
de

faire partie de la communauté d'intérêts
suisses pour l'industrie du bois, afin d'avoir
un droit de regard constant sax l'ensemble
du marché du bois.

La réunion, dirigée par son président,
M. D. Buri, conseiller d'Etat et conseEler
aux Etats à Berne, et dont les exposés
avaient été préparés par le chef de l'office,
M. Ch. Feldmann, a laissé une impres-
sion très favorable. Lors des délibérations,
on a noté la présence du chef du dépar-
tement de l'économie du canton de Lu-
cerne, M. Adolf Kaech, conseiller d'Etat
et du conseiller de ville de Lucerne, M.
Hans Ronca.

SE RAPPROCHER DU MARCHÉ
EUROPÉEN

Afin de se rapprocher du marché eu-
ropéen, M. A. Kurth , président de la com-
munauté d'intérêts suisses pour l'industrie
du bois a fortemen t recommandé à l'asso-
ciation d'en faire partie. Cela doit lui aider
à trouver des solutions dans l'écoulement
du bois indigène. Il a relevé, entre autres,
qu 'à la suite d'enquêtes faites en Suisse et

à l'étranger, il existe réellement une pos-
sibilité d'amélioration et d'une baisse du
prix de revient. Les conditions , cependant,
résident dans le fait qu 'il faut trouver des
méthodes plus rationnelles d'abattage, de
transport, de jaugeage et de vente, ainsi
que de l'entreposage et du façonnage du
bois.

L'Association suisse d'économie forestière,
à laquelle font partie tous les _ cantons, 57
organisations cantonales et régionales de
propriétaires de forêts et environ, 200 mem-
bres particuliers, a pour but de développer
l'économie forestière en général et de dé-
fendre les intérêts des propriétaires de fo-
rêts. 

* En visite officielle en Suisse, le
général de brigade Essoussi , le chef
d'état-major de l'armée tunisienne, a
fait  lundi une visite de courtoisie nu
conseiller fédéral Gnaegi , chef du dé-
partement militaire. Auparavant, il
s'était entretenu avec le colonel cdt.
de corps P. Hirschy, chef de l'instruc-
tion .

ZURICH (UPI). — Devant le tribunal
de Zurich a débuté lundi un des plus
grands procès d'escroquerie connus dans
le canton : l'accusé Paul Hoffmann, 38
ans, avec la formation non terminée
d'un électricien est parvenu à escro-
quer 34 millions de francs en trois ans.
Près d'un quart de cette somme, Hoff-
mann l'a dilapidée au cours d'une vie
effrénée de play-boy.

Le procureur d'Etat, M. Max Koller,
a demandé lundi une peine de sept ans
et demi de réclusion pour l'homme dont
la responsabilité des actes est consi-
dérée comme diminuée.

Pendant ses trois ans d'activité, Hoff-
mann a mené une vie de crésus. Il a
possédé quelque 64 voitures, un yacht
de 45,000 francs et un matériel de
chasse et de pêche luxueux. Il était
connu dans les aéroclubs, possédant un
brevet de pilote, dans les casinos où il
jouait gros et chez les bijoutiers. Il
semble que la femme de Hoffmann ait
joué nn certain rôle dans la vie de
l'escroc. Le jugement sera rendu au-
jourd'hui.

L'escroc aux
34 millions :

jugement aujourd'hui

ÉÉSUISSE ALEMANIQUP^^^1̂

Il avait tué un piéton

HORGEN il ATS). — Le tribunal dn
district de Horgen a condamné à 14
mois de prison dont à déduire la pré-
ventive, un jeune homme de 26 ans,
qui avait provoqué un accident en état
d'ivresse. Accompagné de son amie avec
qui il avait fêté leurs fiançailles le
31 août dernier, il avait perdu la maî-
trise de son véhicule, entre Hausen-sur-
Albis et Unteralbis. Il avait mortelle-
ment atteint un jeune piéton.

Le taux d'alcool , dans le sang du
conducteur, était de 1,17 %„. L'adhésion
du fautif à la Croix-Bleue n'a pas con-
vaincu le tribunal de sa volonté de ra-
chat.

Condamné pour
ivresse au volant

AVEZ-VOUS
DE LA PERSONNALITÉ ?
Aimez-vous les murs blancs et nus, les meu-
bles modernes, un intérieur dépouillé ? Ou
bien préférez-vous les meubles de style,
les bibelots, les pièces intimes ? Votre per-
sonnalité sera différente selon votre réponse.
Réfléchissez donc bien avant de choisir
vos meubles si vous voulez donner du
caractère à votre intérieur. Nous avons
d'ailleurs pensé à vous en éditant notre
petit guide de la décoration Perrenoud.
11 vous familiarisera avec quelques règles
fondamentales. Demandez - le. Nous vous
l'enverrons gratuitement.
MEUBLES PERRENOUD
Service clientèle

' 2053 Cernier (NE)

SAINT-GALL (ATS). — Les vignerons
de Suisse orientale ont fixé les prix
des vins de la récolte de cet automne.
Le Riesling-Silvaner atteindra 1 fr . 65,
pour nn degré Oechsle de 65, le pinot
noir 1 fr . 80, pour un degré Oechsle de
69. Les primes de qualité seron t de
3 centimes par kilo.

Les producteurs ont décidé d'affecter
un demi pour cent de leur recette à un
versement au fonds pour la construc-
tion de l'Ecole viticole et vinicole suis-
se.

Le» prix du vin
en Suisse orientale

ZURICH (ATS). — Répondant à une
interpellation de M. Hans Meisser (indé-
pendant), au cours de la séance de lundi
du Grand conseil, le directeur de police,
M. A. Mossdorf , a précisé que le Conseil
d'Etat ne pouvait encore répondre aux
accusations portées contre la police, rela-
tives à son comportement lors des trou-
bles de juin. ,

M. Mossdorf a ajouté que les enquê-
tes ordonnées n'étaient pas encore termi-
nées. La discussion, au sujet d'une éven-
tuelle revision des dispositions sur la sé-
paration des pouvoirs et les tâches de
la police cantonale pourra se faire pro-
bablement lors d'une des prochaines séan-
ces. On prévoit qu 'elle prendra un certain
temps.

A part cela, le conseil a approuvé des
motions à caractère scolai re, l'une de-
mandant l'introduction de l'enseignement
obligatoire de la gymnastique pour jeu-
nes gens, et l'autre traitant des vacances
et du système scolaires.

Accusations
contre la police :

le Conseil d'Etat zuricois
ne peut pas encore répondre

ZURICH (ATS). — La police zuri-
coise a arrêté lundi deux personnes,
dont l'une a déjà avoué avoir transpor-
té en Suisse des œuvres d'art volées
dans des châteaux et gentilhommiè-
res d'Autriche. Deux fonctionnaires de
la police autrichienne sont arrivés à
Zurich, pour assister la police dans son
enquête.

Depuis quelque temps déjà, des jour-
naux autrichiens s'étaient fait l'écho
des bruits, selon lesquels un résean de
contrebande d'oeuvres d'art existait, en-
tre l'Autriche et la Suisse. Les arres-
tations opérées lundi à Zurich confir-
ment ces dires. H n'est pas exclu que
d'autres personnes soient impliquées
dans cette affaire.

Contrebandiers
d'œuvres d'art

arrêtés à Zurich

PRATTELN (ATS). — Un choc fron-
tal terrible s'est produit mardi , à Prat-
teln. Le bilan de ce tragique accident
se monte à six personnes grièvement
blessées, à savoir quatre adultes et deux
enfants. Dans le courant de l'après-
midi, lors d'une manœuvre de dépas-
sement, une fourgonnette se mit à
déraper sur la chaussée trempée et en-
tra en collision avec une voiture qui
circulait correctement en sens oppo-
sé. L'état des six blessés est cri t ique .

Six personnes
grièvement blessées
dans une collision

ZURICH (ATS). — L'initiative, lancée
en mai dernier dans le canton de Zurich
et demandant la suppression de la cen-
sure cinématographique, a recueilli 7870 si-
gnatures, alors que 5000 sont nécessaires
pour qu'elle soit valable. Les listes ont
été déposées lundi matin, par deux re-
présentants du journal « Zuercher S tu dent >,
pen avant l'ouverture de la séance du
Grand conseil.

Les autorités vont maintenant entrepren-
dre la vérification des signatures. L'initia-
tive devra ensuite être soumise au corps
électoral dans un délai de deux ans.

Suppression
de la censure

cinématographique :
dépôt de l'initiative

à Zurich

LAUSANNE (ATS). — Le 1er ar-
rondissement des CFF communi-
que :

Lundi vers 18 h 05, le train om-
nibus 2072, circulant de Brigue en
direction de Domodossola a heurté
un glissement de terrain à l'entrée
du tunnel du Rio Rido, entre Domo-
dossola et Iselle. La locomotive et
cinq voitures ont déraillé. Les deux
voies sont coupées probablement
pour un certain temps. On ignore en-
core s'il y a des victimes.

Déraillement
sur la ligne
du Simplon

Trafic interrompu

BRIGUE (ATS). — Alors qu'elle se
rendait d'Ernen à Ausserbinn en com-
pagnie de sa fille Marianne, 12 ans
Mme Marie Jentsch, 41 ans, domiciliée
à Ausserbinn a été écrasée par un ar-
bre. La jeune femme mère de six en-
fants a été tuée sur le coup tandis que
sa fille a été blessée et hospitalisée.
L'arbre s'est déraciné à la suite des
fortes pluies et cela juste au moment
où la malheureuse passait à cet endroit .

Une mère de six
enfants tuée
par un arbre

(c) Lundi après-midi un grave accident
s'est produit en gare de Sierre. Le train
omnibus No 1851 arrivant de Brigue à
14 h 36 à Sierre a happé Mlle Giuseppa
Spinelli, 55 ans, d'origine italienne. La
malheureuse a eu une jambe sectionnée
et le crâne fracturé. Elle a été trans-
portée dans un état désespéré à la cli-
nique Sainte-Claire où elle a succombé
à ses graves blessures deux heures plus
tard. Mlle Spinelli avait travaillé à l'hô-
pital de Sierre. Une enquête a été ou-
verte pour déterminer les raisons de
cette fin tragique.

Tuée par le train
en gare de Sierre

Mauvaise surprise peu après 7 heures
m m — ¦« n — M «i m. —

Lundi, dès 7 h 30, la ville de Lausanne
a subi une longue panne d'électricité affec-
tant aussd̂ bien l'éclairage que la circula-
tion des transports en commun, les installa-
tions ménagères et industrielles. Les deux
tiers de la ville en ont été les victimes.
Le courant est revenu, peu à peu, dès
9 h 30.

L'avarie s'est produite sur un tron-
çon propriété commune de la compa-
gnie vaudoise d'électricité et de la com-
mune de Lausanne.

Petit à petit, le courant a été rétabli
progressivement, aussi vite quo possible,
¦naturellement. Les ménagères ne pouvaient
utiliser la cuisinière électrique et il fallut
manger froid ou « popoter » sur un feu de
cheminée, pour ceux qui ont une chemi-
née dans leur salon ! Quant au chauffage
au mazout, qui est presque généralisé, il
resta... froid, les pompes fonctionnant élec-
triquement.

PAS CHAUD™
Dans les appartements privés ide chauf-

fage accessoire comme un petit calorifère,
par exemple, il ne fit pas chaud du tout
et bien des refroidissements auront été
« mûris » de cette façon. On s'en serait

passé au moment où sévit la grippe dite
de Hong-kong.
; Jiri ville les feux ont partiellement fonc-
tionné. Placé Saint-François, tout était
€ normal », compte tenu des répercussions.
A Georgette, pas do feux, chacun s'est dé-
brouillé avec plus ou moins de courtoi-
sie™ Ailleurs, des agents ont réglé le tra-
fic 

Lausanne privée d électricité
pendant deux heures de temps

(c) On nourrit quelque Inquiétude, à
Genève, du fait de la nouvelle crue de
la rivière l'Arve, car on conserve un
cuisant souvenir du dernier déborde-
ment (en date) de ce cours d'eau ca-
pricieux, en septembre dernier. Des
quartiers de Carouge avaient en effet
été inondés. On déplora même on noyé.
L'Arve est actuellement en crue... et
comme le « déluge » continue, les pou-
voirs publics sont en état d'alerte,
prêts à prendre les mesures qui s'im-
posent.

Document d'information
et d'orientation
à l'université

GENÈVE (ATS) - Pour la rentrée univer-
sitaire, un document d'information et
d'orientation sur les études et les débou-
chés de la faculté des sciences économi-
ques et sociales a été mis à la disposition
des étudiants de cette faculté. Ce docu-
ment a été établi en collaboration entre
l'Office cantonal d'orientation et de
formation professionnelle du départe-
ment du commerce, de l'industrie et du
travail, d'une part , et le conseiller aux
études et la commission sociale de
l'Université de Genève, d'autre part. Il
constitue un élément de réponse au
problème des débouchés, un des graves
sujet de préoccupation pour les étu-
diants de la faculté des sciences écono-
miques et sociales, tout particulière-
ment.

Les principaux sujets qui y sont trai-
tés portent sur :
# Ce qu'on ne peut ignorer des étu-

des à la faculté, l'orientation générale
sur les diplômes, les plans d'études et
horaires.
# Que deviennent les diplômés de la

faculté des sciences économiques et so-
ciales ?

# Fiches d'information sur les carriè-
res accessibles, en principe, aux diplô-
més de la facu lté.

EM AHYE
MENACE

Grève de la SNCF :
trafic perturbé

BKHNIS (ATS). — En raison d'une
grève dans la région « méditerranée >
des Chemins de fer français, les trains
quittant Genève pour le Midi ne circu-
lent, selon les renseignements fournis
par les CFF, que jusqu'à Lyon ou Gre-
noble. Toutefois, on pense que, faisant
exception, le train « Hispania-Express »
circulera jusqu 'à Port-Bon (départ de
Genève à 20 h 56). La durée de la grè-
ve n'est pas encore déterminée.

Septuagénaire
imprudente

grièvement blessée
par un Mexicain ivre

(c) Sur le quai Gustave-Ador, une
femme de 72 ans, Mme Sophie May,
concierge, a traversé la chaussée en
dehors d'un passage de sécurité et
alors même que la signalisation lumi-
neuse donnait le feu vert aux véhicu-
les.

Elle fut happée par une voiture con-
duite par un touriste mexicain domici-
lié à Paris, M. Ignacio Millan-Moncayo,
psychologue, dont la voiture fit une
embardée et alla s'écraser contre des
autos en stationnement avant de se
retourner sur le toit. Certes la faute
initiale de ce grave accident incombe
à l'imprudente vieille dame, mais l'en-
quête a établi que le conducteur mexi-
cain roulait au-delà de la vitesse per-
mise et qu 'il accusait un taux de
1,20 %n d'alcool. Mme Sophie May a
été très grièvement blessée. Elle fut
relevée avec de nombreuses fractures,
dont une du crâne, et hospitalisée
dans un état critique.

Record d'affluence
au Salon des arts ménagers
(c) Le bilan — la clôture — du Salon
genevois des arts ménagers laisse appa-
raître un joli succès financier et de fré-
quentation. On a dénombré effectivement
190,000 visiteurs pendant les 10 jours que
dura cette manifestation. Ce chiffre est
supérieur de 20,000 à celui enregistré l'an-
née dernière. De plus , de l'avis général
des exposants, les affaires ont été très
bonnes.

(c) Après la présentation du candidat
do la vallée de Joux, M. P. Benoit, le
parti socialiste de Montreux vient de
faire connaître son candidat pour rem-
placer le conseiller d'Etat R. Villard,
démissionnaire. Il s'agit de M. Armand
Veillon, inspecteur scolaire, ancien pré-
sident de la Société pédagogique ro-
mande. M. Veillon, qui est né en 1924,
est membre du Conseil communal de
Montreux et, depuis 1962, député au
Grand conseil.

Un deuxième candidat
à la succession de

M. Villard

BERNE (ATS). — M. Hans Bruehwi-
ler, secrétaire général de l'Assemblée
fédérale , va donner sa démission. Il
vient en effet  d'être élu au poste de
chancelier de la ville de Zurich .

Agé de 50 ans, M. Bruehwiler est se-
crétaire des Chambres fédérales depuis
1954. La désignation de son successeur
est prévu e pour le printemps 1969.

Démission du secrétaire
général de l'Assemblée

fédérale

LIESTAL (ATS). — Après les mau-
vaises expériences faites dans la vente '
des tomates, du vin , des cerises et des
pruneaux, les cultivateurs d'oignons se
trouvent maintenant en difficulté. Des
centaines de tonnes de ce légume sont
maintenant, dans la partie du nord-est
du pays, menacées de destruction.
L'humidité a fortement contribué a en
diminuer la qualité. Dans un communi-
qué, les intéressés à la culture des oi-
gnon s, qui sont concentrés plus spé-
cialement dans les régions de Bâle-
Ville, Bâle-Campagne, le Fricktal infé-
rieur et le Leimental inférieur, relèvent
l'absence de coordination entre produc-
teurs , intermédiaires et revendeurs.

Ils expriment aussi leur étonnement
que les gros consommateurs, plus spé-
cialement les grandes boucheries im-
portent de l'étranger de la poudre d'oi-
gnon. Dans un cas pareil , les produits
indigènes doivent avoir le pas sur ceux
de l'extérieur. Aussi, ces milieux lan-
cent un appel pressant afin que l'on
utilise d'abord les oignons du pays et
que l'on ait recours aux produits des-
séchés étrangers qu'A l'instant où la
récolte indigène sera épuisée.

Difficultés
d'écoulement
des oignons

Mauvais payeurs...

BERNE (ATS). — En vertu de la
loi fédérale de 1934 sur la procé-
dure pénale, l'entreprise des PTT a
séquestré des appareils de radio et
de télévision dont les propriétaires
n'avaient pas payé les redevances
et taxes de concession. Au cours de
ces dernières semaines, ce ne sont
pas moins de 23 appareils de radio
et 6 appareils de télévision qui ont
été séquestrés, et qui seront mis
en vente, après un délai de recours
de deux semaines.

Appareils TV
et radio séquestrés

LE MOUVEMENT DES CATHOLIQUES
PROGRESSISTES CONTRE-AT TAQUE

APRÈS LA MANIFESTATION DE LUCERNE

ZURICH (ATS). — Le groupe des « ca-
tholiques progressistes 68 » communique :

Le mouvement des c catholiques progres-
sistes 68 » a pris part , dimanche à Lu-
cerne, à la manifestation organisée par
« Una voce Helvetica », qui a lancé un
doute troublant entre l'Eglise et le pape.

Dans l'invitation à cette réunion, le pro-
fesseur de théologie, le père Hans Kueng,
a été ainsi diffamé : « Le professeur Kueng
est une personnalité caractéristique d'une
Eglise non conciliaire, « nouvellement struc-
turée » qui se sépare toujours davantage et
d'une manière absolument évidente de
l'Eglise catholique. La vérité indivisible est
faussée dans une adaptation opportuniste
qui cherche à troubler la vérité spirituelle,
où le sacrifice de la messe pren d une si-
gnification différente, les sacrements sont
dépréciés, le culte de la Vierge est mis de
côté, le sacerdoce profané et la mission
pastorale de l'Eglise bafouée par un vent
de révolte. »

DES REGRETS
C'est avec le plus grand étonnement que

le groupe des « catholiques progressis tes
68 » a pris connaissance qu'aucun orateur
n'a été en mesure, dans cette assemblée
où toute charité chrétienne faisait défaut,
d'exprimer une opinion contraire.

Au début des débats, on devait apprendre

avec surprise que toute discussion officielle
serait interdite . Des détectives de la police
étaient sur place dans la salle de réunion
afin de faire observer cette interdiction.
Une démonstration d'étudiants en théologie,
qui s'est tenue devant la maison des con-
grès, a aidé partiellement à éveiller le dia-
logue.

11 faut espérer que c una voce helve-
tica » sera assez large d'idée afin qu 'un
chemin soit trouvé qui permette l'ouverture
de discussions élargies avec tous les chré-
tiens qui ont à cœu r de réaliser les préoc-
cupations soulevées lors du dernier Concile
et qui représentent un problème essentiel
de la responsabilité chrétienne dans ce
monde.
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Des Palestiniens se heurtent à Amman
aux troupes fidèles au roi Hussein

AMMAN (AP). — Amman a connu
lundi matin une atmosphère de guérilla
provoquée par des éléments palestiniens
qui tentaient, selon les propres termes du
roi Hussein, de « provoquer une guerre ci-
vile dans le pays ».

Les troubles ont commencé dans la nuit
à 2 h lorsque des commandos palestiniens
ont attaqué une voiture de police et fait
prisonniers les occupants. L'arrivée de ren-
forts de la police a fait se disperser les
commandos dans les secteurs de la capita-
le où vivent de nombreux réfugiés. Ils
ont alors ouvert un feu nourri contre les
forces de l'ordre — composées essentielle-
ment de bédouins — tout en poussant les
femmes et les enfants à sortir pour mani-
fester en faveur de leur cause.

ISRAËL
L'origine des accrochages semble être due

an fait que la troupe avait fait mouvement
vers deux camps de réfugiés palestiniens,
considérés comme les foyers de l'opposition
politique au roi Hussein, dans le but d'arrê-
ter certains chefs des commandos parmi
les plus farouches partisans de la guerre à
outrance contre Israël.

Ces deux camps ont été encerclés par
des troupes bédouines tandis que le gou-
vernement imposait le couvre-feu. Une fu-
sillade nourrie se poursuivait cependant
Jusque vers 9 h sans que la radio, ni les
autorités n'aient encore fait la moindre dé-

claration sur ces incidents, ni fourni un
bilan des victimes éventuelles.

Après une brève accalmie, les tirs repri-
rent vers 10 h , mais de façon plus sporadi-
que tandis que le cabinet tenait une réu-
nion extraordinaire et que le premier mi-
nistre, M. Talhouni, informait les ambas-
sadeurs étrangers de la situation.

Une heure plus tard , les communications
téléphoniques entre Amman et les capita-
les des pays arabes voisins étaient coupées
et des blindés patrouillaient dans les rues
en tirant en l'air.

Ce n'est qu'en début d'après-midi, alors
que l'armée jordanienne avait la situation
bien en main , que le roi et le ministère
de l'intérieur ont annoncé officiellement à
la fois que des troubles s'étaient produits
et que les agitateurs avaient été mis en
échec.

DIALECTIQUE
Le souverain , n'a fait aucune allusion à

une tentative de soulèvement. Il a simple-
ment paru désireux d'apaiser l'opinion pu-
blique, favorable jusqu'ici aux. commandos
palestiniens, tout en rassurant les organisa-
tions puissantes — telle « El Fatah » —
sur les intentions du gouvernement. Le roi
s'est contenté de dire que les éléments pa-
lestiniens avaient pour objectif de saper la
fermeté de la position jordanienne contre
Israël et de susciter des troubles entre la
Jordanie et les autres Etats arabes. Il a
ajouté que ces éléments, qui «ont à l'origi-

ne des troubles, consacraient tous leurs ef-
forts à lutter contre le gouvernement jor-
danien plutôt que contre Israël.

Viêt-nam: appel du président Thieu au
«boycott» des entretiens de Paris

SAIGON — Dans une allocution télévisée prononcée lundi
soir, le président Thieu a demandé à la population sud-vietna-
mienne d'appuyer son boycottage des entretiens de paix de Pa-
ris, mais il a aussi lancé une mise en garde contre des manifes-
tations qui pourraient dégénérer en actes de violence.

« Ne gaspillez pas vos efforts en mani-
festations, a-t-il dit. C'est le moment où
nous devons être fermes, et ne pas laisser
l'ennemi tirer profit de nos actes ».

Deux manifestations de masse étaient en
effet prévues pou r ce matin à Saigon .
L'avertissement du président Thieu sem-
blait s'adresser à une réunion prévue par
un mouvement anticommuniste, dont de
nombreux diri geants sont catholiques ayant
fui le Viêt-nam du Nord. Cette réunion
devait se tenir dans un théâtre situé en
face de l'ambassade américaine.

Les derniers incidents anti-américains sur-
venus à Saigon remontent à l'été 1966,
lorsque les militants bouddhistes protestant
contre la guerre et l'influence des Etats-
Unis déclenchèrent une campagne de vio-
lence contre les Américains et leurs biens.

« Nou s avons déclaré que nous ne
parlerons pas au front national de li-
bération à Pari s, a dit le président
Thieu et personne ne pourra nous
obliger à le faire. ».

C'était la deuxième fois qu'il s'adres-
sait à la nation vietnamienne en deux
jours. Son discours n'avait pas été an-
noncé à l'avance.

Il a laissé entendre que le Viêt-nam

du Sud pourrai t  cependant par t ic iper
aux négociations de Paris.

KY A LA RESCOUSSE
Le vice-président Ky soutient la politiqu e

du président Thieu , annonce de son côté
l'agence « Viêt-nam presse » .

Le vice-président Ky, . dont la tendance
est reconnue depuis longtemps comme dif-
férente de celle du président Thieu » pré-
cise l'agence, a déclaré après le discours
du président au Sénat : « Non seulement
j' appuie la politique du président Thieu ,
mais, en cas de nécessité, je suis prêt à
sacrifier ma vie pour sauvegarder la posi-
tion du pays » .

RÉQUISITOIRES
« Une nouvelle lutte contre le commu-

nisme et l'impéri alisme américain doit s'ou-
vri r », a déclaré hier un député de l'Assem-
blée nationale saigonaise au cours d'un
débat mouvementé où tous les orateurs,
ont , l'un après l'autre , attaqué la politique
américaine au Viêt-nam.

Le débat a suivi la réunion du Sénat
à l'issue de laquelle un communiqué avait
été publié soutenant la décision du prési-
dent Thieu de boycotter la prochaine ses-
sion des conversations de Paris et do ne
pas entamer de négociation tant que Hanoï

n 'était pas prêt à con férer directement avec
Sai gon.

Un autre député a demandé à la délé-
gation américaine de se retire r de la con-
férence de Pari s et de laisser la place au
Viêt-nam du Sud. « Le président Johnson
considère le Viêt-nam comme une colo-
nie américaine » a déclaré encore un autre
député.

Quelques autres des 79 députés présents
ont accusé Johnson de « sacrifier le Viet-
nam à une poignée de votes » et de le
« réduire à l'état d'esclavage ».

Afme Nguyen Thi-binh qui dirigera
la délégation du Vietcong aux en-

tretiens de Paris
(Téléphoto AP)

Les Viets à Paris: poursuivre la
lutte jusqu'à la victoire finale

La délégation du FNL, conduite par
Mme Nguyen Thi-binh , est arrivée au
Bourget venant de Moscou.

Elle a été accueillie par l'ambassadeur
d'URSS à Paris , M . Zorine , le chef de la
délégation nord-vietna mienne aux pourpar-
lers de Paris, M. Xuan-thuy, le délégué
général du Viêt-nam du Nord à Paris ,
M. Mai Van-bo, les membres du bureau
d'information du FNL à Paris , et un re-
présentant du ministère français des affaires
étrangères.

Interrogé par les journalistes en atten- .
dant l'arrivée de l'avion , M. Xuan-thuy
à qui l'on demandait ce que feraient les
Nords-Vietnamiens si les Sud-Vietnamiens
n 'assistent pas à la réunion de mercredi
a déclaré : « En principe, il y aura une
réunion mercredi . Nous sommes tombés
d'accord pour une rencontre à quatre. Nous
avons tenu notre parole et c'est aux Amé-
ricains de tenir la leur. »

Dans l'allocution qu 'elle a prononcée
après les formalités d'accueil , Mme Ngu-
yen Thi-binh a déclaré que le Vietcong
poursuivra la lutte au Viêt-nam du Sud
aussi longtemps que les Etats-Unis conti-
nueron t à soutenir < l' administration fanto-
che de Saigon » .

« Tant que le gouvernemen t américain
n 'aura pas renoncé à ses buts agressifs,
lo peuple vietnamien pour suivra la lutte
jusqu 'à la victoire finale .»

Mme Nguyen Thi-binh , une vieille révo-
lutionnaire qui fut emprisonnée pendant
quatre ans sous l'administration française,
dirigera la délégation du FNL aux né-
gociations élargies de Paris.

L'ambassadeur d'URSS fut un des pre-
miers à lui serrer la main à sa descente
d'avion.

Complot contre le Premier grec :
le procès a commencé à Athènes

ATHÈNES (AP). — Le procès de 14
des 19 accusés de complot contre la vie
du premier ministre, M. Pap adopoulos, a
commencé lundi matin à Athènes.

Les cinq autres accusés, parmi lesquels
l'ancien ministre Andréas Papandreou , vi-
vent tous à l'étranger et seront jugés ulté-
rieurement par contumace.

Peu après l'ouverture de l' audience, le
président du tribunal a demandé au prin-
cipal accusé, Alecos Panagoulis , 30 ans, de
faire une déclaration pour sa défense.

Panagoulis , pâle, mal rasé, vêtu d'un
uniforme chiffonné, s'est levé péniblement et
a crié : « J'ai subi des tortures médiévales ,
je ne peux pas me tenir debout ».

Il a demandé l'ajournemen t du procès
car, a-t-il dit : «On ne m'a pas permis de
lire l'acte d'accusation ».

L'avocat général l'accusa alors de cher-
cher des excuses et de se mal conduire
dans l'enceinte du tribunal.

Panagoulis se releva et cria : « C'est
vous qui vous conduisez mal » , ce qui lui
valut d'être immédiatement accusé d'ou-
trage à magistrat et condamné à 2 ans de
prison.

Sur une tabla disposée devant les juges
ont été placées diverses pièces à convic-
tion telles que des pains de dynamite , des
pistolets , des systèmes d'horlogerie, etc.

Panagoulis est accusé d'avoir fait explo-
ser un eng in quelques secondes après le
passage de la voiture de M. Papadopou-
los sur une route du bord de mer. Le pre-
mier ministre ne fut pas attein t et Pana-
goulis fut arrêté peu après par la police.

Les 14 autres personnes présentes dans
le box, parmi lesquelles figurent des avo-
cats, des ing énieurs, des hôteliers et un mé-
decin, sont accusées de complicité ou sim-
plement de non-respect de consignes mili-
taires.

Face à l'ASIE
UN FAIT PAR JOUR

Par deux fois, dans son histoire,
l'URSS tenta de devenir une puissance
asiatique. La première fois, par la dé-
faite de Port-Arthur en 1904, le Ja-
pon fit crever son rêve. La deuxième
fois, la bombe atomique qui précipita
la défaite du Japon en 1945, prit le
Kremlin de court. Jamais deux sans
trois : la troisième, sans doute aura été
la bonne.

Hanoï, pour arracher d'autres con-
cessions, ne peut plus se passer de
l'URSS. Ho Chi-minh est définitivement
l'obligé du Kremlin.

Au balcon du Viêt-nam , l'Asie qui
regarde , examine, réfléchit , a déjà com-
pris cela et se prépare à en tirer
toutes les conséquences. Le discours de
Johnson , débarrassé de son prêchi-prê-
cha — il faut le lire et le relire —
dévoile des projets à long terme, et
est, en tout point, révélateur.

A l'échelon suprême, pour arrondir
certains angles, justifier certaines con-
cessions et aussi en obtenir quelques-
unes, c'est à l'URSS que l'on aura re-
cours. Le Kremlin aura bien travaillé
pour le Viêt-nam du Nord , et Hanoï
peut faire confiance à son maître : il
sera bien servi.

Aujourd'hui , c'est comme si on avait
arrache de l'histoire, les pages où était
inscrite après Pearl-Harbour, l'épopée de
la reconquête. Le vaincu de la se-
maine dernière , ce n'est ni Jonhson, ni
les « marines », c'est Mac-Arthur.
l'Asie le comprend, et en son immensité
entend aussi que l'heure qui sonne de
Washington ne lui parvient plus qu'as-
sourdie.

Que préparent maintenant les Améri-
cains ? Je ne crois pas me tromper en
écrivant, qu'à trois ou quatre, ils ont en
tête de faciliter un cessez-le-feu, qui ,
logiquement , doit avoir pour corollaire ,
un retrait des troupes étrangères. Je
n'écris pas départ , mais retrait. Cela
veut dire que les réguliers nord-vietna-
miens devront abandonner certaines po-
sitions, mais que les Américains feront
de même. Il nous souvient d'avoir sou-
vent lancé cette idée ù une époque où
elle paraissait blasphématoire. Tou t cela
coule de source. Le discours de John-
son étant ce qu 'il est, qui donc alors
sera trompé, prisonnier de ses promes-
ses ? Hanoï ? Certes pas. Hanoï peut
toujours reculer ses troupes de 50 ou
de 100 km. Il y aura toujours le Viet-
cong.

Et tout cela arrive, au moment même
où Mao, paraissant avoir réglé tous
ses comptes, peut promener à travers
toute la Chine, non plus le char de
la révolution culturelle , mais celui du
« Tigre de papier ». La formule est
fausse, offensante. Les Américains peu-
vent , s'ils le veulent reprendre en quel-
ques minutes, ce quils auront mis des
mois à perdre. Cela est possible et
chacun le sait. Mais dans l'immédiat ,
toute idée de confrontation entre les
Etats-Unis et la Chine s'éloigne, et des
centaines de millions de Chinois par la
bouche de Mao pourron t clamer à tra-
vers toute l'Asie qu'ils auront gagné une
guerre qu 'ils n'ont pas faite.

Certes, chaque matin le •• hreakfast »
de travail du président américain et de
ses collaborateurs revêtira la même im-
portance. Mais le bol de riz du Laotien,
du Cambodgien, du Thaïlandais, ceux
que l'on mangera au Japon, aux Phili-
pines, en Indonésie en auront tout au-
tant.

Il faudrait être bien naïf , pour s'ima-
giner, rien qu'un instant, que le coup
de la Toussaint n'aura en cette fourmi-
lière humaine qu'une importance rela-
tive. Comment croire que, désormais
les « guerres oubliées » du Laos et du
Cambodge ne revêtiront pas leurs ha-
bits de noces. Comment croire, qu'au-
jourd'hui , ou demain, la décision amé-
ricaine n'apportera pas d'eau au moulin
des rebelles thaïs ?

Et le Japon , atomisé, vaincu , exsan-
gue, qui tel un Phénix renaît chaque
jour plus vivant , plus moderne, plus
orgueilleux de sa nouvelle puissance, ce
Japon qui, s'il est toujours un ami,
n'est déjà presque plus un protégé, com-
ment croire qu 'il ne deviendra pas plus
impatient de se libérer de ses dernières
chaînes. Okinawa, là-bas, sera peut-être
un jour « les quatre points » du Ja-
pon...

L. CHANGER

Inondations en Italie
« J'étais, a-t-elle déclaré, dans l'ate-

lier avec mon mari. Le reste de la fa-
mille était dans la pièce voisine. Tout
s'est passé très brusquement. Cette
partie de la maison s'est effondrée.
Mon mari et moi avons pu fuir , mais
en laissant derrière nous les autres
pris dans la boue. »

Les chiffres...
Il est pour le moment impossible

d'estimer les dégâts matériels qui sont
énormes. Des dizaines de milliers d'hec-
tares de terres cultivables ont été
inondées. Des centaines de têtes de bé-
tail ont péri. La région de Biella-Valle-
Mosso était un centre textile important
qui produisait une partie des tissus
les plus coûteux destinés aux maisons
de couture. Ces usines, qui occupaient
9000 personnes, sont en ruines.

Des routes, des ponts et des voies
ferrées ont été emportées par les eaux
des rivières transformées en torrents.

Ce train a déraillé en Italie du nord l'autre nuit après que les flots déchaînés de
la Strona eurent envahi les voies

(Telephoto AP)

L'absence de transports gêne considé-
rablement les sauveteurs et une quin-
zaine d'hélicop tères ont été aussitôt
envoyés sur place pour leur permettre
de se rendre dans les lieux où ambu-
lances et camions ne peuvent plus pé-
nétrer.

« La seule chose à faire actuellement
est d'aider les habitants des villages
les plus gravement atteints et d'em-
mener les blessés », a déclaré un porte-
parole de la préfecture de Vercelli.

Un pauvre soleil
En début d' après-midi la pluie a

cessé un moment et un rayon de so-
leil , traversant le plafond de nuages,
a éclairé un vaste paysage de désola-
tion, révélant les toits des fermes
inondées , les clochers des villages sub-
mergés.

Le lac Majeur a lui aussi débordé,
contraignant des centaines de rive-
rains et de touristes à s'enfuir .

Sur tout te nord de l'Italie, les rou-
tes ont énormément souffert. Des par-
ties entières ont été emportées, des
cratères s'y sont creusés. A la préfec-
ture de Vercelli , on craint que des
voyageurs aient péri dans lenrs voitu-
res, car de nombreux véhicules ont
été enterrés sous des glissements de
terrain.

Turin isolé
Turin est pratiquement coupé , l'au-

toruite de Milan ayant été inondée sur
plus de 30 km. La voie ferrée Turin-
Milan a été coupée, un kilomètre envi-
ron de voies ayant été emportées par
la Sesia, près de Vercelli.

De source officielle, on indique qu 'il
faudra environ une semaine pour ré-
parer routes et voies ferrées. Les rou-
tes encore utilisables sont embouteil-
lées et cela se ressent jusqu 'au sud de
Rome.

Sur la Riviera, les communications
ont également subi de graves dégâts,
la mer étant montée à l'assaut de la
route qui borde la côte.

L'aide suisse
BELLINZONE (ATS). — L'hélicop-

tère envoyé par la Garde suisse de sau-
vetage à Biella , en Italie , a été loué par
la garde même, pour compte de la
Croix-Rouge suisse, auprès de la socié-
té Eli-Ticino de Giubiasco.

L'hélicoptère est parti avec le fils du
président de la Garde suisse de sauveta-
ge, M. Buhler, qui apporte avec lui
du matériel sanitaire et des médicaments ,
Arrivé à Biella vers 14 h 40, M. Buh-
ler s'est déjà mis en rapport avec les
représentants locaux de la Croix-Rouge
italienne pour organiser les secours en
faveur des sinistrés des inondations .

La « Pravda > juge encore trop libérale
la ligne politique tchécoslovaque

MObCOU (AP) . — La « Pravda » s'est
plaint e lundi de la situation qui règne en
Tchécoslovaquie et a invité le comité cen-
tral du parti communiste de Prague à met-
tre en application une politique qui- reflète
une « att i tude léniniste » .

Les forces ami-socialistes « s'efforcent de
faire échec aux mesures visan t au renfor-
cement des organismes du parti et du
gouvernement , qui ont été prises par ceux
qui se tiennen t fe rmement sur les positions
du marxisme-léninisme et de l'internationa-
lisme prolétarien , elles continuent à s'achar-
ner contre ceux qui sont réellement fidèles
au parti et au peuple, et s'efforcen t de sus-
citer la haine contre le peuple soviétique
et les peuples des autres pays socialistes » .

La « Pravda > accuse ensuite « certains
fonctionnaires du parti communiste » de
constituer « une menace pour l'existence du
parti » en formulant des accusations contr e
ceux qui défendent les véritables positions
du parti.

Les éléments orthodoxes du parti ne sont
pas autorisés à parler dans le cadre de la
pratique « de la critique et de l'autocri-
tique ». Leurs adversaires « cherchen t à
supprimer la saine critique par un recours
au scandale ».

« Il doit être espéré que le comité cen-
tral du parti communiste de Tchécoslova-
quie sera en mesure de faire appliquer au
sein du parti une att itude léniniste de cri-
tique et d'autocritique > , conclut le journal.

Le technicien de la RAF était
un espion russe : 21 ans de prison

LONDRES (ATS-AFP). — Douglas Ro-
nald Britten , technicien de la « Royal air
force » qui s'est livré , pendant plus de 6
ans, à des activités d'espionnage au profit
de l'Union soviétique, a été condamné à
21 ans de prison. Britten , qui répondait de
cinq chefs d'accusation , plaidait coupa-
ble.

Il avait été arrêté le 13 septembre der-
nier. Il • était en possession d'un arsenal
comprenant une caméra dissimulée dans
une cigare t te, pour la photographie de do-
cuments , un calendrier des émissions ra-
dio secrètes soviétiques , et des instructions
pour l'utilisation d'un code.

Il a avoué avoir reçu 9,000 à 9,600 francs
pour les renseignements qu 'il a communi-
qués aux agents soviétiques , mais selon l'ac-
cusation tout laisse penser qu 'il a été rému-
néré beaucoup plus largement.

Il avait été « contacté » , pour la premiè-
re fois, par un agen t soviétique dans un
musée de Londres en 1962 et, récemment,
son principal correspondant était un nom-
mé Youri , identifié comme étant l' ancien
premier secrétaire de l'ambassade soviéti -
que , Boritchenko , qui quitta précipitam -
ment la Grande-Bretagne sept jours après
l'arrestation de Britten.

Élections américaines
Tel n 'est pas l'avis des républicains ,

dont  un porte-parole , M. Klein , a dé-
claré : > M. Nixon mène largement dans
les Etats dont les votes nous sont né-
cessaires et il enlèvera au moins 33p
suffrages , soit bien plus que les 270
nécessaires ».

Le point de vue de M. Klein parait
soutenu par le sondage du « New-York
Times » qui donne M. Nixon en tête
dans 30 Etats disposant de 299 grands
électeurs, M. Humphrey dan s huit
Etats plus le district de Columbia ,
totalisant 77 grands électeurs, et M.
Wallace, en tête dans cinq Etats ayant
au total 45 suffrages.

Les résultats dans sept Etats totali-
sant 117 grands électeurs seraient trop
indécis pour pouvoir être tenus pour
acquis . Ce sondage fait néanmoins ap-
paraître que M. Nixon a perdu 81 suf-
frages par rapport au sondage d'il y a
un mois et M, Wallace 21, tandis que
M . Humphrey en a gagn é 49.

Le Viêt-nam
La guerre du Viêt-nam aura été le

thème essentiel des discours électoraux
du dernier  dimanche de la campagne.
M. Nixon , dans une interview télévisée,
s'est of fe r t  d'aller à Paris ou à Saigon
si M. Johnson jugeait  cette démarche
u t i l e  pour faire démarrer les négocia-
t ions .  II a exprimé l'avis que les négo-

ciations de Paris doivent se poursui-
vre , malgré les réticences de Saigon. Il
a également déclaré que s'il s'était at-
tendu à la réaction des dirigeants sud-
vietnamiens , le président Johnson n'au-
rait sans doute pas pri s la décision
d'arrêter les bombardements.

M. Humphrey s'est montré optimiste,
dans une autre interview télévisée, sur
les chances de voir Saigon participer
aux négociations de Paris. < Après tout,
a-t-il dit , le peuple américain a payé
un prix très lourd en hommes et en
matériel et d'autres manières pour la
défense du sud et je pense qu'il est
juste de s'attendre à ce que le gouver-
nement  de Saigon réponde aux sacri-
fices que nou s avons consentis. »

Les deux principaux candidats ont
participé chacun à une émission télé-
visée de deux heures de Los-Angeles
hier soir. Ils devaient ensuite rentrer
chez eux , M. Humphrey à Waverly,
dans le Minnesota , et M, Nixon à New-
York , pour y at tendre l'issue du scru-
t in .

Le troisième
Bien que largement mené, selon les

sondages , par ses deux grands rivaux ,
M. Wallace n 'en garde pas moins con-
f iance et il a déclaré dimanche soir
qu 'il était  sûr de gagner. Avec son co-
listier, le général Curtis Lemay, il a
participé à une émission télévisée aus-

sitôt après M. Humphrey pour expri-
mer des doutes quant aux effets de
l'arrêt des bombardements . Pour M.
Wallace , il ne s'agit que d'une pause
que Hanoï mettra à profi t  pour se re-
met t re  de ses pertes au sud .

Dans le « bleu »
La lutte est si serrée que l'on retient

de plus en plus la possibilité que le
choix du président revienne finalement
à la Chambre des représentants si au-
cun des candidats ne réunissait sur son
nom 270 électeurs et c'est dans cette
perspective que M . Nixon a lancé un
nouvel appel à M . Humphrey pour que
tous deux s'engagent à soutenir le can-
didat qui aura obtenu le plus grand
nombre de suffrages  populaires. M.
Nixon a déclaré que, de toute manière,
il ne rechercherait pas le soutien des
grands électeurs élus sous le nom de
M. Wallace.

M. Humphrey a rejeté l'offre de M.
Nixon , déclarant qu 'à son avis c'est le
suffrage populaire qui devrait décider
de l'élection du président, mais que si
le système du collège électoral doit être
revu , il ne peut être modifié que par
un amendement à la constitution et
non par des accords du genre de celui
proposé par le candidat  républicain.

Quant à M, Wallace, il a aff i rmé :
« Je ne conclurai aucun accord pour
soutenir l'un ou l'autre » .

C'est d'un hélicoptère que l'envoyé
de l'AFP a vu le drame du Valle-Mosso

TURIN (ATS-AFP). — A bord d'un
hélicoptère de l'armée, J'ai survolé les ré-
gions sinistrées de Valle-Mosso et de Ver-
ceil (Vercelli) les plus durement touchées
par les inondations et les glissements de
terrain. « L'apocalypse ce sera peut-être ce-
la », dit l'officier des carabiniers qui ac-
compagne l'envoyé spécial de l'agence Fran-
ce-presse.

H continue de pleuvoir. L'étendue du dé-
sastre, qui risque encore de s'amplifier ,
semble, de là-hau t, ne pas avoir de limi-
tes. Les torrents Sesia, Cervo et Elvo, for-
mant un trident à la sortie du village de
Quinto-Vcrcclli , ont transformé toute la zo-
ne en une vaste lagune noire et jaune
d'où émergent le sommet des arbres, des
toits de maisons disloqués, des cheminées
d'usines tronquées. La région de Valle-Mos-
so est inaccessible aux véhicules (toutes les
routes sont coupées) et même aux canots

à moteur en raison de nombreux obstacles
éparpillés sur les eaux en furie.

RIFN POUR EUX
Quatre personnes perchées sur le toi t

d'un édifice qui est peut-être une ancien-
ne fabrique de laine agitent désespérément
les bras en nous apercevant. Il n'est pas
possible de leur venir en aide dit l'officier
des carabiniers. Notre hélicoptère n'est pas
équipé pour ce genre de sauvetage. II faut
qu 'ils attendent l'arrivée des « Sykorski »
des bases de l'aéronautique de l'OTAN si-
tuées à Vérone.

Près de Cossuto, on aperçoit les restes
de deux maisons qui se sont écroulées en
même temps. On voit apparaître le som-
met d'une pyramide hérissée d'antennes de
télévision , de lits, de morceaux d'armoires.
Plus loin , un pont a été cisaillé en trois
tronçons. On nous a signalé, dit l'officier ,
que six voitures ont été englouties là....

Toute tentative égyptienne pour chasser
les troupes israéliennes de la rive orientale
du canal de Suez qu 'elles occupent « signi-
fie la guerre », a déclaré le général Moshe
Dayan, ministre de la défense, au cours
d'une conférence de presse suivie par une
affluence nombreuse.

« Je ne vois aucun indice que les Rus-
ses, veuillent nous chasser de la zone du
canal », a-t-il déclaré en réponse à une
question.

« Je ne puis envisager ou imaginer que
les Russes cherchent à déclencher la guerre
et à rompre l'accord d'armistice. »

Les attentats à la bombe contre les
gares routières de Tel-Aviv et d'Hébron,
a-t-il dit, ont fait un mort et 90 blessés,
mais il n'y a pas eu de désertions et per-
sonne n'a quitté les kiboutzim bordant la
frontière du Jourdain.

Crise cardiaque
pour Ali Sabri

LE CAIRE (ATS-AFP). — M. AU Sa-
bri, membre du comité exécutif suprême
de l'Union socialiste arabe, dont il est éga-
lement l'un des secrétaires généraux a été
frappé d'une crise cardiaque en revenant
de Nag-Hamadi, localité touchée par le raid
israélien de jeudi dernier , annonce « Ah
Ahram » .

Une seconde crise, don t il a été la vic-
time après son retour, a failli provoquer
une embolie, ajoute « Al Ahram » qui pré-
cise que son état s'était amélioré dimanche
matin, et que les médecins pensaient qu 'il
avait franchi le seuil critique.

Le président Nasser »'est rendu au chevet
du malade.

Avertissement
de Moshe Davan

Bretagne : nouveaux
attentats du F.L.B. !
PARIS (AP). — Dans un communiqué en

date du 30 octobre, jour où se sont produits
dans les environs de Paris les plasticages
de deux installations hydrauliques portant
tous deux sa signature, le Front de libéra-
tion de la Bretagne annonce la reprise de
ses opérations.

« Au moment où doivent être prises des
options importantes pour l'avenir do la
Bretagne, et particulièrement au moment
où certains veulent dissocier administrati-
vement et politiquement la Loire-Atlantiquo
des autres départements breton s, le FLB,
déclare ce communiqué, a décidé de re-
prendre une série d'opérations afin de met-
tre en garde le gouvernement français con-
tre des décisions qui no respecteraient pas
l'unité de la Bretagne ».

Lo FLB, qui avait antérieurement an-
noncé sa décision de cesser toutes opéra-
tions en prévision du prochain voyage du
général Do Gaulle en Bretagne, confirme
qu'elles seront interrompues pendant une
certaine période avant, pendant et après la
visite du président de la République fran-
çaise en Bretagne. Des instructions seron t
adressées à ses unités combattantes dès que
les dates définitives de cette visite auront
été fixées. 

Satellite secret aux Etats-Uni»
VANDENBERG (AP). — Uno équipe de

techniciens de l'armée de l'air américaine
a procédé au lancement d'un satellite à
l'aide d'une fusée « Thor-Agena D » à pous-
sée augmentée.

Aucun détail n'a été divulgué sur la na-
ture du satellite ni la mission qu'il aura à
remplir.

Un avion américain
dérouté sur Cuba

MIAMI (ATS-AFP). — Un avion de li-
gne de la compagnie « National air lines »
ayant 57 personnes à bord a été dérouté
sur Cuba alors qu'il faisait route de Mia-
mi vers la Nouvelle-Orléans.

D'après le dernier message radio envoyé
par le pilote, le • kidnappeur » est un na-
tionaliste noir. Le commandant Antonie
Hunter, par radio, a prévenu la tour de
contrôle de Houston qu'il devait dérouter
son appareil sous la menace. Le message
radio a été reçu par le centre de contrôle
aérien de Jacksonville du bureau aéronauti-
que fédéral.

Mystérieux attentat
près de Montréal

MONTRÉAL (ATS-AFP). — Quatre
bombes ont été déposées près des résiden-
ces de quatre directeurs d'une compagnie
de fabrication de matériel aéronautique , à
Mont-Royal , ville voisine de Montréal.

Un seul des engins a explosé, ne causan t
aucun dommage. Ni les noms des person -
nes visées ni celui de la compagnie n'ont
été révélés. Un porte-parole de la police a
seulement souligné que les résidences de
directeurs d'une compagnie « similaire »
avaient fai t l'objet de semblables attentats
à Toronto, il y a quelque temps.

Lo Canada fournit aux Etats-Unis, en
vertu des accords de production de défen-
se entre les deux pays, du matériel aéro-
nautique dont une partie est utilisée dans
la guerre du Viêt-nam.


